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la sofistruBliEn 
Jas apparsils 
d'aBiatsur 


î nlroduction 


Pour entreprendre la construction d'un appareil électro¬ 
nique ÎI est indispensable, avant tout de posséder tous tes 
r un alignement s tochn'qués le concernant, principalement le 
schéma théorique et la liste dus composante avec toutes leurs 
caractéristiques. 

!' est utile mais non indispensable, de disposer également 
d J un plan de câblage et r pour couronner le tout, de l'adresse 
d'un spécialiste pouvant fournir le matériel 1 nécessaire, Cel 
ensemble de documents et renseignements se collecte lorsqu'il 
est publié dans une revue, un article dit de réalisation, U 
faut toutefois ne pas attendre trop longtemps (par exemple 
pî*us de 6 mois no un an, pour entreprendre la construction 
de l'appareil choisi car au bout d'un certain temps, le com- 
me' r çant qui a réuni le matériel, peut ne plus l’avoir intégra¬ 
lement en stock. 

Dana d autres cas, fa ma tour se trouve devant une descrip¬ 
tion ne comportant que le schéma théorique mais nî aucun plan 
do câblage ni adresse: utile. L'appareil étant nlérsssant, l'ama¬ 
teur désirerait le construire en mettant à contribution sa pro¬ 
pre compétence peur combler les lacunes de fa documen¬ 
tation dent il dispose. 

Il lui faudra alors : 

ï* s'assurer qu'il trouvera cher son commerçant habitué! 
fes composants nécessaires : 

2< f établir lu même les plans do construction d'après le 
schéma théorique et les autres données figurant dans l'article 
ou fe document techniqua. 

Lira bien attentivement la texte, s'assurer qu aucune valeur 
de composant ne manque et que les marques indiquées cor¬ 
respondent à des fabricants ou constructeurs établis ou repré¬ 
sentés dans notre paya. 

Ces précauüons étant prises, en étudiera Je schéma théo 
rique et on établira le plan de câblage d'après ce schéma. 


tfofic de e&ft*irttr,ihm 


Il faut toutefois $e décider sur le mode de construction 
à adopter. Actuellement l'amateur a le choix entra plusieurs 
procédés, basés sur remploi de platines isolantes qui suppor¬ 
teront la plupart des composants. Ceux à ré g luge variable 
tels que condensateurs variables, potemiumètrBs, commuta 
tours a mat que les bornes de branchement de T appareil et 
les instruments Indicateurs {par exemple un milliampèremè- 
tre> seront montés sur un panneau vertical solidaire de lu 



platine et perpendiculaire I celle-ci comme le montre la 

figure 1 A. 

La panneau avant est vu do l'arrière ce qui permet de voir 
lee composants « variables » et autres qui y sont montés. 
La face avant du panneau antérieur est montrée en B et an y 
voit les boulons, les cadrans et les bornes de branchement 
aux autres appareils ou aux sources d olimentation. 

En A, la platine est vue de dessus, c'est-à-dire sur la face 
dite supérieure supportant les composants à caractéristiques 
fixes ou ajustables, résistances, condensateurs, semi-conduc¬ 
teurs ou leurs supports, potentiomètres et condensateurs s jus- 
tables, bobinages etc. 

En C on montre fa face inférieure de la platine sur laquelle 
apparaissent les connexions entre les fils ou bornes au bro¬ 
ches de certains composants, à ('exclusion de tout composant. 
Cette exclusion n'est pas absolus,, parfois il y a panachage 
et on pourra trouver des composants et des connexions sur 
fes deux faces de la platine mais 1b présentation sera alors 
moins t soignée », tout an étant, au point de vue technique, 
admissible si ce procédé de montage permet d amélicrar le 
fonctionnement de S'appare I du apporte tout autre avantage 
substantiel. 
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Danç la cas d'appareils utilisant des sémî-CbnduclËUrs de 
puissance ou, également dans des m on rages spéciaux, par 
axemp a en ondes très courtes, on est conduit parfois à uti 
Usar des patines màtaMlgues au lieu de celles isolantes ou, 
encore les deux sortes de plaiines dans, un même appareil. 
Enfin dans dss appareils importants comme par exemple 
des téléviseurs ou certains radiorécepteurs, dns composants 
peuvent être enfermés cempl&Lemenl dons des boîtes mêlai 
ligues, en mm# c#st !n cas des blocs d'accord blindés. 


Cas <1<ps platine# isolantes 


Quatre cas principaux peuvent être considérés : 

1° on trouve une plalina imprimée toute laite chez le corn- 
mercani et il n'y a plus qu'é monter sur celle-ci les compo¬ 
sants et les souder. 

Dans cette éventualité, les composants s adapte ni parfai¬ 
tement à la platiné imprimée el l'amateur ne doit que faire bien 
attention à ce que les soudures saient bien faites c'est-à-dire ; 
rapidement {donc avec un bon fer ei une bonne soudure) 
proprement, pour ne pas abîmer les compose ml s, les Cun- 
nexinos métalliques « imprimées n r pour éviter des grains ou 
petites surfaces de soudure entre deux connexions créant 
ainsi das courts-circuits, cnrrflCTftmfinr r/esl-à-dir# en branchant 
les composants prévus aux endroits qui leur sont réservés. 

A ce sujet, un amateur intelligent et sérieux devra en 
in ut montent,, lorsqu'il exécute la mise en place des compo¬ 
sants, leur fixation et les soudures, cunfrunler ces opérations 
avec la schéma théor que st la pian ri h câblage. 

2" Il n'y a pas do platine imprimée toute faite ma's les 
documents techniques donnent sa reproduction, souvent on 
grandeur nature, parfois en réduction si la platine est grande. 

Dans ce cas r il faudra réaliser sci-mèmo une patine im¬ 
primée en utilisant lie dessin que l'on reproduira selon les 
méthodes do fabrication des p'atines imprimées qui ont été 
exposées précédemment. 

3" Si la fabrication de la platine imprimée est jugé# trop 
longue et non indiquée pour la réalisation d'un -seul exem¬ 
plaire de l'a p pana il considéré#, on aura recours à une platine 
à lignes métallisées comme la Veroboard ou M-Board La 
travail consiste alors à dessiner d'abord te plan de câblage 
sur ce genre de platine, effectuer les coupures nécessaires 
sur les lignes métallisées et. ensuite, monter et souder le-s 
composants. 

Si l'on dispose d'un plan sur platine imprimée, il n'est 
pas très difficile de transformer celui-ci en plan sur platine 
à lignes parallèles métallisées. 

4" Puur la réalisation rapide d'un appareil électronique, 
sans avoir recours à des platines méta Usées '(imprimée ou 
à lignes métalliques) on adoptera le montage sur uns pla¬ 
tine isolante non métallisée. 

le résultat de ce travail sera peut-être mains « élégant » 
que ceux obtenus sur platines métâllisêeâ mais au point de 
vu# technique, le I onction ne ment de Tappereil et ses qua¬ 
lités seront aussi bons si l'exécution se fa.it rai ion ne IL# ment 
si proprement. 

Mous ellnns donner ci-aprês des indications détaillées 
sur ce mode de construction, particulièrement intéressant 
nan seulement pour les montages expérimentaux rapides 
mais aussi pour les montages définitifs #. 

MtHifagtf sur platine isolante non métallisée 


le principe de c# genre de montage électronique est le 
suivant il s'agil d'exécuter des connexions antre compu- 
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sanrs, lignas d'alimentation et bornes de branchement à Laide 
de fila conducteurs, généralement nus Idonc non isolésJ. Cas 
lils seront chaque fois que cela sera possible, ceux marnes 
des composants. En effet, les composai!is tels que par exEm- 
pie les résistances, les condensa leurs, las RftmiconriuGteurs 
Itransistors, diodes,, circuits intégrés 5 131s> sont munis de 
fils relativement longs, par exemple de 30 mm et même plus. 
Dans les montages habituels on coupe ces fils lorsque le 
composât!! est soudé aux points convenables du circuit impri¬ 
mé Ou à lignes métallisées. 

Dans Je procédé considéré ici. on ne coupera pas systé¬ 
matiquement ces fils mais on s'en servira pour rejoindre 
d'autres lils et en effectuera les soudures nécessaires. 

Dans les montages expérimentaux d'étude on pourra me ms 
torsade* deux fils sans les souder tant que l'on pense qu'il 
y aura une nrtnriïfÉcarlon du montage é faire ultérieurement. 

Il faudra aussi prévoir quelques points fixes métalliques 
servant à la réunion de plus de deux ou trois fils. 

Bien entendu, la platine isolante sera percée ds trous tout 
comme fes autres platines, ces trous servant au passage des 
fils des composants. 

Egalement, on s'efforcera de disposer Iss composants sur 
une face que nous nommerons face supérieure, et les con¬ 
nexions, sur l’autre face, fa face inférieure. 

Pour illustrer la méthode do construction sur une platine 
de ce genre nous aurons recours 5 un exemple simple per¬ 
mettant de montrer toutes les particularités de est le méthode, 


Exemple de construction 


Soit 1 e schéma théorique de la figure 2, On sait, d'après 
le texte documentaire qui l'accompagne qu’il s’agi! d’un 
oscillateur BP pouvant fonctionner entre 30 Hz et 10 DOO Hz, 
salon les valeurs, de L et Ci, 

La bobine L est à prise médiane. Elle se brancha en b,c,e. 
On connaît ses caractéristiques par sa valeur L en micro¬ 
be nrys calculable d'après celles de la capacité Ou selon la 
formule ds Thomson, Le condensa leur se branche En a al d, 
La valeur de R.i est variable et. par conséquent,, Il faudra 
adopte.' un potentiomètre de 2 kEï monté en résistance vara- 
bte. Ce Composant permettra ds transmettra le signal d'un 
autre oscillateur fonctionnait sur une fréquence plus basse 
que le premier. De ce fait le signal du premie' ssra medu à 
En fréquence par la signal du second. 

l'alimentation sera de 9 b 12 V. par exemple 10 V. Il y a 
deux sorties du signal, l'une par Ie collecteur da Ûi st l'autre 
b rextrémité da R+ de 47 kfi. 


Analyse du montage 


Vnlci une analyse rapide de ce montage d'oscillateur B F 
modulé en fréquence par un oscîlfatgur analogue à plus basse 
fréquence. 

L oscillation est obtenue par couplage, à l'aide de la bobina 
L outre base B et collecteur C du transistor Ch du type 
BC 1 70-A, 

L'accord est déterminé par les valeurs de L et da Cl lé a s 
par la formule de Thomson 

1 

f = ——„-— 

2 k V'LCt 

avec f an hertz. L en henrys et C on farads. 

Lorsqu'on désire calculer L, la capacité C et la fréquancp 
f étant connues, on utilisera la formule eî-après déduite de¬ 


là précédente : 

1 

L - -.-- 

4 K * 1 i* Ck 

que l'on remplacera, pour les calculs rapides par la suivante 
beaucoup plus prartiquE dans la domains da la BF : 

25 000 

L = --mH 

f 1 Ci 

avec f en kRz et Ci en nF, 

La valeur plus exacts du numérateur est 25 300 envirnn 
mais celle arrondie, de 25 000 convient très b'çn on pratique. 

Soit par exemple f = 4 kHz et Ci = 33 nF. La calcul 
{sur papier, S la réglé à calcul ou à la calculatrice électro¬ 
nique) donne immédiatement 

L = 47 mH 

en valeur arrondie. 

Il faudra donc établir dans la cas de CEt exemple, une 
bobine rie 47 mH avec prise médiane, do*c à trois points de 
branche mont b, c, e. 

L'appareil que nous allons réaliser sara un petit appareil 
de mise au point des bobinages è prise médiane. 

A cet effet, la bobine L et la capacité Cl seront amovibles 
afm da pouvoir essayer toutes sortes de bobines et capacités 
pouvant s’accorder sur des basses fréquences entre 30 Hz et 
20 000 Hz, 

Toutes les valeurs des éléments sont indiquées sur te 
schéma théorique. 

Ajoutons les renseignements suivants : les résistances sont 
da 0,2 5 W, à couche de carbone et les capacités à diélec¬ 
trique céram’que ou myîar uu papier. Tension de service de 
40 V du plus. 

L'examen du schéma théorique proposé permet de voir 
qu'il est nécessaire de io compléter et. aussi, de faire dis¬ 
paraître si possible le croisement antre le fil reliant le S ali- 
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mentatiun al 3a prise médiane c de ta bobine avec le fil reliant 
- b la ha s R B du transistor. 

On aboutit au schéma théorique amélioré rie la ligure 3, 
Les bornes de branchement sont : 

a et d pour l'essai de Ci, 
b c et e pour l'essai de la bobine L. 

+ el — pour brancher l'alimentation. 

Le croisement a été éliminé en disposant fa borne + 
au-dessus du fil reliant d ü la base de Or. 

SortiEs Si et Si. Pour les isoler, en continu, de l'appareil, 
on a d sposé Iss condensateurs Ci et C* de 0,1 pF. 

E "Tréft modulation EM avec condensateur Ci d'isolation 
en continu. 

□ eu* bornes de masse aux sorties el à rentrée modulation. 
Remarquons la longue i.yne négative de masse, à laquelle 
aboutissent plusieurs fils de connexion des composants ainsi 
que ss bernes de masse et de —■ alimenta ri on. 

schéma théorique étant, maint a riant, jugé sa fi s faisant, 
or oassera directement au plan de câblages sur platine non 


métallisée ou bien par une étape intermédiaire, si l'on n'est 
pas encore suffisamment expérimenté. 

Dans ce cas l'étape intermédiaire sera le dessin du plan 
explosa que nous donnons plus loin. 

Sur ce plan on ne tiendra pas compta des dimensions des 
composants ni de leurs écartements mutuels mais seulement 
de leur disposition et de leur orientation. 

Le plan reproduit approximative ment la formé des cnm- 
posants. 

Celle forma csi indiquée à la figure 4. 

Un A résistance de 0.5 PU 0.25 W. longueur sans fils 
10- mm au maximum, fils de 30 mm chacun, 

En B condensateur céramique de 0,1 pF. 

En C condensateur à diélectrique plastique, h utiliser 
pour C: servant à l'accord de L. 

En D transistor DG 170 A avec vue de dessous montrant 
l'embase de laquelle sortent les trois lils de connexion. 

En E cette même embase. Sa forme demi-circulaire per¬ 
met le repérage dos fils d'émetteur |EL de basa (B) et de 
collecteur (C), Lorsque la partie courbe est vers le haut ef 
les fils vers l'observateur, l'émetteur est b gauche, le collec¬ 
teur flsf h droits et ta base eu milieu et en haut. 

Le pian explosé est donné & la figura 5. 

Sur ce plan Ci al L ne sont indiqués que par les bornes 
b. b. c, d, e auxquelles seront branchés cbs composants b 
essayar. Les autres condensateurs Ca à Ci sont de 0,1 pF à 
disque dont sortent deux fils paralîâlas. Les résistances sont 
de forme allongée avec des fils relativement longs. 

Le potentiomètre fia est à trois cosses, q, t, b dont -seules 
r et s seront utilisées. 

Las trois trasts parallèles des résistances B el des conden¬ 
sateurs sont les marquages des valeurs selon les codes de 
couleurs en vigueur. 

Remarquons fa ligne négative parlant de la borne « — ali* 
marital! on n pour aboutir à la borne M disposés antre les 
sorties Si et S: des signaux. 

Des points da jonction des fils ont été ndiqués : x. y, x, 

u. Les poinis de soudure b des fils de connexion sont p. Q. 

m, n, }, 

Par axempie, la point x devra réunir les fils de base B 

du transistor, s de Rs, un fil de Ca, un fil Je Ri, un fil de R*, 

en lout cinq fils provenant des composants cités. 

Ceite réunion doit être bien faite, aussi bien au point de 
vue mécanique gu'électrique. 

Du plan explosé da la figure &, an passera à élaboration 
du pian de câblage. Celui cl sera reproduit an deux parties, 
l'une représentant la lace supérieure et ï autre la face infé¬ 
rieure. 


P fan de Ut fuee inférieure 


A la ligure 6 on a représenté la lace inférieure sur faquel e 
he se trouvent que fes connexions et (e corps du potentiomètre 
R* Tous les autres composants, R, C, Ch et L sont vus par 
transparence ; en réalité ils sent sur la face supérieure repré¬ 
sentée plus loin. Leur fils traversant des trous pratiqués sur 
la platine et sont, ensuite, soudés aux points convenables 
selon le plan de câblage. 

Ainsi, Ri se trouve sur la face supérieure. Les fils passent 
par les trous « tri s el « In u. vers la face inférieure al s 
sont soudés aux points prévus p et y. Le passage des f s 
par les irons Est montré, pour Ri, à titre d'Bx«mp!s a ‘a 
figure 7. 
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La disposition du rriontagg sur les deux faces est évidem- 
mem de bonne présentation. prevue aussi élêy^rito que tells 
a platines imprimées. Las. plans de câblage de ces deux 
fondes de montage peuvent être d'aitlEurs les mêmes 

Ceux é fils peuvent même lire dans certains cas, p’us 
avantageux car ils admettent le croisement des Mâ sur une 
même face II suffira que l'un des fils snit isolé {voir ft- 
qure 10}, 



9 



Une autre particularité intéressante est l'emploi des relais 
ds jonction comme x„ y, i> u, i, v. 

Le relais x, (voir figure 8), a été réalisé de la man ère sui¬ 
vante ^ deux trous distants de 10 mm environ sorti percés 
dans la platine. Par ces trous qn passe un -fil de cuivre 
ôtamé ou non ètamé et non oxydé, que l'on plie sur la face 
inférieure. 

De cette façon r>n disposera d'une longueur de 10 mm 
environ sur laquelle H sera facile d'effectuer plusieurs sou¬ 
dures, Sur reiala k. en effet, il faut pouvoir souder les ‘ils 
de cinq composants, mentionnés plus haut. 

Les relais v et t serviront au maintien de la ligne négative. 
Elle permettra les soudures v, m, n, j, t. 

Remarquons que le réglage de R: sera du cêtê des con¬ 
nexions ou sur l'autre face selon 1s genre du potentiomètre 
ajusta h; n adopté 


Plan de An face supérieure 


Calia-ci représentée & la Figure 9, apparaît avec les points 
ABCD disposés symétriquement par rapport à ceux de la 
face inférieure, donc A à droite. B h gauche etc. Sur cette 
figure on voit aussi, les trous par lesquels devront passer 
lés fils des composants, puur se souder sur la -face inférieure 
aux points prévus. 

Les condensais ur h è disque Cz à Ci pourront aussi être 
disposés avec lé s disque » perpendiculaire- au plan rie la 
platine, 


Afénfff^c sur une seule face 


Un modE de montage très rapide, excellent au point de vue 
technique mais moins élégant est celui qui n'utilise qu'une 
seule face sur laquelle se trouveront aussi bien les compo¬ 
sants que leurs connexions. 

Le plan de a figure 6 peut être aussi considéré comme 
valable peur ce mode de construction. 

Dans ce cas. il n’y aura pas de trous de passage des fils 
car les composants se souderont directement aux points 
corive nab le s. 

Ainsl, partons du point a qui est une douille pour rece¬ 
voir la brocha du condensateur Ci en essai. On reliera a a 
b et la til de Ri sera soudé au point p. L'autre extrémité de 
Ri sera soudée en y et, ainsi de suite,,. 

Sur la tsca opposée n'apparaîtront alors que les entrées 
des douilles de brancharmant et des douilles dm Ci et L. le 
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; âge de R et Iss relais simplifiés x, V, 2 etc Faire attention 
i- branchemenï du transistor s'il se trouva sur ta face inrJè- 

r-e-j^e 


Ujji» au point de t'appareil 


En BF. les bobinas ostî Matrices se réalisent avec un très 
grand nombre be spires, sur des noyau* de ferrite nu ferros^ 
avec du fil de 0.1 à 0:08 mm de diamètre, 

La nombre des spires esl de Tordre de mil le vers les 
10 000 Hz et ! 500 ou plus vers las 4 000 Hz.. 

Ls noyau étant à Vis réglable. U sera possible d'obtenir 
_n accord précis avec une capacité fixe. 

L'élude se fera avec diverses bobines de 1 000 à 4 000 
spires à prise médiane et avec dus capacités de 5 nF h 
50 nF, Pour mesurer la fréquence il -faudra utiliser un oèCTl- 
Inscope et un générateur BF éla onné. 

On réalisera le banc de mesure de la figure 1 2, Au milieu 
l'osciMasucpe. possédant une entrée EV de déviation verticale 
à gauche at une s-nîréft de déviation hor zorttale EH à droite. 

L'appareil décrit sera rtïspnsé à gauche et le générateur 
étalonné à droite. 

Lorsque les fréquences des deux signaux sont éga es, la 
figura luminouso (dite os ci I Ingram ma) ast un caree, une 
nltiosa ou une droite, généralement oblique. 

Connaissant la fréquence du signal de G. cal a de I appa 
retl est la mémo dans ce ca$. 

Si l'on ne ooaséde pas d'oscilloscopé on utilisera tout 
simplement un amplificateur BF selon le schéma de la fi¬ 
gure 13. Les deux générateurs seront branchés par Tinturmê- 
dtaire de résistances de 20 kQ à Tenirée de J'amp ficateur. 
Lorsque les doux sons sont identiques la fréquence des deux 
générateurs est la mime, La roi Mu peut aussi, distinguer parfai¬ 
tement les octaves, les quintes, etc. 

Au-iteJâ dè 10 000 Hz. il y aura toutefois une certaine dif¬ 
ficulté pour Tarerlle à distinguer la hauteur exaeto des sons. 


Montage encore plus simple 


Il est même possible, pour des montages très rapides et 
destinés □ être démontés ensuite, de ne pas effectuer des 
soudures mata de torsader les fila comme on le montre en A 
èï la figure 14, 

En B die la môme figure on montre un autre mode de 
contact. Le fil fin du composant est enroulé à spires jointives 
très serrées sur un fil de plus grand diamètre servant de 
refais. 

Il va de sol que ce mode de montage est absolument dé¬ 
conseillé pour Ses appareils définitifs, même expérimentaux 
car ce genre de contacts n'es! bon ni au point do vue élec¬ 
trique ni au point de vue mécanique. 

Il peut toutefois être adopté lors des essais de différentes 
valeurs d'éléments R ou C. Après avoir trouvé la bonne va 
leur, on pourra effectuer la soudure. 

A noter que dans tes montages expérimentaux provisoires, 
il y a intérêt è laisser ses fris à leur longueur primitive. Si 
(oui va bien, on pourra, ensuite, refaire les branchements 
et couper les fils à une plus fa bla longueur. 


Jusqu'où peut-on reculer 
les limites de la mémoire ? 

Curieuse expérience dans un rapide 

Je montai dans le premier compartiment qui me parut vide, sans 
me douter qu'un compagnon. :nvisïtilp s*y trouvait déjà, dont la conver¬ 
sation passionnante devait me tenir éveillé jusqu'au malin. 

Le train s'ébranla lentement- Je regardai les lumières de Stockholm 
s Éteindre peu à prni, puis je ™ roulai dans rôti couvertures en atten- 
do.ml le somme il : j'âperçus alors e-rt face de moi. sur la banquette, un 
livre laissé par un voyageur. 

Je le pris machinalement et j’en parcourut les premières lignes ; 
cinq minute* plus lard, je le lisais avec avidité ifflnuç te reeil d'un 
ami qui me révélerait un trésor. 

J'y apprenais, en effet, que tout le monde possède de la mémoire, une 
mémoire suffisante pour baliser des prouesses fantastiques, inai^ que 
rares sont les personnes qui savent ge servir <te cette ni prend tense 
fa cillé. Il y était même expliqué, à litre d'exemple, ■coinrnpnt Hiomms 
le moins doué peut retenir facilement, après une seule lecture attentive 
et pour toujours, des notions, aussi compliquées que La liste des cent 
principales ' villes, du monde avec te chiffre de leur population. 

Il me parut invraisemblable d'arriver k raser dans ma pauvre tète 
de quarante ans ces énumérations interminables. de chiffres, de dates, 
ne viII ps ek de souverains,, qui avaient fai: mon désespoir Lorsqu j'allais 
à L'école et que ma mémoire était toute fraîche, et je résolus de vérifier 
si ce que ce livre disait était bien exact. 

Je lirai un indicateur de ma valsa et je ms mis à lire posément, 
de la manière prescrite, le nom, des cent stations de chemin de fer 
qui séparent Stockholm de TreluïriliriÊsjfj. 

Je constate! qu'il me suffisait d'une seule lecture pour pouvoir réciter 
cette liste dans l'ordre dans lequel je l'avais Lue puis en sens inverse, 
c'est à4ire en commençant par la fin. Je pouvais même indiquer instan¬ 
tanément la pnsiiion respective de réimporte quelle ville. par exempte 
énoncer quelle était la 27". la &J". La 36'. tant leurs noms séteivnl 
.gravés prof.on dément dans mon cerveau. 

Je demeurai stupéfait d'avoir acquis un pouvoir aussi extraordinaire 
et je passai le reste de la nuit à tenler de nouvelles expériences, taules 
plus compliquées, tes unes que 1rs autres. sans arriver à trouver la 
limite de mes fgrcea. 

bien entendu, je ne me burnui pus à ces exercices amusants et. dé-s 
le tendemain j'utilisai [Tune façon plus pratique ma confiaissance fies 
lois tic l 1 esprit. Je pus ainsi retenir avec ura> incroyable facilité, mes 
lectures, les air? de musique que j 'entendais, te nom et la physionomie 
des personnes qui venaient me voir, leur adresse, mes rendes-v pus 
d'affaires, et mt-rme apprendre en quatre mois La langue anglaise. 

Si j'ai obtenu dans la vie de la fortune et du bœihc-ur en quantité suffi¬ 
sante. c'est i ce litre que je le dois, car il m'a révélé comment fonctionne 
mon cerveau. 

Il y a 11x4* ans. j'eus le bonheur de rencontrer son auteur et je lui 
yrami.s de parler de sa Méthode dans mon pays lorsqu'elle mirait été 
tendu Lie en français, D.J &a-g, qui est actuellement rie pacage en 
France-, vient tic publier cette traduction et je suis heureux aujourd'hui 
de pouvoir lui exprimer publiquement ma reconnaissance. 

Sans doute désim vous acquérir, vous aussi, cette puissance- mentale 
qui notre meilleur atout pour réussir dans l'existence ^ priez alors 
DJ Borg de vous envoyer son petit ouvrage . Les Lois éternelles du 
Succès * ; il te distribue gratuitement à quiconque veut améliorer sa 
mémoire. Voici son adresse i D.J. Berg, cher liibimél. 5. place Saint - 
Pierre, à Avignon. 

E ÎKJRUER 

______ METHODE FtORi. __ 

BON GRATUIT 

a découper eu à recopier et a adresser à : 

D.J Hurü, chez AUBêNEL. 5, jila» Saint-Pierre, 8402H Avignon, 

pour recevoir sans engagement de votre part et sens pli terme 
: * ües Ixâs éternelles du Succès a. 

NOM _____ 

RUE _ N- _ 

VILLE ... -_____„„ 

AGE _ PROFESSION 
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Un récepteur à tube 


I L n'est pas sans imiérët. à nutre sens, 
de publier le schéma d'un récep¬ 
teur à super-réaction équipé d J une 
lampe D'autant plus que tous les élé¬ 
ments constitutifs peuvent faire l'objet 
rie récupération au niveau d'un chSssls 
téléviseur procuré II très bas prix, 

tes transformations des radlo-récep- 
leurs ne sont pas toujours s pacte eu la ires 
ot n'en sont pas moins évidentes r et si 
l'avènement dés circuits intégrés, tout 
comme celui des transistors a permis une 
modification essentielle du point de vue 
technologique,, an revanche lus princi¬ 
pes de bases sont restés les mêmes. 

Il est en conséquence intéressant de 
taire un retour sur un mont âge détecteur 
à super-réaction ayant procuré à son 
utilisateur toutes satisfactions. Müus 
avons eu l'occasion de faire dos essais 
comparatifs de montages équivalents à 
transistors et tubes, mais ce sont ces 
derniers qui $c révélaient les meilleurs 
su niveau da ces montages nés simples 


LE SCHÉMA PE PRINCIPE 


Le schéma de principe du récepteur 
FM à super-réaction est donné figure 1 
Un seul tube esl utilisé et peut provenir 
du rotaçteur du léléviseur ; il s'agit tTuno 


1/2 ECC81 



Fig, _Schéma de principe du récepteur équipé d'un tube ECC81 
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doj&le ' triode ECCB1 (12AT7) ou 
ECC1B3 dont on n'urilisi qu'une tttrf« 
moitié, 

£n principe cas munlayes nom pas 
besoin d'être complexes en employant 
le phénomène de super-réaction Cette 
mêthods consiste b Utiliser un monta se 
à réaction « poussée » au-de^à de la 
limita t d'accrochage » et d'oscillation*. 
Ces dernières s'amplisraient constém- 
ment, si an ne les coupait au* moments 
nécessaires, et S une certaine fréquence 
inaudibla, au moyen d'un système séparé, 

Un tel montage permet particulière¬ 
ment de bien recevoir les émissions sur 
les ondes courtes et ultra-courtes mais 
an revanche na présente aucun intérêt 
pour tes réceptions PO et GO 

Les signaux H F qui proviennent de 
l'antenne passent par 1c bobinage Li et 
sont transmis au bnbinaga L. destiné à 
déterminer la fréquence de travail du 
monta go. 

L'on sembla L^/Cs forme le circuit 
oscillant ou circuit d'accord. La bobina 
Li comporte 3 spires de M argenté 15/10 
bobiné sur un diamètre dn 20 mm at 
une longueur de 15 mm pour la récep 
don du son télévision canal SAS Paris 
si la bande VHF de 150 à 200 MH* envi¬ 
ron, 

Pour l'accord on a recours 5 un con¬ 
densateur variable à doux cages dont 
l'armature est portée à la masse afin 
d'éviter * l'effet de main a. En fait, la 
capacité résultante d'accord n'est que ds 
la moitié de l'une des deux cages scil 
7,5 pF puisqu'il s'agit d'un montage séria 
de Cv et C^. 

Ça circuit d accord est disposé antre 
la plaque et le circuit de grille par l'Inter¬ 
médiaire de la cellule Rj/Ca afin d'entre- 
tenir les oscillations sur ta fréquence 

désirée. 

En fait, les éléments R s/Ci déterminent 
la fréquence de découpage ou fréquence 
beaucoup plus basse mais inaudible, ent¬ 
re dernière détermine le régime de fonc 
bonnement du récepteur en coupant l'os¬ 
cillation, à une fréquence d'environ 20 
à 30 Wz< 

Celle coupure ne gène en rien I"audi¬ 
tion, mais en revanche permet d’augmen 
ter considérablement la sensibilité de 
I appareil, en faisant apparaître un * bTüU 
de friture ou de chute d'eau » caracté¬ 
ristique du bon fonctionnement de l'en 
semble. 

La composante HF du signal est b'o- 
quée par les bobines d'arrêt RFi et RF*, 
Cos dernières peuvent être du type Natio¬ 
nal FM00 ou bien réalisée sur un man¬ 


drin de S mm de diamètre en bobinant 
en vrac 7.50 m de fil émaillé 2/10 mm, 

Le signal 8F est transmis à I amplifi¬ 
cateur ou casque par l'intermédiaire du 
condensateur C* 

Le potentiomètre « P * permet de s b 
maintenir à la limite d'accrochage du 
dispositif et d'obtenir par lé meme la 
meilleure sensibiLté- 

Puur l'alimentation générale on a re¬ 
cours à un transformateur ordinaire da 
petit volume délivrant aux secondaires 
250 V et 5,3 V pour le chauffage du 
tube. 

Le redressement du type mono-alte^ 
nancs est suivi d'une cellule de filtrage 
en p pi » composée d'une résistance 
ds S,2 fcîi et deux condensateurs de 
50 *d=. 


REALISATION PRATIQUE 


Pour ta réalisation pratique, il convien¬ 
dra d'observer Las règles valables pouf 
tous las montages travaillant sur des 
fréquences élevées, c'est-à-dire des liai 
sans très courtes et un point do misse 
unique. 

Côté éléments, toutes les résistances 
sont du type 0,5 watt. Au niveau des 
condensateurs l'élément variable ait un 
Aréna 2 X 14 au 15 pF type FM. le 
condensateur CL est du type céramique 
de préférence. 

Le potentiomètre P sera obi i garou li¬ 
me nt un modèle bobiné pouvant dissipé 
au moins 2 W 

On exécutera de préférence le more 
ta g a sur un petit châssis et l'on placera 
le tube sur une équerre à angle droit 
par rapport au ehüssis afin d’exécuter des 
connexions très courtes pour le câblage. 

Les bobinages Lt cl b seront bobinés 
en l'air. L comportera 1.5 spires du mS- 
ms diamètre et même fil que pour L«. 

Il est possible d'adapter ce récepteur 
h la réception de la modulation de fré¬ 
quence, Four cela, il suffira de modifier 
las caractéristiques des bobines Li fit Ls 
et adopter 1,5 spires de fil 15/10 bobiné 
sur un diamètre de 0 mm pour L, et -4,5 
spires du môme fil sur le même dlamè 
tie pour h sur une longueur de 18 mm. 

Question mise au point, la recherche 
des stations s’effectuera en tournant len¬ 
tement le condensateur variable C, après 
avoir ajusté le potentiomètre a P s afin 
d'obtenir le fonctionnement en super 
réaction (bruit de souffle etc,)- Rappe¬ 
lons que ce bruil disparail ou reste très 
atténué dés que l'on reçoit une station 


(l'atténuation dépendant naturellement 
de la puissance du signal recul 

Qn notera qu'un bon fonctionnement 
de la super-ré action et une banne sou¬ 
plesse dans l'emploi dépend du la valeur 
et du réglage du condensateur C» de 0 
k 60 pF type t cloche » Transcu (ajusta- 
ble|, La valeur de C* importa également. 

Uns petite antenne intérieure genre 
s ruban 3UD If a pourra convenu - pour ta 
réception de le bande aviation ou des 
stations locales mais une bonne antenne 
aatérieure reste préférable. 


LISTE DES COMPOSANTS 

R, — 0,2 kli Igrii, rouge, rouge), 
— 27 kll (muge, viûlèt, oronge), 
R-, =. 4,7 kl> (jaune, violet, rouge). 
Ci 0 à 60 pf ajustable cloche 
« Transco », 

C a condensateur variable Aréna 
type FM ÎX ^ pF. 

C;t 47 pF céramique. 

C ; — 4,7 nF céramique. 

C s = 0,1 fi F plaquette 400 V. 

Ce =-- 10 nF céramique. 

C T - 50 fiF 350 V, 

C. = 50 fi F 350 V, 

D t = BY126 BY127. 

T ECC 189 ou ECC 81 . 

Tra n s f cmti a feu r ; prï moi re 110/ 
220 V, secondaires 6,3 V et 250 V. 


BREVETS D'INVENTION 


Cabinet 

BUT. Il KEHWEKMT ET HEHHBURGER 

Emmanuel BERT 

Docteur an Droit 

P. HERRBURCER 

lij E C,P D'plcirà CE!PI 

M5, bd Ha us s mono - 75000 PARIS 
Tel. 359 95 62 - Tél*x TfiEB 29041 F 
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L’ élEcUonique 
un jsy dE construction 
grâce euh circuits m.BDflRO 



Le « M.Etoanl », 

Des plaquettes réalisées en bakélite XXXF, qui portent sur 
l'une de leurs faces de$ bandes rte cuivre parallèles et équî- 
distantes perforées régu liera ment aux pas de 2.5 - 2.54 oi 
3,51 mm. 

Résultats ; insertion rapide et simple rte tous les composants 
y compris les circuits intégrés sans aucun perçage. Pas de 
circuits imprimés, les bandes conductrices sont là pour ça. 
Il suffit de tes Interrompre aux endroits voulus. 

Les avantages. 

* Les plaquettes M, BOÀPDS sont disponibles chez tous 
les distributeurs spécialisés a des prix avantageux, 

* Les réalisa lion s dû câblage, d'essais, de prototype n'exi¬ 
gent aucune préparât ion. 

* La transposition schème de principe-plan de câblage se 
IrauvÊ simplifiée, 

* Les modifications de rBblags peuveni être effectuées très 
aisément sans détruire le reste du montage, 

* Après retrait des composants, les cartes peuvent resservir 
plusieurs fois de suüp [important pour les montages d'essai!. 




JtfVi VBK 6 



Pif. 

tfe* 

circuUi 

Faimals 

tJçm- 

bra 

de 

ban- | 
des. 1 
pb r- 1 

EéM 

Nim¬ 

bus 

C« 

çan- 
11(13 ! 

eux t t.c. 

É 110 

|j 

100 X 160 

20 

— 

7,20 

Cor te 
M 12 

enfichable 

125 X 115 

25 

25 

17.40 

M 6 

65 X 00 

26 

—. 

5,90 

J M 7 

90 X 130 

36 


9,70 

Carie 
M 10 

snflchable 

60 X 90 

23 

23 

10.60 

| Wl 23 

49 X 79 

19 

— 

4.10 

Carte 
f, M 3 

enfichable 

49 X 90 

12 

12 

7,70 

S 9 

M 17 

Connecteur 
2B X 62 

7 

12 

" 

8,00 

15,20 

M 19 

49 X 94 

12 


(les 5) 
4,10 

Jÿi M2 

95 X 150 

34 


11 40 

M 3 

83 X 112 

| 34 


9.40 


Outil 2022 

VBK 6 cwtenant 1 M6, 
1 M 9, 1 S 3, 1 M 10, 
1 M 17, 1 N119. 1 M 23 
et 1 outil 2022, 


K il-IV!-Sourd 


S.30 


57,60 


□ u schéma de principe à !» dispusitian des Éléments - 
un Jeu. 

Dans un schéma da principe, la plupart des liaisons entre 
compcaanta sont représentées sous la forme de traits paral¬ 
lèles entre lesquels et perpendiculairement auxquels sont dis 
posés ces composants, La plaquette M. 0OARD constitue donc 
un support idéal en raison rte cas Lignes parallèles et conclue 
trices. En général, la position à donner aux ccmqossntB se 
déduit directement de celle qu'ils occupent déjà sur le schéma 
do principe. Las croquis donnés présentant un exemple typi¬ 
que de transposition. 
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Comment procéder ? 





Après avoir établi la disposition optima o des éléments, il 
suffit d'insérer les connexions do sortie des divers compo¬ 
sants dans les trous, puis de les couder au ras de lia piquette 
et las couper au ptus court. On effectue ensuite les Interrup¬ 
tions éventuel liment nécessaires dans les bandes conductrice s 


Nouvelles séries dé M.ioards. 


Plaquettes perforées au pas ds 2,54 mm ou 5,08 mm avec 
ou sans bandes conductrices pour tous les montages simples 
ou recherches d'implantation des éléments. 

Les montages d’essais. 

Pour se rendre compte do l'efficacité d'un montage ou b en 
pour la mise au point d'en semblés de nombreuses manipula¬ 
tion* ou changement* de composants doivent être effectué*. 
Rien de plus simple: vous retourner la plaquette M, BOAHD 
et vous soudez où vous voulez en laissant au* composants 
leur longueur do connexions en vue d'uns rêutllîsalion. 



à l'aide d'un foret a.guisé ou bien de l'outil spécial VERO- 

board. 

H ne reste plus qu'à souder avec sain les divers compo¬ 
sants aux bandes conductrice* a l'aide d'un fer è soude: de 
petite puissance. 

NOUVELLES SERIES OE M, BOARDS 


Etait 

fltf, 

déi 

çrnçu.ii 

■ 

UorjMr4.rirti.qi.ti 

Prix 

TTC 

San* cuivre . , , . 

M 30 

95 X 150 mm. Pas 2.54, 
34 rangées X 59 rangées 
de trous (O 1,02). 

3..50 

Bandes cuivrées. 

M 31 

59 X 100 mm. Pa$ 5.0S. 
10 rangées de trous X 20 
rangées (0 1,32) peur 

EVB 50-50/100. 

’ 2,70 

Bandes cuivréns. 

M 32 

105 X 100 mm. Pas 5,08, 
20 rangées de trous X 20 
rangés* [0 1,32) peur 

EVB 50 100/100. 

14 40 

Bandes cuivrées. 

M 33 

204 X 100 mm. Pas 5.08. 
39 rangées de trous X 20 
-anyécs i/i 1 .32 J pour 
EVB 50-200/100, 

26,50 

Sans cuivre , , , . 

M 34 

Mêmes caractéristîctues 
que M 31. 

9,10 

Sans cuivre .... 

M 35 

Mêmes caractéristiques 
que M 32. 

9,60 

Sans cuivre , . . . 

M 36 

Mêmes caractéristiques 
que M 33. 

1580 


LISTE DES REVENDEURS M* BDARD5 


RADIO M, J,, 19. rue C,-Bernard, 75005 Paria. Tél. : 
587-03 92. 

LES CYCLADEÇ, 11. boulevard Diderot, 75Q12 Paris. Tél, : 
528-91-54, 

B ERIC, 43, avenue Victor-Hugo, 92-Malakûfi. Tél, : 253-23-51 
MUSSETA, 12, boulevard Thurner, 13008 Marseille. Tél. : 
58-32-54, 

FACE N, 13, rue San* Pavé 59-Llle, Tél. : 54-11-73. 

GELFC, 18, routaunay Saint-Dunis-dn-ra-Réunion. 

TABEY, 15, rue Bugeaud, 69009 Lyon. Tél. : 24-32-28. 
ELECTROHM, 142, rue de Vaugirjrd. 75015 Paris Tél. 
734-51-56. 

TOUTE LA RADIO, 25, me GabrreJ-Pérî, 31 -Toulouse. Tél. ; 
62-31-68. 

PIGEON VOYAGEUR, 252 bia. boulevard St Germain, 75007 
Paris. Tél, : 548-74-71. 

RADIO RELAIS, 18, rue Croratier, 75012 Paris, 

COMPTOIR BISONTIN, rua A.-Sou choux. ZX, 25-Besançon, 
ST-GERMAIN COMPOSANTS, 4, rue A-«3-F arme, 73-Saint- 
Gormain-en-Làye. 

COMPOSANTS ELECTRONIQUES, 20, me Blanc-Mont. 02100 
Saint-Quentin, 


PROU ELECTRONIQUE, 24, r U * Puurô, 44-Nantfis. 

Té’. : 71-58-89. 

RADIO-PIECES, 23. rue de ChStsaudun, 3 5- R en ne s, 

Tél. : 36-28-3B, 

RADIO SELL, 156-158-159 181, me J.-Jaurès, 29200 Braat 
Tél. : 44 32-79 ou 44 84-55, 

É.R.D.C., 4 et 6, ma P.-Vidai, 31000 Toulouse. Tél. : 21 09-33. 
EUREKA ELECTRONIQUE. 44, rue Saint-Leu, 80039 Amiens. 
TOUTE L'ELECTRONIQUE, 1 2, rua Cast filon, 34000 Montpel¬ 
lier. Tél. : (67) 82-24-94. 

R.D, ELECTRONIQUE, 4. rua A.-Founanier. 31000 Toulmisa, 
Tél, : 22-44-92. 

RADIO COMPTOIR DE L OUEST, 24, rua Nnémie Harnard, 
53000 Uval TA!. ; (42) 80-14 30. 

RADIO COMPTOIR DE L'OUEST, 31. rua du Maine, 49000 
Angers. T6L : BS-25 89. 

SILBEP SCÏENTIFIC, 103. rue du Msfécbal-Oudfnot, 54000 
Nancy, 

TERAL, 24 bis, 26 bis, 26 ter, 53. rue TravnrçJAre. 75012 
Paris. Tél, : 343 09-40. 
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Micro TM expérimental 



KN S IMD 


P OUR l'initiation à Mélec ironique, U 
est très séduisant de pouvoir acqué¬ 
rir des montages simples sous ta 
forme de ■ -kits », Ccdt précisément ta 
politique que mène fort bien la firme 
Kit rouie IMD en présentant I sa clientèle 
toute une nouvelle séné de kils à la por¬ 
tée des amateurs débutants, étudiants. 

Avec le kit K N 3 vous pourrez réaliser 
très simplement un micro FM expérimen¬ 
tal, 13 s'agit en fait, dur» petit émetteur 
qui travaillé, sur le gamme de radiodif¬ 
fusion à modulation de fréquence (83 à 
103 MHz] et dont le portée est de quel¬ 
ques dizaines de métrés 

On peut ainsi, à raide de ce dispositif, 
se übérér du fil à la patte que nécessite 


un microphonie, ou bien effectuer des 
enregistrements à distance, ou bien se 
livrer à c l'espiormita i. 


LE FONCTIONNEMENT 


Dans ce kit vous trouve-er loua les 
composants nécessaires au montage de es 
mïcro FM expérimental. Cette opération 
s'effectuera dans les me il sures condi¬ 
tions dé facilité, grèce au circuit imprimé 
sur lequel ont ëlé représentés (célé iso¬ 
lant) les composants. 


Ce plan de càbage ne constitue pas 
pour autant le * vrai schéma », celui dE 
principe, il a si en conséquence opportun 
avant d'entreprendre le montage des élé¬ 
ments da détailler le fonctionnement du 
montage é partir du schéma de principe 
de la figure 1, 

les tensions BF îssubs du microphone, 
ou bien d'une source de modulation quel¬ 
conque, radio, tourne- disques, sont appli¬ 
quées b la baso d'un transistor p-âa-npli- 
f cafeur Ti. 

Oo assers à ce dernier un gain relati¬ 
vement important en lo polarisant par 
nntermédïsirft d'une résistance R» dis¬ 
posée entre fa base et le col J acteur. 

Pour la partie dsg iMatrice on fait app=!' 
à un tnynsffetor HF T?. L'entretien des 

* 
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Fig. 1, —- Deux transistors très courant! sont utilisés pour la réalisation dis 
ce mic ro FM. Un ÀF125 est monté en oscillateur H F, 


oscillations esE provoqué par le conden¬ 
sateur C disposé entre [-émetteur et le 
collecteur de Tî. 

La résistance P z sert de stabilisation 
en température et la résistance Ri décou¬ 
plée par J a condensateur C 4 polarise 
convonabïemçni ce transistor. Les oscil¬ 
lations engendrées par T- sont recueillie®, 
par le bobinage Li, placé dans le circuit 
CPîlecleur qui détermins [a fréquence de 
travail. 

La modulation dne fréquence nécessaire 
h ce montage est produite par la diode h 
capacité variable Di te: sa ni office de 
charge de coheetcur pour le transistor 
préamplificateur. 

En conséquence, la capacité de cette 
diode varie en fonction dns signaux B F 
appliqués à l'entrée. et procure l'excur¬ 
sion 1 dépie ce ment) en tréquenew requise 
grâce au condensateur Ci connecté é une 
prisa do la bobine osoiIlatriee Lj. 

L'aMmantation du montage, ainsi cons¬ 
titué, ne doit pas dépasser 4.5 V procu¬ 
rée par une pila do 4.5 V plate. 


LE MONTAGE 


Pour le montage, nous vous conseillons 
de vous servir d'un fer à souder « stylo » 
de 4(3 à 50 W et de la soudure incluse 
dan® remballage. Avant d'effectuer toute 
opéra lion de soudure, il faudra prendre 
soin rie dérailler tous les élément® cons¬ 
titutifs à aide de la Lsie des composants, 
et r>oramm«m veiller h la distribution des 


couleurs des résistances et aux polarités 
de certains condensateurs. 

Arrivée à ce stade, on pourra passer 
à I" Insertion des éléments an à un sur 
la p4a quitte en commençant par ré sis 

tances et les condensateors. Il suffira 
pour cela de se reporter é la figure 2 du 
montage. 

Parmi toutes le® possibilités, une mé¬ 
thode pratique, consiste à implanter un 


élément, à couper ses connexions de sortie 
su ras do circuit imprimé et 2 eîfectuer da 
suite repéra bon de soudure. Ces éléments 
ssronr de préférence m-ontés k plat sur la 
plaquette, mai® Il sera parfais nécessaire 
en fonction de leur encombrement de les 
placer verticalement sans difficulté, 

Les composant®, passifs soudés, on pas¬ 
sera au montage dos composants actifs, 
transistors et diode® en respectant sctu- 
puleueemem l'emplacement de leurs élec¬ 
trode®. 

Pour les éléments extérieur® au man- 
ta§e on utilisera de préférsnca du fil sou¬ 
ple de différant»® couleurs en prenant soin 
de toujours attribuer à la ligne positive 
d'alimentaiion un fil de couleur rouge cl 
à la ligne négative un fil dé couleur bleue 
afin d'éviter toute inversion de polarité 
« destructible ». 

Il suffira ensuite de connecter au point 
{Al Fa ligne d'alimentation positive, au 
point (D3 la ;, gne d'a lamentation négative. 

Le microphone ou bien, les (en s ion s B F 
seront appliqués aux points (B) et [Cï 
masse par I intermédiaire d'un petit fil 
blindé souple de préférence. L’antenne 
constitués de 40 â 50 cm de fil Isolé sou 
pie sera reliée au point |E) du montage. 

La bobina U sera réalisée avec du fil 
argenté ou émaillé de 1 mrn de section et 
comportera 6 spires bobinées sur un dia¬ 
mètre de B mm et réparties sur 20 mm de 
longueur. Qn retirera Ib mandr n ayant 



Fig. 2. — Les dimensions de lû plaquette circuit imprimé en verre époxy 
sont très restreintes. Le bobinage « L * doit être réélise per l'amateur à 
d'aide d'un fil argenté fourni et des caractéristiques énoncées. 
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servi à 1 k fo-mation du botneage et l'on 
effectuera tes prises d'an tannes à deux 
splrss de la ligne d'alimentaiton et d# 
cof lecteur pour Tj à deux spires du 
condensateur Ci, 

Le raccordement rie cas prises intermé¬ 
diaires s'efT&chiera avec du fil dénudé^ 
le plus court possible directement soudé 
sur las spires rigides de ta bobine. 

Avant de mettre sœs tension, on véri¬ 
fiera la continuité du eircuiï et on s'assu¬ 
rera qu'aucune goutte de soudure trop 
généreuse ra provoque de courfs-ci''cuits 
accWantflfis. 


UTILISATION 


Pour la meilleure utilisation de ce mi¬ 
cro émetteur 11 conviendra de procéder à 
son réglage ou sa mise au point- On pla¬ 
cera le récepteur sur la gamme FM vers 
1ÛÛ MHz au-dessus du dernier program¬ 
me de radïo-diftusion Et Ton branchera 
rwiimentation du module réalisé- 

On recherchera cftté récepteur si l'émis¬ 
sion ne se situe pus par hasard au-dessus 
de 100 MHz, la présence de !'émission 


coupant Je soûl fie pu bruit de chute d'eau, 

lo'sque J'accord est réalisé. 

S'il n r an était pas ainsi. H conviendrait 
de rapprocher ou d écarter les spires de 
le bobine b avec tes doigts pour que 
rémission apparaisse sur la plage do 
fréquence désirée. 

Si le micro FM est placé à proximité 
du récepteur et que l’a mpl if ica bon est 
trop grande, il se produira un sifflement 
ou accrochage d'etfet * Larsen s. 


□ans tous les cas on s'assurera que la 
modulation provient bien du micro émet¬ 
teur en c tapotant * sur le boîtier du tran¬ 
sistor T s. 

H est formellement déconseillé inter¬ 
dit* de connecter une antenne do longueur 
plus importante à cet émetteur. 


LIST! DES COMPOSANTS 


1 circuit imprimé. 

R, : 330 kQ (orange, orange, 

faune) 1/2 W. 

R . ; 100 Q (marron, noir, marron) 
1/2 W. 

R ; 1ÛÛ kQ [marron, noir, jaune) 

1/2 W, 

Cl : 10 iiF 6 au 12 V. 
c_. : 7,5 à TO pF, tension mini¬ 
mum 12 V, 

C, : 10 pF, tension minimum 12 Y, 
C, — 10 nF (10 000 pF), tension 
minimum 50 V. 


^ : ÀC125. 

T, : AF125. 

D, ; RA 102. 

1 micro piéio-élcctriquc. 

Un morceau de Fil etamé 10/10 
mm. 

60 cm de fiI pour antenne. 

2 fib pour alimentation bleu et 
rouge. 

Soudure. 

5 cm de fil blindé 1 cond. 

1 jack prolongateur 3,5 de diamè¬ 
tre* 


JUTRONte I.M.O. 

MICRO FM EXPERIMENTAL 
(sans Fil) KNâ 

PRIX DE VENTE : 56,00 F, 


Kifrcnit 


• II 


MICRO F.M- EXPERIMENTAL 
(sans fit! KM S 





PPOOLir pur (W> 


En eenfe imtflmjiLeni c.iw : 

P» MS 

ACER, A'i tiit, fût d* CMrfera'l. 7301D 
3 H.V, 

9 H V. Riwli- 

CY0LAD6S, H, boulwïra DUeroi. 7 MIï. 

5.R ELECTRONIQUE, 17, fv* PitrrfrSMUPïl, 

• so>? 

ÜUT CENTER, 131 L».d*Y*rd Voturir*, 7*1? 
K) T 5HQP. 47, bd B*aurr,Brch/i is,, 750M 
RADIO 9 cAUGRENELLb, b, rv* 0f*^irtnUl*, 
75015. 

RADIO LORRAINE, 125, rtj# L#9*nKlr*, 75017. 
■RADIO WJ,. 19, ru* C>tMfe«Mnftrd. 7500S 
RADIO P» IM, A, allée Verte, 75011. 

RAW, 171, bt>u **|rd Dlderat, 7SGI2. 

FELE MATCH, \U. nrer.M lîTlalie,, 75013. 

REGIUN PARISIEN VE v 

BELLE EPINE : ft.H.V 

GARCES i B.H,V 

GENTIL!, V • 

SÜUSELËC, 12*. «v. P.-V.-C«rturl*r 

MOHTLHERY B.H V 

huily j e.H.v. 

ROSNY ■ B H.V. 

PROVINCE ; 

AMIENS, ; 

EURÊKA. ELECTRONIQUE. 44. ru* 5*int- 
L*u 

iïAOtO PICARDIE, 7. ru» J.-B&rrti. 

BOU jÛGN S ■ SL H -MI R : 

MU5ICA, î4, r-s# Fijdh*rti#. 

KM, R C-EM. H R ES 51 i 

MONTAHOERQVI. If. i4M4 Maalnct 

BREST : 

RAÜIO art, fl, ru* d# srem 
RADIO S-ELL. 159 nie J.-Jeurt*. 

BfilM. DE E 

Miurire BLUM, 5, bJ du Dt-0*>iiU 

CASH : 

LEMAN, 25, avenue du f-Juifi. 

LUMilMüTlC, 220. noua* d# Bbvwfx. 
5DNŒH5, 21, rue ÊOfyk*. 

CALAIS : IWSON, 1». toyl*vi|rH Jnrq'.nni. 

CHERBOURS : 

AM&ROI5?, to, ry» FrençiDlx. la. Vieil Ir 
CHERBOURG RADIO, f, ru* FrirtîOiMi- 
VI#LILp 

CMOLEt 3 GuCRIv. 25. ry* du Cornnwr». 
COLMAR : & .A P C ., pince Paiac-, 

GR!f*Q#fLE 

iLeCTEON BAYARD, IB, r-jc Ba^atd. 


LAtMlON 3 

ËUISSONNtbRt, 15 b. 'u* d*i CbapMiftn. 
LE HAVRE 

SONÙtïlS, Ti bit. ni* VïtEor-Hufln 

L E UJM'I S i 

fiUJ3N - 5*rtba, 32, «v. du GArriral- 

L?rf*rç. 

LILLE 3 DCCOCK. a. Cetwl 
LYCAi 3 

CORAMA, l'A ïtntn Vlltwi, 

Cl F RE 14. r’ju Sèint- ull*r*, 

METéA, 22, rv* d* 14 ai™. 

UNIE H OHtÆS, 53. fût 4$ I* fVi-Dïflü. 

luuemae kavestrie w. rom#** 1 ! 

MARSEILLE 3 

MIROIR DE& ONDES, il, tQufi Li*r.tl4d, 
0RIOOL AZLM2. 55, cm dfl la Répub ique. 
DISTRILEC. 9, rue S* ii»t-&tvMrnllL 
TCLABO, 30, W A/MoJr». R*. 

MONTPELLIER ; 

SON ET UUMiEftE, 3 dy rite Pulii-be»- 
EïojHIb. 


bsquii 

NANTES 


Eu SIMON, 15, r'J* 

ANDRE MANE MUSICJE, 29 r. SL-Léoiiind. 
NICE t CQUCBtT, 95. bd d* Ia 

VIMES ; 

APPLICATION ELECTRONIQUE. 2, r. M, 
MU s TECHNIC IUDOO, 23, ru* du I4-Jullkc 
REIMS : MU5IC0LOR, 24 l3é, ru * d* V*el«% 

BEIGNES i 

RAOICpPIECES, 23, ru* d« CkSlABudun. 
ROUEN : RADIO COM^TÛIP. ùl. r, 0*M*ft* 
ROUBAIX s fiOUBâiX S UCT . ia ( r. du 
Cjdlfca*. 

5 A NT AM AND-LES-EAU K 

WATTS, 23. fût* d* V*l*PO*nn*». 
SAlMTÆRIEUC : ORF7FT, 11, rue MkWri. 
SAINI-ETILNNt 3 

HI-FI R A VQN À, nie Dorrray. 

BA&T:DË-RADIO. 19. nt* 6 .jA*1mi. 

LOIlRf RLBCTRONinUR, là, r. Si-Jbsetrll. 
SAIV1.RHIE5T : TC LL fE^FO, 5, r P^IVer, 
SAlVT-OUENT.lv 3 

Hi-Fi ECHOS, Ctfi-r* Cwnvwrïlil Mt*. 

TOULOUSE ! 

HI-FI UkHQLlEDOC, 1S b, Tt» (L.i L^rsguericx: 
TOURS ; VAUSEOIS, 35, fit* Gkiyd*iu 
VALENCE : SOTHLEC. H. fin Mirrtrv-V iruy. 

VILLEFRAhCHE-SLR&SéONE 3 

FOPV, M3, ru* d'Anw. 

VILLEURBANNE S CALICE. ». f*J'i É.Æ&I* 
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30 watts 220 volts 
bi-tension 
110/220 volts 

leBBwjr flinh 

imiw Donnât i IBOmml 
MnoEuf ; £* m* 

hmdaur : 20 mm 


f n Vfirils chüî vos grogsigles 

RHKHMUPEXTS D U VA UCHil 

V J bit. m C!SIE*E5 Sl^ûli^TL W,q.H 


à transformateur Incorporé, 
basse teneton do sortie 0.4 V. 
Gontrûte de (onction nement 0 
voyant funiineux- 

Iriôspensttîte pour lés travaux 
lins de soudage-, Sécunlé des 
circLi t.s et des eornpûsûnts (0.4 
volts). Fin rot u 5ie. préce. rapide, 
économique ei o'esc un soudeur 
EUGE.. 



Cours 

d'Anglais 

à l'usage 

des radio-amafeurs 

if2x3.i L. SIGRAND 


Cette dgujf.ièrns édition est présentée sous une nouvelle cou¬ 
verture et use minicassette d'accompagnement remplace le 
disque épuisé. 

Cet ouvrage est .ndispe nstble pour apprendre ù faire des 
traductions. techniques, pour acquérir une prononciation 
anglaise correcle qui n'est pas difficile ma'gré les Apparences 
et pour pouvoir faire ses débuts dans les QSO mondiaux, tarif 
en anglais qu'en français. 

Un volume brocha, tonnai 1& x 21. L20 pages, couverture qua¬ 
drichromie, pellicule* ......... T . ,.FflXi IS F 

La mmicassetta (30 minutes d'audition) .. Prix: 16 F 


Eii uenEâ A la 

LIBRAIRIE PARISIENNE DE LA RADIO 


fü, rus de Dunkerque - 75010 PARIS 
141. : fl71 ■09-14,'93 CO.P. ##Mf PARI* 

lAkcjn envoi contre r«ritboaivexent - A/oater 19 % 

i>ovr frais d'tnwî & la commanda. 1 



pour occuper vqa loisirs tout en voue 
instruisant;. Notre cours fera de vous un 
EMETTEUR RADIO passionné et qualifié 
Préparation * l'examen des P T T. 


I GRATUIT î Oaûu mencai fin San à ergaqeTienl 

[ " RempiiÊÉâj ei envovet oe bon é 

INSTITUT TECHNIQUE ELECTRONIQUE 1 

A Enseryi'tüiie’it pi i vie udi ttimispu n duriu» DINÀRO 

fl NOM : OimuacuMf SV F) _î.____ 

j AÜftÊSSE : _ 

I _ R.TJH. 4& 



POUR S'INITIER 
A L’ÉLECTRONIQUE : 
QUELQUES MONTAGES 
SIMPLES 

par B. F1GHIERA 


L'aullul il liècriE dan: . . ;i.i vrille Ivulu uua frAtia de mcntJgBt limait8. 

Cri manlegna pfésantanl c»fmn(lnnr 1* purlicuSarilè d'Slrft équipé* de 
cwa&ctirtti Erèi tdurinrt*. mOTii** iuf d« pl«wm*i ipécüatoa à ba-wfc* 
El CHl il LJC CMC lïR IbUttrS |.'E '1 l}r Eï: 5 , flpp H ! En 1 . fi| E Lj .. E 1 ’LÉ à 4 Kl. B OAR D ». 
jiltt 4 i:iis s i j-*i ici ri s dn mnnlJiaa, féa lia» Haï is (Muvaiil *' ilfflCtbBI 

cmnt d# véritablu j*UX df Cflrntmcd» ; t*n* «t nhlaniinn dt l'auteur 
lai, dan» ubi ouvraga. il x'ayll d appLicaliiiria bL n an datuda 'éti a rb B*--va. 
A I"s ppul de nombreuaes phnlcgrapn et, 4* idiii-nm i:h prinCijM. de 
conü't de menas» icnE détaillé* la (cnttlCnn*m#n «t le précédé de 

mil uni éh ne rh a " s i ni monlng.ii puinl jinr jjuinl un se mflllirt k Ib 
barré* d* Wti, 

Luiur a même- voulu iH«r alui ie«r #nt*ra •' latilîltr là li«h* d«s 

ampleur? BU leur çlfrant avec l'euvreB" un écha.ilillnn lypif i2e Ce h uppu'l 
da b»** al<n eu il a-aimie iü r au* un eau cçrrma un t caial^iatr i ai 
MU il Ins irai la à aM reprendre la i4ui I i sa Ei an de 'nus tas t'iüriUyav tara 

plue anandra. 

txtra I du aaimniaira : Jeue da fàflaxa». diapoJiilf da lumière pivsha- 
dÉUqme pour auioradio, gadgel auTomobil*. oyvi rr.n nndiquif!, iH>:a;i'a.ir 
d'èlBctriûité liai au*. F'aEh à c.ei u a a LRD ». irdica'ajr de rtivèiu BP 
mélronomB audiaviBiiaL wiilla élacirgniqu*, diliOian dn pkui*. tKipa 
•hif »ll-ra-oai«<ens 


Un auvrftgn tjrw;bè, couvariure 4 cojigun p«Mlcul 4 », 113 ! pa&ai 17 F 
En vanla k la 

LlHRAiRifc PARISIENNE DF LA RADIO 
43. ru» da Dunkaroua - 7 5010 P AIIIS 
Tél. : S 7 fi-û 5 - 5*/95 . C C P. 4949 29 PARIS 

{Aucun anvai çanua r«mbfiu rinmam . 

AidUîar v-% o«tir frai» d>m«i 4 la «menjnd*.î 
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OSCILLATEUR 2 TONS 
à circuits intégrés 


Suite à 1 article que nous 
avons publié dans notre numéro 
d'Electronique Pratique du 21 
février sur un oscillateur à deux 
tons équipé de circuits intégrés, 
nous avons l'avantage de vous 
présenter les réalisations et 
améliorations apportées par un 
de nos fidèles lecteurs Monsieur 
GJ. Naaijer. 


L_ E N* 1443 de cette revue I f év. 1974} 
décrit un montage à deu* circuits inté¬ 
grés produisait! un signai sonore à deux 
tons â environ un a octave d'intervalle. 
Chaque ton provient d'un oscillateur com- 
prenant deux inverseurs, deux conden¬ 
sateurs fixant la fréquence (environ 
3 kH c pour C = Û,1 jcF) et deux résis¬ 
tances de 4,7 kO pour ta polarisation ; 
un troisième oscillateur, a fréquence 



beaucoup plus blase, aiguille vers le haut- 
parleur tantôt Lun, tantôt l'autre des deux 

tons. 

Il s'agissait -de la reproduction d'un 
sehèms d'après 8. Woodiand (Pratlçal 
Electronics, Oct. 1973), 

Cfi montage nous Fournit un exem¬ 
ple simple pour démontrer que l'implan¬ 
tation des circuits iniégirAs logiques du 
type k dual-in41 né b se fait avantageu¬ 
se rnenI avec des plaquettes Veroboard 
svac bandes cuivrées simple "face et per¬ 
forations au pas dé 0,1 *' 1= 2.54 mm) : 
on las coups facilement sur mesure. Quel 
que soit le montage I implanter, on fait 
ü'abord un petit dessin, s'appuyant da 
préférence sur les renseignement. ob¬ 
tenus en plaçant les composants néces¬ 
saires aux andraits projetés (montage de¬ 
bout ou couché suivant Ses impératifs 
concernant les du mens ions) : an ne soude 
pas encore. 

On essayé de récure le plus possible 
le nombre des strass, le nombre da 
fraisages et la dimension de le plaquette. 
En général on aura le choix entre plu¬ 
sieurs dispositions possibles et il y aura 
un compromis a faire, 
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Après avoir déterminé la disposition 
qui convient on fait d'abord las fraisa¬ 
ges {avec suin pour éviter les courts-cir¬ 
cuits) at ensuite an peut souder les élé¬ 
ments. 

Les figures 1b, 2b et 3h suggèrent 
des solutions qui ne sont pas lorcément 
les meilleures, mais qui donnent néan¬ 
moins une idée du résultat que l'on peut 
obtenir. Cas dessins sont plutôt destinés 
è guider T expérimentateur. 

U se peut que rancombramem des 
condensateurs utilisés I surtout des con¬ 
densât purs ch miquasi nécessite une im¬ 
plantation un peu plus aérée ou une orien¬ 
tation de certains composants non pas 
perpendiculaire eux bandes cuivrées mais 
en biais ; cela peut augmenter quelque 
peu la longueur de la plaquette. 

Là cù il y a risque de court-circuit, 
on utilisera une game (sou plis») pour 
isoler les 3traps et les sorties des com¬ 
posants. 

Les liaisons avec les éléments exté¬ 
rieurs à la plaquette peuvent se faire 
per l'intermédiaire de petites b lyres *. 

Sans vouloir critiquer le schéma ori- 

N 1452 * F aigu 1 ? 

















Fig, 2* 



Fig, 3a. L'aiguillage des flaux 
ions peut se faire encore plus 
simplement avec Hernie résistan¬ 
ces 470 QJ cl quatre dio¬ 
des, au lieu des perles N AND, 
Le courant de buse du Transistor 
de soMle peut être suffisamment 
fort ( 3,3 tuA pour 470 ÜJ 

pour permettre l'emploi dun HP 
do GO ü par enample. 

Hg, 3b, Implantation sur WRO- 
9QARD. Vue côté composants. 
12 fruïsages dont 7 sous le CL 
2 Siraps, 3 Lyres. 


Pï5^ ît 


N 14)1 
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Fig. 1 h. 


girnJ, il nous est difficile de ne pas 
saisir cette occasion pour indiquer quel¬ 
ques possibilités de simplifiai ion du 
montage et par conséquent, ds diminution 
de son prix de revient Mais soulignons 
d'abord qu'il est prudent de protéger les 
transistors contre des surtensions impor¬ 
tantes se produisant chaque Iojs que le 
transistor de sortie cesse rie faire passer 
un courant vers la masse à travers J a 
charge Inductive que présente le haut- 
parleur ; une petite dinde parallèle, bran¬ 
chée en sens inverse, y remédie. Notons 
également que la ligna d'inhibition X n'a 
d'intérêt que pour la commande par un 
signal logique provenant d'un circuit In¬ 
tégré : avec un interrupteur on peut aussi 
bien madré le point Y à la masse, ou,, 
plus simplement encore, se servir du bou¬ 
ton Marcha/Arrêt Les ligures 2 et 3 
mettent en évidence l'inférât dos deux 
méthodes de simplification et nous espé¬ 
rons quelles pourront profiter à quelque* 
lecteurs, 

G, J.M. 



Flÿ. ? h. 





Fj[r 


LISTE DES COMPOSANTS 


Los voleurs des composants main¬ 
tenus dans les versions 1, 2 ou 3 
sent toujours celles indiquées dans 
le N 1443 (Fcv. 1974}, mais ; 

— la diade/HP = 1N914 ou 

B AXIS au équi¬ 
valent, 

— le transistor — BC107, 108, 109 

— 147, 148,149, 
237, 238, 239, 

— 307,300, 3Û9, 

— 547, 540, 549 

— etc. 

— Quadr NÀND Collecteur ou¬ 
vert t 

SN 7403 = FJH 291 

Sextuple inverseur t 

SN 74Û4 FJ H 241 
Triple NÀND — 

SN 7410 = FJH 121 
les 4 diodes Fig, 3 = 

4XBAX 13 du IN 914, au 
4 diodes Ce petit signal, 

— condensateur* : 

2 X 0,1 i F, 

2 X 100 uF/12 V, 

2 X 0,22 ?i F- 
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Sirène 

électronique 


« W 

AVS 



La montage que nous vous présentons 
permet de réaliser très facilement une 
sirène électronique qui imite on tous 
points les avertisseurs montés sur les 
véhicules de police aux U.S,A. 

Commercialisé, sous ta forme d'un 
Kit complet par les Etablissements RD 
Electronique à Toulouse, cet ensemble est 
très intéressant à entreprendre. 

Cette sirène est entièrement statique 
(elle ne comprend aucun pièce en mou¬ 
vement) puisqu'elle ne se compose qua 
de transistors et d'éléments passifs {ré- 
si stances, condensateurs. Etc.). 

Le module AVS peut trouver de nom- 
h reuse s utilisations dans la Vie courante 
telles que, antivol, sirène pour petite on- 
treprise. sirène d'alarme, etc. mais son 
emploi est formellement interdit sur 
véhicules terrestres cependant if peut 
être monté sur les bateaux comme corna 
de brume ou comme avertisseur de gai 
toxique. Equipé de 6 transistors, cet ap- 
pareil fournit une puissance sonore très 
élevée de l'ordre de 12 W. c.c, 

Pa S e 22 Hr H> M5Ï 


CARACTÉRISTIQUES 

TECHNIQUES 


Nombre de tnïflïiitore ï 6. 
Tension d'alimentation : 1Z V, 
H.P. à utiliser : 18 à 20 ohms. 
Consommation : T ampère. 
Dimensions ; 115 X 45 mm. 


DESCRIPTION DU SCHÉMA 


Le schéma de principe général de la 
sirène A.V.S. est présenté figure 1 
Comme la plupart des appareils élec¬ 
troniques la sirène en question est com¬ 
posée de multivibrateurs à couplage 
croisé, 

Ên effet chaque transistor monté en 
émetteur commun possède une résis¬ 
tance de charge R* R* pour les transis¬ 
tors T, et T» et una polarisation de base 
a l aide des résistances R 3 « R> 
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L'entra tien nécessaire aux oscillations 
est alors obtenu par V intermédiaire des 
condensateurs C, et respectivement 
placés de la base d'un transistor au 
collecteur de l'autre, 

Les derniers éléments cités permet¬ 
tant de détermine^ la constante de temps 
du monta ps. 

En fait la siràna comprend trois par¬ 
ties distinctes : l'oscillateur ou multivibra¬ 
teur à fréquence tente qui comprend les 
transi store T, et T,* qui psrmet de mo¬ 
duler lanternent te 2 l partie composes 
des transistors T 3 at T 4 formant le second 
multivibrateur qui fournit te son propre¬ 
ment dit, 

La troisième partie constitue l ampÈi- 
fioateur BF simplifié faisant appel aux 
transistors T B et T fl . 

Avec les constentes da temps adop¬ 
tées, c'est-à-dire des valeurs relativement 
importantes pour at G a , le deuxième 
multivibrateur est lentement modulé. Le 
condensateur C^. du reste permet par sa 
charge d'introduire l'effet de traînage 





















pjçi ■[ _ O e «impies multivibratfiUfS à couplage dit croisé sont utilisés pour lû modulation du signal, La section 

BF simplifiée utilise un transistor du puissance en boîtier « Jedec », 


désiré en agissant sur la polarisation 
da base du multivibrateur, 

□ ans ces conditions, au niveau du 
collecteur du transistor T 4 et par l'in¬ 
termédiaire da la résistance de charge 
R K , on est en présence du signal c'ait et 
de sirène, qu'il suffit d'amplifier. 

Les- transistors T a et T ft sont montés 
en Darlington. Cefle configuration téch’ 
no logique présente une simplicité évi¬ 
dente qui se justifie per la forme rectan¬ 
gulaire do signaux produits ; il est évi¬ 
dent qu'un tel montage apporterait une 
distorsion inadmissible dans l'amplifie*- 
tlon de signaux sinusoïdaux. 

La puissance de sortie de cet am¬ 
plificateur dépondra en grande partie de 
l'impédance du haut parleur et nous 
conseillons à ce sujet de ne pas des¬ 
cendre au dessous de 12 ohms, faute 
da quoi, T fi ne résisterait pas on-gtemps. 



Fig, 2, — Dessin pratique de l'implantation des cléments constitutifs do lo 
sirène. Le circuit imprimé apparait par transparence. 


RÉALISATION 


Comme la plupart dos « kits » réser¬ 
vés â l'usage des amateurs débutants le 
circuit imprimé est entiéremont préparé 
si bien que f'smateur n'a plus qu'à sa 
livrer A l'insertion des composants et aux 
opérations da soudure. 

Comme tous les * kits 3 RO le circuit 
imprimé de l'A.V.S est fourni découpé, 
percé et pré! au montage. 

Pour le montage simplifié, at par 
conséquent à la portée des amateurs dé¬ 
butants 11 est conseillé de suivre scrupu¬ 
leusement les étapes de montage sui¬ 
vantes an se reportant utilement À la fi¬ 
gure 2. 


SIRENE A VS «ri KIT &an* HP. ... 


. 44 ,» F 

U.p. jpécial Sijen® .....-...................---.. 


H, Dû F 

I décrite c. -cor(re£ 

L iJs.Ee- de na* niïlriLuttitii;, PARIS et PROVINCE i 

PARIS i 

KJT-CENTER. 131-133, »u|ava-d vç *taire 

?5011 PARIS 


RÉÇIPN PAniSEfNLE ; 

j.E.mls m a, ch-sce du il-Nc-vembr* 

9Z2« MALAKOFF 


PROVINCE ; 

a ERG 1ER ELECTRONIQUE, ZI, rue B*rgi*r 

PMARVET ELECTRONIQUE, 6. use Ifcmï-Connjhin 

6301» CLERMONT-FERRAND 

ME30 FONTAINE 


RA CM D-C-D VIRTOIR DE L'UUËST, 

24, ru* Noérrïe-H-Briard 

5501» LAVAL, 


RA Oi D T EL E- SON üoutevanl Est enrte-d'Orves. 

7ZWMS LE MANS 


QERUTTI et C e, KJJ. 203. M Vlctor-HuRO 

59080 LILLE 


EHATEC, 47, rup fi Dumas 

37Q3D LIMOGES 


FOUT POUR LA RADIO. <&. cours La Fayette 

59005 LYON 


OORAMA, IW tciur* Vit! ml 

69005 LYON 


ANSELME, a, ru* d'IlftUt 

13000 MARSEILLE 


VI ROI P ORS ONOF5, 11. Cflürs L eutauiJ 

13300 MAREE LIE 


ÏELABO, 30 à 40. ru* Arlu re.Rft 

13300 MARSE UE 


ELECTRO-COMPTOIR DE LOUBBT, 

20 r'L f- Qov S-HuiÙtS 

13WD MfiRSE LIE 


FiCHOT ELECTRON KiU E, *i, fi r H,ml «-5ei lie 

57UCO METZ 


TOUTE U ELECTRONIQUE. lî, ru* CatlrUVOR 

34XJ MOVTPEI LIER 


FEPNftND HENT2 21, rue L oy-s-Pnstrirr 

fiftUK) MULHOUSE 


3.M O. BD, rue Del ray 

J. PIERRE, Ï.S, Ouest, 3, rue André-Kurt 

0GM3 NICE 


51100 REIMS 


O.DA.G, 150. rue de Mariai rvMIa 

70W0 ROUEN 


RAP HP-COMPTOIR, et. rue Canïerre 

3WO ROUEN 


R P. ELECTRONIQUE, 4, rue A.-Feurlamir 

31800 TOULOUSE 


OMNlX RADIO. 5. ru* âu Président-Me ni 11 le 

37005 TOURS 
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Un tuner AM 


Cette dernière présente l'Implantation 
pratique des éléments sur le circuit im¬ 
primé qui apparaît par transparence. 

1* en respectant les pnlartés, placer 
et souder Cj [220 uF). Q.> (220 t*F}, et 
C a (100 jiF>. 

2" mettre en place et souder R t 

(15 kÛL R., (£20 Q|, R s (15 JcUJ, B 4 

(320 Q), fl, IÊ2Q Û). fl ft (56 kG). S T 

(55 k Q) f R* (820 Û), R» (6H kQ) et 

(320 Q), 

J" en respectant la position du mé¬ 
plat. placer et souder T lF T a . Tj, T* et T a 
qui sont tous des BC 171 + 

4 u en orientant correctement la ba¬ 
gue (dirigée vers R| 0 } placer et souder 
D (diode au germanium), 

5" placer et souder un picot eus points 
A. B, C et D* 

S* placer T e à plat sur le circuit, (a 
partie métallique du transistor contre Je 
circuit imprimé, faire pénétrer les 3 pat¬ 
tes du BP 135 dans les trous EFG, 
Souder. 

7* brancher aufc peints C et D un 
haut-parleur dont rimpédance se situera 
entre 12 et 20 £2. 

B 0 brancher -une source de 12 V, 
(batterie auto, pile ménage, etc.}, aux 
points A et B. Attention aux polarités I 
le + Ira au point A et fe — au point B, 

Si tout est correct, la sirène devra 
produire un son strident modulé en fré¬ 
quence at en amplitude. 

C.D, 


LISTE DES COMPOSANTS 

Rt — 15 RG (marron, vert, orange} 
R, = 820 Q (gris, rouge, marron} 
R : = 15 kL2 (marron, vert, oronge} 
R k ~ 820 U (gris, rouge, marron) 
R. =ss 820 U (gris, rouge, marron} 
R : ^ 56 k£ï (vert, bleu, orange} 
R, = 56 kü (vert, bleu, d range) 
R, 820 {} (gris, rouge, marron) 
R, — 68 kU (bleu, gris, orange) 
R,„ — 820 11 (gril, rouge, marron} 
C — 220 [tF/1 S V 
C- = 220 itF/15 V 
C . — 100 riF/1 S V 
Ci— 1 5 nF plaquette « Cageco >» 
C. ~ 15 nF plaquette « Coq Ceo » 
û — diode gemonium IN914, 
ÜA85. 

T, ss BC 172 C 

T. =5 BC 172 C 

T, = BC 172 C 

T, = BC 172C 

T, — BC 172 C 

T, — BD 135 

1 cicuit imprimé 

4 picots ou cosses a poignard & 

HP = bobine mobile 1 2 è 20 LL 


L € * Hétit-Parleur » nous a déjà pro¬ 
posé de mettre F I P en poche ou 
dans une boite d'allumettes. Voici 
une nouvel Je version, pas plus grands, 
m^ia plus prétentieuse : apporter BIP 
dans la salle de séjour, sans 1 b déparer. 

F l P diffuse en effet un programme 
musical continu, sans bavardages, un 
agréabla tond sonore. Ma's ce programma 
est diffusé en PO lorsque la MF est 
réservée aux émissions scolaires, et, par 
le (ait même. à la réception, il n‘a aucun 
relief : inutile d'y chercher des cymbales 
ou aucune note aigue, è moins d'être 
l'heureux possesseur d'un tuner fert cher. 

Le petit montage décrit ici permet de 
retrouver en bonne partie ces notes si¬ 
tués. Et ceci esl possible a peu de frais 
et sans difficulté de montage. Il s'agit 
en fait d'un mini tuner délivrant un si¬ 
gnal assez fort pour être branché direc¬ 
tement è un amplificateur, eî, permet¬ 
tent l'écoute d'émetteurs locaux sn PO 
dans de bien meilleures conditions 
qu'avec une radio ordinaire. 


LE SCHÉMA DE PRINCIPE 


Le schéma de principe du montage 
en question est proposé figura 1. 

Le cceur du montage fait appel à la 
partie Fl, fréquence intermédiaire d'gn 
tuner FM à comptage d'impulsions. La 
têts H F a été remplacée per un simple 
circuit accordé sur lé gamme PO afin 
que le tuner sa prête particulièrement 
è la réception du programme Fl P. FIL. 
AIR. FIM suivant la région. 


L'accord sur la station s'effectue sim- 
plement par la manœuvre du condensa¬ 
teur variable CV, 

Le signal N F est alors transmis, via 
le condensa leur Ci è la base du tran¬ 
sistor Ti, 

Les Iransistora Ti, Ta et Ta travaillant 
an amplificateurs écrêteurs à grand gain. 
Les polarisations de base de ces transis¬ 
tors sont réalisées à l'aide des résistan¬ 
ces Ri. R? et Ri respectivement dispo¬ 
sées entra base et collecteur de chaque 
transistor 

Las si grau» écr&tés sont alors diffé¬ 
renciés par le condensateur Ci de 22 pF, 

Les deux diodes Di et Di suppriment 
alors les pointes positives et transmet¬ 
tant au transistor T* les pointes néga¬ 
tives qui oui pour but de débloquer le 
transistor T* è chaque Impulsion. 

Le nombre d'impulsions est d'autant 
plus grand que la fréquence est élevés, 
il en est de même du courent collecteur 
moyen du transistor T„ Dans ces condi¬ 
tions une émission est possible. 

Enfin, l'ali montât Ion nécessite une len 
sien de 9 h 12 V, 


RÉALISATION PRATIQUE 


Elle a été réalisée sur une plaqunttn 
perforée, 6X5 cm, è pastilles de cuivre. 
Tous les composants sont montés vr ■ 
ïlcalttunont pour avoir un montage com¬ 
pact. Le bâtonnet de ferrite est lui aussi 
attaché sur la plaquette par un simple 
fi), tandis que le CV est fixé h une des 
parois de la boite qui contient la tout. 


Fa«t 24 
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Fï 3 , 1, — Les transistors T :# ¥_ et J de ce tuner travaillent en amplifica¬ 
teurs é fréteurs à grand gain. Les signaux é crête s sont alan différenciés par 

le condensateur C-- 


Le plan de câblage, Fig 2 suif le 
schéma théorique. Aucune précaution spé¬ 
ciale, si ce n'est le soin ordinaire dû 
aux transistors et aux diodes, et. pour 
caüos-ci. leur sens. Aucun réglage né¬ 
cessaire. Lee transistors -— é monter en 
dernier Ijçij — sont trois AC 125 et un 
OC 71 récupérés sur d'autres montages. 
D’autres feraient sens douta tout aussi 
hînn. De même toute diode-signal de¬ 
vrait convenir. Les résistances sont des 
quart ou demi-watts suivant les tonds 
de tiroir et ['homogénéité de la forme 
pour un meilleur aspect du montage. Les 
c on de nsa mars sont de type disques céra¬ 
mique pour les. faibles valeurs. 

L'alimentation peut sa faire sous neuf 
ou douze volts : la consommation est 
insignifiante. 


LE CIRCUIT ACCORDÉ 


Cset la seul réglage du montage et 
il est simple. Le bétonnât de ferrite 
utilisé a 50 mm de long sur 10 mm de 
ununoue. Sur ce bâtonnet, bobiner ê 
spires jointives un premier enroulement 
de 100 spires de fil de 0.2 mm environ. 
Le fixer soit au vernis, soit au papier 
collant. Une des extrémités ira au GV, 
l'autre è la masse. Sur cet. Enroulement 
el du câtè masse, bobiner dans le même 
st,'s un deuxième s nroulemE.nl de 6 spires 
du même fil. et le fixer, l’exlrémïté 
cêtè masse ira. elle aussi, à la masse, 
tandis que l'autre ira au premier conden¬ 
sateur de 2 OOG pF, 

Avec ce circuit, FIF est reçu lorsque 
le CV est à pau prés à mi-course. 
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Fig, 3. — Los pastilles de la plaquette apparaissent en vue de dessous et 
Facilitent les liaisons entre les composants, A défaut de plaquettes pastillées,, 
an peut sc servir d'une plaquette M Boord sans cuivre a« pas de 5.0B mm 
et réaliser les liaisons à raide des connexions des composants. 


HABILLAGE 


I! peu! se faire au gcûl de chacun, 
L'exem plaira réalisé r ?,i contenu dans 
une boîte do plastique transparent juste 
assiz grande. la plaquette — avec la 
bâtonnet de ferrite ■— étant simplement 
déposés <au fond. 

Le CV est fixé sur une paroi latérale 
simplement par le bûuton de manoeuvre i 
'es. cflmen&ïnn'S de la botta ne lui per¬ 
mettent .pas de bouger. Sortant de le 
boita, un fil s trois conducteurs se ter¬ 
mine par une prise OIM S trois brochas r 
la masse est au blindage, tandis que l'un 
des conducteurs Intérieurs va au né pat if 
ai l'autre au signal. 

Carte ficha es: rainés à la prisa cor¬ 
respondante d'une autre boite qui contient 
un f.lodulE Ampli ÛF23 COMPELEC. ali¬ 
menté sous 1 2 volts. 

Autre possibilité : alimenter Je mon¬ 
tage per une petite pile de 9 volts, qui 
peut être incluse dans la boite, si cel la-ci 
est de dimensions suffisantes. La sortie 
du signal peut alors se faire par un fil à 
deux conducteurs terminé par la prise né¬ 
cessaire au branchement â un ampil déjà 
existant. 
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il est â noter que l'antenne, telle 
qu'elle a été décrite, est directive et 
qu'elle doit être orientée pour uns meil¬ 
leure réception. Une petite antenne té¬ 
lescopique, fixée sur le -couvercle de la 
boîte, élimine ce petit inconvénient ; 
1S h 20 cm suffisent è Paris 7* au 
moins. 


RÉSULTATS 


Ils sont assez spectaculaires pour un 
montage si simple. Alimenté suus 9 volts, 
puis sous 12 volts, il a été branché A 
le prise magnétophone d’un ampli tuner 
Grundig RTV 360, La programme FlP 
ainsi reçu se rapproche assez bien du 
mSms programme reçu En MF. laissant 
bien loin derrière le même programme 
tronqué reçu en PO psi cette même radio. 
L'écoute a été faite par test A, B, sans 
changer le réglage des potentiomètres 
de tonalité — position médiane en¬ 
viron —. l'équilibre du volume sonore 
antre las deux sources étant obtenu par 
i oricniption de l'antenne du montage. 
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Et puis pourquoi pas ?... il n'y o pas 
■de limites à la prétention. Il a été bran¬ 
ché sur un bon ampli Sony avec des 
enceintes de marque. L'écoule état 
agréable, la bande très étendue ar pas 
de grésillement désagréable dans les 
f r éqLj'=ncafi élevées. 


CONCLUSION 


Voila un montage qui à peu de Irais, 
surprendra agréablement al fera décou¬ 
vrir une richesse peut-être insoupçonnée 
dans un émetteur local en PD. IF ne faut 
malheureusement pas lui demander de 
supprimer Pas parasites reçus dans cette 
bande, 

J, SAVEL 


LISTE 

DES COMPOSANTS 

R = 470 kU (jaune Aiolef, jeune}, 
R. = I k \1 (marron, noir, rouge). 
R. = 10 kQ (marron, noir, 
orange). 

R, = î kt/ (marron, noir, rouge), 
R, = K) kU (marron, noir, 
orange), 

R, = 470 M.ï (jaune, violet, 

jaune). 

R : = 47Û k 1 '] (jaune, violet, 
jaune). 

R. = 1 k'it (marron, noir, rouge). 
R. — 4,7 kO (jaune, violet, 
rouge). 

R.„ = 1S kü (marron, yetF, 
orange). 

C, = 2 OÜD pF disque. 

C, = 1 uF/6 V. 

C — 2 0OO pF disque. 

C ; ~ I i.F/6 V, 

C , = 2 OO0 pF disque. 

C,= S uF/12 V. 

C = 22 pF céramique, 

C. — S jiF/fi V. 

T, = AC 125, 2N2904. 

T = AC 125, 2N2904. 

T AC 125, 2N2904. 

T, = 0C71, AC 125, 2N2904. 

CV — 365 à 500 pF plat è dîclcc- 
f ri que m : ca. 










































Wercf de paraître : 

Un ouvrage sensationnel sur la 
MUSICO ELECTRONIQUE 

PETITS INSTRUMENTS 
ÉLECTRONIQUES DE MUSIQUE 

par F, JUSTE R. 

C* premier livre faisanI par tin d'urtu tal- 
Action rrJitanl de la un ai ic Mlifÿi)!» 1 a üe r 
tri lia 4a i«i$ tes paflt imlrv merise Slactro- 
iiiq jus Ja naue eue, lait gu* ; violons, vlokun- 
ççlias. fl SOS, ccinlrratuhSL.BS^ yu itère B, ma*J>“ 

daiiiiii. aie. ; flûte*. clirinaun. «jnophwin, 
[romborws {i coulissa., aie. ; iccardâDni ; il 
mi instrumenta aeriens. ul gu a v célébra Tarent re 

Tous ces appareils *wi crée tacite» * nnuiiiar, mima par fia* amateur* 
tebutanta, niais avanl d*j4 réalisa quelques- marnages éteclren.qiics sim 
C'siiirt parc. Il re lyirn p?s dillicilu d'eaetuter dis môr<iiu* de 
m jiiqu« UK Ci* inilrumanti, art raison de leur simplicité. HsI^é 
ça re-ci, il sera qnssihte »n nmaiaurs cia conatituer de hMII lcrmatiens 
mua cales d'uni viléur itlilllqui certaine, pouvant jouai tuui ïun di 
1 1 musique légère que de la musique classique, 

EXTRAIT DE LA T ASIE DtS M ATltRES 
Tableau des noies rrur;i::a kj. ni Uns l-éci uer coa - Générateur universal 
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1 - CONSTRUISEZ 
UN 

OSCILLOSCOPE 

Avec cee oscilloscope por¬ 
tatif fl prfms quf vûui 
cçcslruirfj et qui rsslera 
votm propriété, voua vc-uü 
l q m ili a n serer avïiC t n u? l f s 
eompcisaii fs èleclromq ué&. 


2 - COMPRENEZ 

LES SCHÉMAS 

î 






df ranula^a eE da circuits fort- 
dairtffd a II* f mplo ffft ccui a m < 
ment en eiecrromque 


3 - ET FAITES PLUS DE 

40 EXPÉRIENCES 


Anac votre cscrloècape. vous veribtrez 
I* loncliomnoititnc d* plut da 40 circurls 
-ï’i l*or du cauranl Cm tri ghbu ta. ettetl nuijnal que i 
rairesseiaert. trajnsisraas senu-cenduclfurt. Jiap ili- 
lj leurs, oealldltiji lJlu eleur Eiraple, circuit pbolo 
alecti que iBLepteie «I eir.eneji radio, sac.iil fetdf- 
d hbÉuf comaïutâteiA ir iiiusi-ir etc 
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UN thermomètre est un appareil de mesure destiné 
à indiquer la température* H existe de nombreux 
thermomètres électroniques où T élément terminal 
se trouve être un petit appareil de mesure à cadre 
mobile. Le prix de revient assez élevé de ce der¬ 
nier élément vis-à-vis des autres composants risque 
de rebuter quelques amateurs débutants. 


un ttier 


En revanche, en er c on tentant d'une 
précision mains sévère on peut faire abs¬ 
traction de rappareH de mesure. En ef¬ 
fet, par comparaison do deux note a bas* 
5 h- frêcuynco diffusé* par un polit haut- 
parleur on peut atteindre une précision 
suffisante. 

Le principe est le suivant l'élément 
clé ras te évidemment uns résistance à 
coefficient de température négatif CTN 
ou l ha rm islam ce. Les propriétés de cette 
dernière sont telles pue la valeur de sa 
résistance dépend essentïalternent de la 
température ambiante. 

G es éléments se prés entent sous la 
forme d'un disque en matériau semi¬ 
conducteur enrobé et doté dé doux 
connexion s de sortie Ces composante 

fmpe a * w- lût 


ont la particularité de voir leur résistance 
augmenter lors que la température dimi¬ 
nua et baisser lorsque le température bu»- 
menie. 

Dans cas conditions la température 
est traduite par une valeur de rômsWTKte 
que l'nn peut, par substitution à un élé¬ 
ment variable, comparer. 

Il suffit alors de placer la résistance 
dépendant de la température et la rési& 
tance variable dans un circuit oscilla¬ 
teur. Par comparaison des deux notes 
obtenues on se rapprochera e plus pos¬ 
sible do la valeur de la résistance CÏN. 

L'élément variable sera constitué d'un 
potentiomètre dont le curseur se dépè¬ 
cera en regard d'une échelle graduée di¬ 
rectement en température. 
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Le schéma de principe du ihermcmë 
tra est présenté figure 1 , 


Le cœur du montage fait appel à un 
oscillateur bosse fréquence à transistor 
unijonction ce qui permet de simplifier 




























LISTE DES COMPOSANTS 
= potentiomètre 50 à 75 kQ 

variation linéaire. 

R L , •= 15 kA2 {marron, fert, orange). 
R> - 330 U (orange, orange, 
marron). 

IM — 2,9 kQ (orange, blanc, 
rouge), 

R. _ 47 kQ {jaune, violet, orange). 
C : —> 47 nF plaquette Cogcca, 

C. 0,1 «F plaquette Cogéra. 

TH «— thermistance 30 kü à 
ÎOO kü à 25 C, Référ. §8 320 03 F 
(R,T,C.l disponible chet OMNI 
TIC, 82, rue de Clichy, 75009 
Paris. 

T, = 2N2646 ou 2N2É47. 

T = 2N2222 au AC 187. 

HP bobine mobile 100 O au 
plu* au bien HP normal et trans¬ 
formateur miniature, 
l L — Interrupteur clé à position 
centrale double contact. 


im mètre électronique 


Je schéma et de n"utiliser qus deux fran- 
BktOTB. 

Il s'agît du transistor 2 N 2 Ü 346 qui 
oscille très facilement mime à partir 
c^une tension de 3 V". La fréquence èiv 
gendrêe par cet oscillateur dépend de 
a valeur du condensateur Ci et da la 
valeur de le résistance è travers laquelle 
ce condensateur sa charge. 

Il suffit alors de placer 3a thermistance 
dans le circuit pour obtenir une note 
déterminée dont lé fréquence dépend de 
la température. Par substitution grâce 
é une clé ou interrupteur h trois posi¬ 
tions, on intercale le potentiomètre gra¬ 
dué et Ton sa rapproche le plus possi¬ 
ble en manœuvra ni la clé de la valeur de 
la thermistance par comparaison do la 
note engendrée par l'oscillateur. 



Fig. 1. Un transistor unijonction 2N2646 constitue le cœur du montait 
Cet oscillateur est Suivi d'un amplificateur BF simplifié- 
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Ja^agEmErrt pour HP fiiè corré¬ 
la fxt arnire 
Face arrière 


Fig. 4. — Le potentiomètre Ri sera ramené sur la Face avant du coffret et 
muni d'un bouton-flèche qui se déplacera en regard des graduations. Au 
niveau de la face arrière* il faudra prévoir les dégagement» nécessaires pour 
le haut-parleur. On placera Sa thermistance au résistance CTN sur le dessus 

du boîtier 


Comme le laâsss entrevoir le schéma 
de principe le condensateur Ci se charge 
à travers f«na ou l'autre résistance. Lors¬ 
que la tension aux bornes do Cl atteint ta 
valeur de la « tension de pic » du transis¬ 
tor unijonctian r le condensateur se dé¬ 
charge dans la résistance Ri h travers la 
jonction émetteur base 2 devenue con¬ 
ductrice. 

Par l'intermédiaire du condensateur Ci 
le signa 5 engendré est appliqué à un étage 
émetteur commun simpliMé- La polari¬ 
sation de base du transistor s'effectua à 
l'âide d une résistance de é? htl placée 
en base et collecteur. 

Un petit ha ut-pari sur d'ufrô bobine mo¬ 
bile d'environ 100 & fait alors office de 
charge collecteur. 

La tension d'aï inventât ion du montage 
ost portée à 9 V et est introduite par 
l'interrupteur à trois positions. 



Pour la réalisation pratique nous au¬ 
rons recours à notre support de montage 
préféré le t M Board t ou bien une petite 
plaquette toute perforée. 

Avec ce montage très pou de compo¬ 
sants sont nécessaires aussi une pla¬ 
quette MIT convient très Man. Rappa- 
ions pour mémoire que cette plaquette 
comporte 7 bandes conductrice® repé¬ 
rées sur notre dessin à -raide dos 
luttres t A & G *. Ces bandes sont par 


ailleurs régulièrement perforées de 16 
trous numérotés de 1 i IG de la gauche 
vers la droite afin de faciliter le repérage 
do remplacement rie chèque composant. 

La figure 2 résume l'emplacement pos¬ 
sible des composants sur la plaquette. 
En fonction de leur encombrement on 
pourra les monter horizontalement au ver¬ 
ticale ment. Dans le dernier cas il sera 
préférable de munir la connexion la plus 
I orgue d'une petite gaine lhermopl asti que 
afin d'éviter les risques do counta-circuiTs. 

Il convient par ailleurs de ne pas ou¬ 
blier le strap de liaison entre les bandes 
conductrices E et G, 

La figure 3 présente la vue de dessous 
c'est-à-dire les différentes interruptions 


pratiquées sur Iss bandas conductrices 
Cette opération sera de préférença fait! 
en dernier lieu. 

Comme on peut le constater La ther 
mistance et la potentiomètre sont dépor 
tés. 

Le potentiomètre sera rapporté sur L 
faso avant du boîtier, un bouton fléchi 
et un cadran doté do repères permettron 
alors do tirer parti de l'appareil ma s pou 
cela il faudra procéder à un étalonnage 

La figure -1 donne un s perçu de l'as 
peet extérieur du montage. Les dimen 
sions du boîtier seront essentiel i-amen 
diotéea par la dimension du haut-pari eu 
utilisé. 


T'twrrinstàficî 



1 2 3 4 5 6 ? 8 9 KD 11 12 13 IJ 15 16 



Fig, 2 et 3, — Ces figures démontrent respect pratique du montage des éléments sur une plaquette M Board de 
référença M17 comportant sept bandes conductrices parallèles. Si, par ailleurs, l'on ne possède pas de haut-parleur 
d’une bobine mobile > à 50 U, on montera extérieu re ment à la plaquette un petit transformateur miniature. 
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La ihermislanctt sera montés à l'aide 
d» deux petites fie ha a aur le haut du 
boîtier. Pour l'étalonnage il faudra pro- 
longer les fils de liaison d'environ 50 cm 
a*fip de plonger la thermistance dans on 
récipient d'eau, 

11 suffira alors d'élever progressive- 
ment la température de cette eau qui sera 
mesurée avec précision à l'a;de d un ther¬ 
momètre ordinaire. 

Nous donnons figure 5 , la sérigraphia 
d'un cadran qu'il suffit de découper et 
placer en regard du bouton flèche du po¬ 
tentiomètre. il ne nous est pas possible 
de grBduef directement cette échelle, 


Graduations 



Fig, 5<_On pourra *• serrir de 

cette figurej en la découpant, peur 
les diverses indications de tempéra¬ 
ture après étalonnage. 


mais il va us suffira de vous servir dos 
graduations existantes et de les marquer 
^oui-mêmes en fonction des éléments do 
votre montage, 

Il est évident que vous ne pourrez pas 
vous servir des 270 do relation du po 
tentiomèlre utilisé, et qu'il faudra * n 
conséquence prendra très soigneusement 
les repères k l aide d'un crayon noir et 
procéder le cas échéant h plusieurs éta¬ 
lonnages, 

La précision de fapparail dépend en 
grande partie de r ia qualité du potentio¬ 
mètre utilisé et bien sûr de votre ouïe. 
D une autre cftté, comme il s'agit d'un 
gadget, il convient de ne pas se ruiner 
dans l'achat du potentiomètre sinon le 
montage proposé n'auralt plu» de sans et 
11 suffirait d'employer un appareil à ca¬ 
dre mobile. 

Les applications de ce petit moiilegc 
sont multiples, on peut par exemple et à 
litre indicatif déporter la thermistance à 
l'aide d"un 151 et la placer à l'extérieur 
d'un appartement. 

On peut également fixer le thermis¬ 
tance sur la carrosserie d'une voiture 
afin de déterminer I» température sxlé- 
riaure apparaissant avec la vitesse de e 
voiture etc. 
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I L s'agît d'un appareil utilisant as 
remarquables al curie usés propriétés dos 
fracs. Que sont donc oaux-ci ? St !&s 
diodo-s dites t diac s commutent dès que 
la tension dentrée dépasse uno certains 
Valeur, dans le triac, une partie do la 
charge arrive à la gâchette t l'ensemble 
commença k se comporter en conducteur 
da courant, Inversement, sî le courant 
revient k zéro, la conduction est annulée 
et te circuit est ouvert- 

Cela posé, disons que ces appareils 
utilisent leurs remarquables propriétés — 
k bien peu de frais — et avec une très 
grande simplicité qui, hier encore, eût 
nécessité un matériel lourd et nncam¬ 
brant : auto- transformateur rotatif ou 
rhéostat de forte puissance, En effet, le 
triac permet la conduction contrôlée du 
courant alternatif 0t. ce, par rapport au 
ihyristor. Ce à quoi il faut ajouter la 
.possibilté de contré 1er les deux alter¬ 
nances du secteur. 


LÉ MONTAGE PROPOSE 




£20 tu 


5*1" *iiip»iïaar 


(22U V) 


torr. lanpt 
(it« SOCVl) 




Il s'avère —- tout d'abord — d'un 
encombrement remarquablement réduit, 
■monté en boîtier plastique incassable noir, 
d'où apparaissent le potentiomètre, la 
cellule pheto-éîftctrique et l'interrupteur 
Marche-Arrêt, modèle subminiature, Ce 
dernier permst iallumago automatique ou 
manuel. 


Fig. l, — Quelque composants 
sont montés enté ri a u rem eut ou 
petit circuit imprimé. Une Fois 
insérées dons un boîtier, ces com¬ 
mandes extérieures peuvent pren¬ 
dre divers emplacements en fonc¬ 
tion des conditions d'utilisation. 


CE QUE PERMET LE DISPOSITIF : 


Simplement, mais utilement, la varia¬ 
tion de l'éclairement d une lampe de 
200 watts, puissance maximale, et ten¬ 
sion de 220 volts. Notons que la manœu¬ 
vre simpliste d'un bouton suffit è obte¬ 
nir l'effet désiré. 


NÉ PAS CONFONDRE 

Il arrive soLrvent — trop sauvent —- 
que l'un confonde les deux termes a éclai¬ 
rement 3 st « éclairage 2. Or. si te pre¬ 
mier terme signifia clarté, action d'éclai¬ 
rer, résultat de oetta action, lé terme 
1 éclairage s est Faction d'êclaiw ou 
ses effets. 


UN EXEMPLE DES POSSIBILITES 
DU PRESENT APPAREIL 


On admet se trouver dans la pleine 
obscur Hé, donc an pleine nuit avec tou- 
(lee lumières éteintes (bien que. techni¬ 
quement, l'obscurité 1Û0 % n'exisfte pas; 
et notre appareil mis en position automa¬ 
tique, sensibilité maximale. Eclairons 
légèrement la cellule photo-éieetrique. 


* 


F«ti 32 
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cuHe-cj commandera la lamûé principale 
qjï s'allumera et bloquer a l'appareillage 
en position de fonctionnement. Voilà 
a;nsi, non seulemettî un excellent « gad¬ 
get i pour employer le terme â la mode, 
mais aussi de la plus grande utilité ; 
c'est, en effet, un Excellent antivol, si 
le nayorï de la lampe de l'indésirable 
visiteur, vient à frapper la tre’lule. 

Notons — au passage — que I» com¬ 
mande manuelle permet le réglage voulu, 
■par la rotation îlu boulon d'êc fai rament 
■de la lampe. dé 0 à 100 % de sa valeur, 

3 ensemble de ce monta g s est réalisé 
sur un circuit imprimé en verre époxy, 
l'implantation des éléments étant epérée 
sur le face cuivre, par symbole. 


est — toujours pour ’a moins assez 
désagréable. Sans omettre que si cer¬ 
taines parsonnas n'en ressentent qu'une 
désagréable secousse, les cardiaques — 
par exemple — ont beaucoup plus à 
-craindre. 

Sur le boîtier précité, on peut voir, 
<jn bouton de réglage, un commutateur 
au tuma tiqua manuel, aids! que les fils 
de sortie vers la charge (lampe) et vêts 
le secteur. 

On pourra remarquer qu'eu égard a 
la simplicité de l'ensemble et piincipa- 
lermml au frês petit nombre de compo¬ 
sants, ta liste de ces demi ara s est mon¬ 
trée inutile. 

A.G.M, 


GRADATEUR 

de 

LUMIÈRE 

AUTOMATIQUE 

frjécm ci-contre} 

HIT complet avec coffret, bouton, circuit 
èpoxy ainsi que toutes les pièces néces¬ 
saires et notice. 




Fig, 2 a 4. — Le schéma de principe ci-dessous laisse apparaître une 
extrême simplicité qui se dégage et se vérifie par l'implantation pratique 
très aisée des composants sur un petit circuit imprimé dont nous fournissons 

le dessin. 


LE CIRCUIT ELECTRONIQUE 


Il se compose d'un irise commandé 
par un néon donnant dos seul s de com¬ 
mutations définis. Ce néon est attaqué 
par un réseau dépshaseur, fait d'une ré> 
sistanca en séné aveo potentiomètre et 
oondon&eteur. Le potentiomètre est sus¬ 
ceptible d'être mis en position « manuel a 
(gra dateur), ou en position a ut omet,'-que, 
Oans lé premier cas, son déplacement 
influencera raliumapé dé lé lampe, tan¬ 
dis que — dans le sacornî — il influen¬ 
cera la sensibilité de la copule LD R. 

L'ensemble est antiparasité par une 
inductance faite de 30 tours de 1 il de 
8/ 1Q, bobinée sur ferrite et prête à être 
utilisée, 91 s'y ajoute — on le voit sur les 
dessins — le condensateur de 33 nF, 


LE MONTAGE 


Le bailler sn matière thermep la étique 
noire, présente un excellent isola ment 
par rapport au couranl du secteur avec 
lequel un contact Inopiné et accidents 11 



LISTE DES COMPOSANTS 

SCR =frioc SC141D, 

L = néon 60 V, 

Pi = potenf-iometre 220 ki} varia¬ 
tion linéaire. 

LDR — cellule phohorcsis+anfc 
LDRD 3 . 

R, =47 k il (jaune, violet, orange), 
Ci — 33 nF plaquette Cogéeo, 

C. = 6â nF plaquette Cagëco. 

S, = inductance/ voir texte. 
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Tous nos BANCS D’ESSAI 
en COULEUR 


STEREO 

ÉDITION HAUTE ÉBÉLÏTE DU HAJJTPÀRt EU* 

DISQUES 


PIONEER 

Platine PL 51 



Chaîne REVOX 

■ Mu y né t aphone TOO 
- Tuner-prêampli 72U 
• Amplificateur 722 


YAMAHA 

Magnéto cassette TB 700 



BRAUN ESART TIN 

- Chaîne compacte 308 p Tuner S 30 


a Envoi de la liste complète des bancs d’essais contre une enveloppe timbrée à 0,50 F avec vos noms 
et adresse. 


HI-FI STÉRÉO - 2 à 12, rue de Bellevue - 75019 PARIS 
TéL : 202-58-30 - C,C.P, 424-19 PARIS 

iJ oindre mandat cNxjue bancaire ou postaf à voire comtrtanfie ) 
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Festival. 
International 


j du Son 

*mÆ& lljuic Fidélité -Stcréi 


Stcréuphenie - Facture instrumentale. 


107 000 visiteurs au XVI* Festival 


Table 

de lecture 
à plateau 
mobile 
Scientelec. 



SCIENT' 


L é XVr Festival International du Son 
était placé sous le Haut Patronage da 
Monsieur te Ministre des Affaires 
Culturelles, sous la patronage du Syndicat 
des Industries Electroniques de Réproduc- 
ri on at d'En registre ment (S.ISR-E+Î, avec 
le concours de la Fédération Nationale 
des Industries Electroniques lF.N.I.£.) 
al de l'Office da Radiodiffusion Télévi¬ 
sion Française (O.R.T.FJ et la parlie.pa- 
tion de ta Société des A listes Décora¬ 
teurs I S.A.O.Î et de ta Pho noté que Na¬ 
tionale- Il était organisé par la Société 
pou' l'a. Diffusion des Sciences et des 
Arts (S D.S.A.|. 

Le XV r Festival inter national du Son 
regroupait cettE année 200 exposants re¬ 
présentant 16 pays : Allemagne {Répu¬ 
blique Démocratique). Allemagne (Répu¬ 
blique Fédérale), Argentine, Autriche, 
B algique, Danemark, France, Grande-Bre¬ 
tagne;, Hongrie, Italie, Japon, Norvège, 
P a vs-B a s, Suède, Suisse, U. S. A, 


Le nombre des entrées a été supérieur 
rte 30 % à celui de *973 (82 800) et 
se chiffre à 107 000 

Au cours de la journée professionnelle 
du lundi 11 mars, on a enregistré 10% 
d'étrangers. 46 % des visiteurs profes¬ 
sionnels venaient eu Festival peur la pre¬ 
mière fois. 


L'enquêlc effectuée près dEs visiteurs 
fait apparaître un renouve'llennenrt du pu¬ 
blic k raison de 44 %. 

Les Intentions d'achat qui élatent de 
13 % en 1973 sont passées à 18 %. 

La Service de Presse a reçu 885 jour¬ 
nalistes dont 11S étrangers, en prove¬ 
nance de 34 pays. 



Mille six cents auditeur-s ont suivi les 
Conférences des Journées d H Etudes, 

Toutes les chaînes de radiodiffusion 
de rO.R,T,F. étaient présentes et ont 
animé le Festival par des concerts et des 
récitals. Douze Sociétés de radiodiffusion 
étrangères ont présenté des dèmonstta 
dons spectacles. 

Parmi les nombrEuses manifestations 
artistiques qui se sont déroulées dans le 
cadre du XVr Festival International eu 
Son, rappelons î la remise des Grands 
Frïx du Disque de l'Académie Charles 
Gros, le Concert exceptionnel par I Or¬ 
chestre National de l'O.R,T.F„ sous la 
direction do Hanryk Czyz avec le con¬ 
cours de Arthur Ru h insia in dans le grand 
auditorium {3 800 spectateurs), la Soi 
rëe * France Musique Reçoit » et la 
Nuit du Festival. 
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4 - le tuner (suite) 


SYSTÈME DE 
CONTROLE 


La qualité et l'utilité d'un tunar FM ne 
sont pas seulement déterminées por la 
précision des circuits, mais aussi par sa 
facilité d'utilisation. Examinons un peu les 
différents boutons,, commandes et cadrans 
que l'on trouve sur les tuners AM/FM. 
L'opération est déclenchée per un sélec¬ 
teur à 3 positions possibles : AM. FM al 
FM AUTO. Dans la position FM mono, 
tous les programmes FM sont reçus en 
mono, c dsi-é-dire que le détecteur moi 
TfplpK est hors circuit. Dans la position 
FM AUTO, le runsr est automatiquement 
réglé en stéréo al Ton essaie dp capter 
une émission FM-MPX. 

La syntonisation est obtenue- en tour¬ 
nant un gros bouton, tout en Fixant des 
veux, le ou les vu-mètre et te -cadran des 
stations, l a gui le du cadran de Haute 
Frédoencfl dévia vers la droite une lois 
que lé station est synthnnisés. Plus la 
déviation esi prononcée, plus le signal 


race est puissant. Cola est également utile 
lors de la rechercha des meilleures direc¬ 
tion et position de l'antenne FM. Le syn- 
tonisateur ou compteur de mise è zéro, 
se déplace vers la position contrôle afin 
d'indiquer l'accord exact. 

En plus de oes cadrans, un voyant s'al¬ 
luma lorsque te réception de la station 
est correctement réglés. 

Un examen plus attentif des cadrans 
d'accord sur différents tuners révélera «ne 
légère, mate importante différence. Sur te 
plupart des tuners, l'espace entre les re- 
pères se réduira au fur et à mesure que 
fou sa dirigera vers la droite du comp¬ 
teur : d'autres ont des cadrans avec des 
repères FM placés à égale distance les 
uns des autres. Ces cadrans linéaires bien 
sûr facilitent la lecture et permettent da 
régler l'appareil plus précisément. 

Le dispositif d'accord silencieux a déjà 
été étudié. Des tuners sont également 
équipés d'un sysième da contrôle appelé 
filtre multiplex. Sa fonction est d'éliminer, 
ou au moins d'atténuer cb sifflement qui 
souvent accompagne les émissions FM 
stéréo émises en trop basse fréqun-nce, 
Il fonctionne en mixant un certain nom¬ 


bre do hautes fréquences des deux car 
nsux, ce qui par ailleurs entraine une 
certaine perle lors de la sépara don des 
canaux stéréo. 

En parlant da séparation des canaux. 
Il semble bon de mentionnsr que certains 
tuners sont éouipés d'un écran ou b nu ion 
du contrôle semi-fixe qui permet dajustei 
la séparation des canaux du décodeur mul¬ 
tiplex, Ca type de réglage ne peut-être 
réalisé que par des techniciens qualifiés. 

D'autres systèmes de centrale trouvés 
sur des tuners, sont les dispositifs de ré 
glage de niveau de sortie, quelquefois sé 
parés pour AM et FM, et qui règlenl te 
tension de sortie du tuner afin d'harmo- 
qiaar son volume avec celui d'autres ap¬ 
pareils. tête que platines tourna-disques, 
magnétophones. Une prise pour casque 
peu! également être fournie et quelques 
Tuners ont une pa re supplémentaire da 
sorties enreglstrercant permettant l'epre 
gistrement direct tuner-bande sans passer 
par l'amplificateur, Le dernier, mais non 
1 b moindre, un contrôle automalique de 
fréquence {CA.F. ou A.F.C.I qui « cale * 
très exactement l'accord du récepteur 3 jt 
I émission désirée. 



rx-iooo 

(1> |NI F IfRuPTEUR DE MISE CM ROUTE 

(2| INDICATEUR DE RECEPTION 

(3) MISE A ZERO SUR L'EMETTEUR 

(4| VOYANT STEREO 

(S) RECHERCHE DE STATION 

(fi) COélTACTEUR AM/FM 

(?) CONTROLE DE SILENCE F NT RE STATIONS- 
(Sï CONTROLES DE NIVEAU SORTIE 
(95 CONTROLE NIVEAU CASQUE 
; I0> PRISE CASQUE 


gCbelle nen linéaire 

f®, SJ 9? 34 96 SÉ 103 IS2 ICAIC&I3E 


— 1 


i i l l 
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! 

1 -M 

| 1 1 



1 1 II 

1 1 


1 1 1 
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Echelle linéaire 

m 32 **■ 100 te? 10 * IÛÉ lOfi 

L I | I I | I | I I 1 MHj 


ECHELLE LINEAIRE D"UN CADRAN FMI 


fi- \ éf 2 _ Le* divers systèmes de contrôla d'un tuner sont peu nombreux. Le tuner Pioneer TX1ÛG0 regroupe 

sur sa face avant Ils principales commande* que l'on peur trouver. Cerfoins tuners FM peuvent être dotés d'eehelte 
non linéaire au niveau de leur cadran de recherche des stations qui le plu* souvent occupe une large place. 
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L'INDICATEUR D'ACCORD 


L indicateur d'accord est un galvano¬ 
mètre dont l'aiguille indique si l-p tuner 
esî correctement « calé » sur la station 
écoutée II remplace l'ancien caM mag que 
des récepteurs à lampes, 

lt y a deux types d'indicateur d'ac¬ 
cord : te lui où le zéro central correspond 
au bon réglage et 1 e modèle ou le méd- 
leur accord est donné par Se maximum de 
déviation de l'aiguille, Sur certains tuners 
très sophistiqués, en rencontre simullané- 


jriancELrvre du bouton de recherche des 
stations, l'accord est établi h proximité 
d'une émission FM, l'aiguille dévie dans 
un sens (Fig, 4), A l’accord exact lai- 
gui Ile revient à zéro pour s'écarter dans 
1 aotrs sens dés que fs station est dépas¬ 
sée (Fig. 5J* 

Un te! indicateur n'est pas absolument 
Indispensable à l'utilisateur très averti, 
mais il facilite tellement le réglage que 
nous le canseillon-s vivement. 

Un autre type d'indicateur indique l ac 
cord- en fonction du maximum de dévia* 
£ian d'une aiguille. La précis3cm est moins 
grande car le maximum en question est 
Mou. 


devient un signai BF. dont la par Me mono 
seule peut être explailrée (réception mono. 
Fig. 6} r ou dont Sa composant* stéréo peut 
être décodée par un circuit spécial et res¬ 
tituée sous forme de deux signaux BF, 
gauche et droits (réception stéréo. Fig 6). 

Le passage de la réception mono h la 
réception stéréo Est suit manuel. so'*t au 
tomalique {inverseur S de la flg. B). 

Tout comme un indicateur d'accord un 
commutateur électronique automatique 
n'est pas indispensable peur recevoir las 
émissions stéréo, mais on imagine mal 
l'utilisateur d'un tuner passant son temps 
b manœuvrer un Inverseur peur savoir si 
tehe station ou tel programme est en 
stéréo. 


" 



" T -" 1 








Fig. 3 r A êt — L'indicateur d'accord facilite Ea recherche des stations et renseigne l'opérateur sur la façon dont 
son tuner est h< calé » sur la station écoutée. Le r é no central correspond ou bon réglage du tuner. 


ment les deux types d'indicateur qui per¬ 
mettent uh rég âge très précis. 

L'indicateur k zéro central ind'que le 
parfait centrage de l'émtesîan par rapport 
à la courbe du disenm(dateur sur laque! 
il est directement branché. 

En l'absence d’émission, l'arfguillfl reste 
OU zéro central {Fig. 3), Dès que, per 


LE DÉCODEUR 


Les émissions en stéréophonie multi¬ 
plex sont compatibles A la sortie d'un 
■discriminateur un signai stéréo multiple* 


La plupart des tuners sont d'edleurs 
équipés d'un système automatique couplé 
h un voyant qui s'allume dès que rémis¬ 
sion captée est en stéréo. 

Les décodeurs stéréo sont de deux 
types : h matrices ou h commutation. Nous 
ns donnerons pas la préférence à L'un ou 
J'autre. La point le plus délicat est la ste- 
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biliiÊ de leurs performances dans le temps 
qgî n'est lançais exprimée dans les noti¬ 
ces, et dépend de la relation de phase 
antre la fréquence pilote à 19 kHz et la 
porteuse restituée h 35 kHz. 

Uns décodeurs les plus élaborés 
comportant un système d H asservissement 
rfa phase qui supprime les Inconvénients 
des dérivés dn phase. 

Cas décodeurs sont onéreux et encore 
très rares. L'amateur sera Se plus sou¬ 
vent amené k choisir parmi des tuners 
équipés de décodeurs classiques. 



Noyau réglable 

I 



Comme nous l'avons dit les décodeurs 
stéréo multiplex classiques sont instables 
dans le temps. Il conviant donc de don¬ 
ner la préférence k celui qui dérivera la 
moins. Il est impossible do sélectionner 
un bon décodeur sans essais sériaux on 
laboratoire. On peut cependant examiner 
les composants électroniques qui forment 
la décodeur, Los décodeurs utilisant des 
bobinages à noyau central ■{Fig, 7) non 
enfermés dans des pots de ferrite comme 
celui de la figure 8 sont probablement Ins¬ 
tables à court terme, La présence de pots 
de fertile ne garantit pas contra tes dé¬ 
réglâmes, car 3'aspect ne garantit pas le 
que N té 1 Cependant la réglage d'un bon 
bobinage dans un bon pat reste relative¬ 
ment stable. 


LA SEPARATION 
ENTRE CANAUX 


Cette séparation dépend justement du 
rapport Je phase évoqué dans le para¬ 
graphe précédent. Et de la séparation en¬ 
tre canaux dépend tout l'effet stéréopho¬ 
nique,.. 

Il y a plusieurs manières de mesurer 
celte séparation, également appelée dia¬ 
phonie. Fabricants, techniciens ei auteurs 
de bancs d'assais ne sont pas d'accord sur 
les chiffres & communiquer. Pour l'ama¬ 
teur ca désaccord se traduit par des chif¬ 
fres très variables pour caractériser un 
mêmE appareil ou des appareils peu dif¬ 
féra ms. On peul regretter la manque de 
normalisation des méthodes de mesure 
qui est particulièrement frappant ici. En 
étant rigoureux on peut même dire qu'au¬ 



cun chiffre n'a vraiment de sans, a"! 
n'est précisé Ses conditions ■scientifiques 
exactes -de la mesure qui s donné ce 
résultat. 

Et bien rares som les notices qui spé¬ 
cifient les conditions de mesure 1 

Quant k le diaphonie, en considérant 
que l'effet stéréo est moins prononcé aux 
fréquences basses qu'aux fréquences é la¬ 
vées, nous dirons que dans le cas dos 
mesures les plus pessimistes, alla doit 
flira d'au moins 1Q dO à 100 Hz. 30 dB 
è 1 kz. 10 dB à 10 kHz, selon la courbe 
typa de la figure 9. Ces chiffres qui pa¬ 
raissant peu sévères correspondent au ma¬ 
tinal actuellement disponible. 

Et comme pour tous las chiffres que 
nous donnons, nous tenons compte de la 
réalité des appareils proposés dans le 
commerce et non d'hypothétiques tuners 
idéale. 


BANDES PASSANTES CAD 


Les bandes passantes gauche et droite 
doivent être semblables. Sans oublier que 
seules les bandes passantes globales 
comptent, on peut considérer que dus ba' 
des passantes de 50 H? I 12 kHz à 

— 3 dfl au niveau du décodeur sont ac¬ 
ceptables. La pratique a an effet rêvé é 
que las bandes passantes idéales de 50 Hz 
b IB kHz sont difficiles à atteindre. 

l'écart entre Ie3 deux canaux sa* 
mêmes doit rester Inférieur i 1 dB. 

Les signaux annexes à 19 al 38 kHz 
utilisés peur le décodage ne doivent pas 
se retrouver à la sortie du tuner, ni en 
réception monophonique d'une émission 
stéréo ni en réception stéréo. 

Le réception 19 ou 38 kHz do3i affatb r 
ces signaux k un niveau inférieur à 
-— 40 dB par rapport au signal maximum 
normalement disponible à 1 kHz. 

Un affaiblissement supérieur. à 

— BO dB au — 60 dB, serait préfê-abé 
mais pau de tuners donnem ce résu :aL 


LES DÉCODEURS STÉRÉO 


Les décodeurs stéréo employés dans 
las tuners FM sont des-ti"^ à rendre sépa* 
rément les informations des canaux dfl 
gauche et de droite qui sont mê'ângéM 
dans le signal multiplex sous forme Q 
+ D) et.G — Oï comme le rappa € 
la figure 10. 

w usa * s»** J! 


t,g. 7. 8 et- 9, — En examinant de près l'ensemble des composants tansN- 
- mit! le décodeur et notamment les divers bobinages, afin de ne pas 
ijuDr d'instabilité, on préférera choisir les bobinages enfermés dans des 
t-sK de ferrite comme celui dé la figure 0. Courbe de diaphonie (fîg, 
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Fréquence Porteuse 

pilote MHz supprimée 36kHz 


Fig. T O et Tl. -— Les décodeurs 
stéréophoniques sont destinés à 
restituer séparément les informa¬ 
tions des cono un gauche et droit, 
et cela grâce au* émissions Multi¬ 
plex où les signaux sont mélangés 
sous lo forme (G -J- D) et (G — D), 
Lo figure 11 précise l'orgoni 
gramme d'un décodeur stéréo à 
« matrice » ■ 



l organisation duo décodeur stéréo à 
matrice est donnée par la figure 11 . 

A la sortie du discrUndateur 3e signai 
pilots à 19 kHz if si utilisé dans la recons- 
titutaon de la porteuse, supprimée S 
38 kHz. Cette porteuse est alors affec¬ 
tée de ses deux bandes latérales d'ori- 
gtne transportant chacune l'information 
{G-D}. 

Le tout est détecté comme dans un 
récepteur AM très classique, mais par 
deux diodes fournissant des signaux op¬ 
posés en phase [+ {G-D}] et —-{G-D|], 
Ces signaux sont ensuite mélangés dans 
une matrice à résistances avec le signal 
monopbonolue (G + D) ce qui produit 
deux nouveaux signaux. 

[G + DI + [+ G-DJ] - 2 G 
(G -f D) + [— {G-DJT - — 2 O 

Léé canaux G et D sont séparés. La 
facteur 2 eu — 2 du calcul précédent 
n a pas d’importance. Le principal est 
d'obtenir deux surtaux Eté'éophnniqjes à 
partir des signaux mélangés {G + D) et 
(G — DI. 

+ N” 1U2 


COMMENT Lit! 

LIS FICHES TECHNIQUES 
DES TUNERS 


Comparée à celle d’une platine tourne- 
disque, qui fonctionna pnocipalemenl 
mécaniquement, le fiche technique d’un 
Tuner paraît beaucoup plus obscure pour 
las profane-s. En eMet, une certaine habi¬ 
tude des circuits électroniques est néces¬ 
saire afin de s'y retrouver au milieu des 
courbes, factures, rapport s r réfections. 
Néanmoins, las brèves -explications qui 
suivent devra'ont se révéler de bon 
conseil. 

A) SENSIBILITE. 

Ella est évoluée en fonction de la ten¬ 
sion minimum captée par l’antenne que 
•le tuner est à même de reproduire d’une 
manière satisfaisante. Exprimée en |tV 
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Imicrovôlt - 1/IQOOOOG d'un volt! et 
définie par te Syndicat des Construcleurs 
Haute-Fidélité comme fa puissance de ten¬ 
sion dent le tuner pourra éliminer les 
bruits par 30 d 8 . Une sensibilité de 3 fiV 
est très accepte b le, et toute valeur an 
dessous ds 2 |tV est. excellente. 

S} RAPPORT SIGNAL/BRUIT. 

C'est le rapport en dB {décibel) entre 
une tension medu às di 400 Hz et las 
bruits composants. 60 dB veut dire que 
la tension est 1 000 fois supérieure aux 
bruits. Plus ce chiffre e$t élevé, meflîaure 
est la qualité. La valeur minimum! requise 
en Hi-Fi est de 50 dB. 

C) RAPPORT DE CAPTURE. 

Ceci assume l'émission de deux émet, 
leurs situés sur !a mima longueur d'enda. 
Le rapport do capture est l’écart entre la 
puissance da deux émissions sur une mê¬ 
me longueur d'onde qui permet h l’une 
d’annuler !'autre. Exprimées en dB, les 
petites valeurs sont les meilleures r 4.5 dB 
est d'un ordre salis faisant. 
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Gega. — Ampli tuner rtéréophoni- 
qpc « Ge§o » doté de 5 stations de 
prércglages FM, d'un dispositif de 
silencieux entre les stations, d'une 
commande d'AFC commutûbîe et 
d'un indicateur d'accord à iéro 
central. 



Filson, — Tuner FM stéréopho¬ 
nique Filson T5S équipé de nom¬ 
breuses commandes. Cet appareil 
possède en outre un indicateur de 
champ Ct un indicateur d'accord 
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Pioneer. — Tuner FM stéréopho¬ 
nique Pioneer TX9Q0, Une large 
place est réservée au cadran de lo 
recherche de stations comme sur 
la plupart des tuners. 


0} SELECTIVITE. 

Ella caractérise le pouvoir séparateur 
d'un récepteur via-à-viâ de deux émetteurs 
à fréquences rapprochées. Exprimées en 
dB, les valeurs élevées sont les meilleu¬ 
res : SG dB est un chiffre correct, 

E] REJET D'IMAGE, 

Lu rejet d Image est l'aptitude d'un 
tuner h rejeter la tension HP qui semble¬ 
rait Être captée, mais qui est souvent la 
résultante de la fréquence de l'oscillateur 
et de la fréquence HT. Las valeurs les 
plus élevées soûl les meilleures, 

FJ HEJECTION. 

Ce phénomène correspond à un tuner 
FM qui crée dns signaux insignifiants qui 
sont émis par l'antenne, causent des para- 
ctes dans 5es récepteurs radie ou TV des 


vois'ms tout en pedurhant la propre lécep- 
fnn de la station sélectionnée. Fxnrrnéeii 
en dB, les valeurs élevées sont de bon 
augure. 

G) SUPPRESSION DF LA MODULATION 
□ 'AMPLITUDE. 

Dans ce contexte la MA n'a rien fc voir 
avec E'AM que nous avons vue plus haut, 
MA ici veut dire les modulations d’am¬ 
pli tu ce naissent de lampes fluorescentes, 
moteurs, allumage des automobiles etc, 
et qui. a moins dèîr@ supprimées, causent 
ce craquement au cours de la réception 
FM, La suppression de la modulation 
d "amplitude est exprimée en dB, en te- 
narU compte que 40 dB représentent k 
peu près la valeur minimum. Les valeurs 
élevées étant les- me il leurs a. 


H) SÉPARATION DES CANAUX FM. 

Ce si l'aptitude du décodeur multiplex 
FM à séparer ie canal gauche du canal 
droit ri rs émissions FM stéréo. Pouf la 
stéréo, la séparation des canaux dans la 
gamme moyenne de fréquence 400- 
1 000 Hî est la plus Importante. Un bon 
tuner devrait offrir une séparation de 
AO dB dans cette bande, ou de 30 dB 
entre 40 Hz et 0 kHi. ou de 25 dB au- 
dessus de la bande 20 Hz-15 kHî. 

1} TENSION DE SORTIE. 

Habiteollornent de l'ordre de 0.5 V et 
réglable sur Sea tuners FM de qualité, 
elle doit être accordée à la sensibilité des 
entrées de l'amplificateur ou des entrées 
auxiliaires. 
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Méthode de construction 


L 'AMATEUR débutant ne demande pas 
mieux que de réather les petits monta 
, ges pratiqués proposés, mais très sou- 
vent il se heurte aux problèmes de moulages. 
Afin de faciliter le iSche du jeune lechnlcjari, 
le plus souvent nous publions en cancofrl- 
tance avec 5e schéma Ha principe une réalisé- 
lion pratiqua passible sur une plaquette per¬ 
forée 

Cependant la miniaturisation de cas msn- 
cages n'est pas accessible i tous car 11 ta ut 


faire preuve n'hab leii. Par Ailleurs certains 
débuta ntl, ns regardent mima pas le sebéfns 
de principe et se lancent aveuglément comme 
pour un jeu rte construction dana le réalisation 
pratique du montage proposé, Nous nous ins¬ 
crivons toujours en fou* devant une ta-le mé¬ 
thode et nous vous suggérons, en corné- 
quance une méthode pratique de construction 
qui lait nécessairement ressortir avant tout# 
chuse le schéma de principe dL montage 
qui constitue an fait le « véritable plan a. 


UE PRINCIPE 


La, méthode de montage consiste simple¬ 
ment é reproduire le schéma de principe du 
monta g a en question sur la justifie ilioii c'est- 
à-dire les dimensions désirées. 

On dessine ensuite à chaque Inrerseetior 
d'éléments un point, nanti du schéma de 
principe de la figure 1. 
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Fig. 2 . — De simples épingles 
courbées ou non seront pon¬ 
tées aux intersections des fils 
de connexions et serviront de 
support pour effectuer les 
soudures. 


Fig. 3. — Rien n'est plus 
simple que d'utiliser un tram- 
banne pour réaliser les liai¬ 
sons vert les lamelles d'une 
pile d'alimentation, à candi 
tïon de repérer ces fils a 
l'aide de couleurs différente». 





pratique 


Il s'agir d'un «itphltcaieur téléphonique 
Il trois Iramsistori. Commi on peut le cons¬ 
tater on a reproduit sur ce schéma q niqués 
points supplémentaires notamment su riîvliu 
d#à lignes d'alimentation et des émetteurs 
des l'rsistors. 

On m munît alors d'une plaquette de zw\ 
tra-p!Aqué ou bien de carton très fort et Ton 
colle le schéma de principe ainsi dessiné sur 
le plaquette. 


On prépare alors quelques épingles comme 
l'illustre la figure Z. et on les place avec un 
pet il meneau i chè que point ou intersection 
du montage. Cas épingles servirent de sup¬ 
ports et da liaison entre les composanta, 

□ n commence per souder sur ces épin¬ 
gles lés lignes d'alimentation. négative cl po¬ 
sitive à S'aida da fil rigide dénudé. Ce ira- 
va il aiîéeuté 11 ne resln plus qu'à disposer 
les composants conformément m schème de 


principe en prenant soin cependant de na 
suuder les Transistors ou'an damier lieu afin 
de leur éviter toute surchautte supplémen¬ 
ta ire. 

Pour las petits transistors an boiïler TDtâ 
il convient de na pas trop espacer les épir 
glas qui servent de cosses à souder. 

En présence de plusieurs éléments comme 
eu point A du schème de la fi pure 1, on 
passe tous les éléments Ri, Rs, le conden¬ 
sateur' Cv et le collecteur de T s dans l'œillet 
ot l'on soude le tour onsemh'd très fecilamant. 


liste des composants 


R, = 470 kQ (jaune, violet» jaune)* Ci = ü»1 eiF plaquette * Gagéco »* 

r, = )0 k& (marron, noir, orange). C-> = 10 nF plaquette « Cogéoi ». 

r = potentinmêtre 10 k^ varia- Cr. - OJ r-F plaquette « Cogéco ». 

lion log. Ti = BC109B. 

R. = 470 ku (jaune, violet jaune). Te = BC1098. 

R = 10 (marron» noir, orange). Tr = 2N2222. 

R. t — 47 kiï (jaune, violet, orange). HP = bobine mobile 100 -- envi' 
C. — 0,1 u F plaquette « Cngéco ». ron* 

C, = 0,1 î*-F plaquette « Cngéco ». Li (voir texte). 


gn et qui concerne l'alimentation du mof>- 
iâga pour le raccord emRflï vers le ou las p> 
las, on as servira de fi) souple dfl couleur, en 
attribuent toujours la rouge au plus, termina 
par un trombone. On effectua uns petite sou¬ 
dure et la trombone ne demande pas mieux 
que de réelle ar le contact avec les la me i es 
rte a pli*. CeEEe estuee permet de sa pas 
ser d'rflEewupteor, corn ma l'ri lustra la fï 
gure 3. 

LE SCHÉMA DE PRINCIPE 


L'jvan'agâ de ce h h méthode c'est qu'elle 
ûbliga la débutant à passer par la schème 
de principe et h suive élément pa' élément 
le montage dont nous a lons dàc’he main¬ 
tenant la principe de fonttiannamara sa-a 
qu'il s'agisse pour autant d’une étude ré¬ 
barbative 
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Le rnomega h?i en fait simpl'd ei mai 
en rsuvr* irais Irsneif.tûrs N P N clas>t que&, 
monlis fin Ameneur commun, 

La sobine eaqlrice L, placée J proaimité 
du ttanslarmalfiur de modulation du po&lft 
téléphonique per us: de prélever *es signaux 
B F qui sent injectés par l'intermédiaire du 
conctensateur Çj a la base du uansistor Tp 
préemplilicateur. 

Ce dernier transistor bst polarisé per la 
résistance Ri placée enire la base et te futf 
lecteur, La résistance de charge Rj psrrrvêl 
par l‘intermédiaire du condens-ateor Cs de 
prélever les tensions 0 F préemplHlées et de 
es epp’iqurn eu porenticimétre de vcrlurtvi 

Ou curseur ds ce dernier, elles sont dû 
ment dosées et injectées au deux éme étaq« 
préamplificateur T., le condensateur C, placé; 
entre b hase et l'émetteur du iransîsto-r. 
T* réduil vol ont»] rement la bande passante 
de I"amplifie*leur. Le monta œ de cei étage 
es! identique au précédera. 

Le condense! but C; effectue la liaison vers 
réîegi de sortie dont on a remplacé la ré¬ 
sistance Je cha r qe collecteur par le bobine 
mobile d'un- pari t haut-parleur, <Ne pas rem¬ 
placer ce haut-parleur par un modèle 4 A 
8 Ql' 

L*aHmeniaikin réel a ms 9 V de iensrOf> 
procurée par deux pilas 4.5 V reliée* en 
série. 


CONSEILS PRATIQUES 


Peur Li on pourra se servir d'une bobiné 
loute confectionnée que l'on trouve sur le 
marché ou bien An pourra le réaliser agi 
même. Sur lé corps d'une résistance agyio 
roèréa de 2 W de 1 é 4.7 Mt? on bobiné 
eu vrac environ 300 à 400 spires de fil de 
G.,1 mm émaillé. Les cacnaxions de sertie da 
la résistance servant alors de point de départ 
at d'arrivée pour le bobinage. 

Pour une meilleure écoute, la moniage 
réelrsé, on rechercha T e-m [Harem a ni la plus 
favorable de la bobina Ls qui sera déplacé sur 
le posta lélépbon que. On peut, l'endroit trou- 
vé. CO-llçr le bobine à l'aide d'im nohari adhé¬ 
sif. 

Nanti d"un tel dsposilH. vous pourras 
fane entendre s plusieurs personne?:. votre 
correspondant. 


UNE STATION 
MÉTÉO 

AUTOMATIQUE 

U MF station météo automatique « été 
uunstruitc par des techniciens so¬ 
viétiques dans la Taïga du Nord, 
non loin d$ ia ville ri'Arkhangelsk, sur 
la mftr Blanche. Elle procède aux obser¬ 
vation* sans intervention humaine, les 
coordonne et les transmet par radio. 

Un dispositif électronique conrmaride 
tous les appareils et les moteurs éoliens 
qui chargent les batteries d'accumula- 
leurs, al compose les bulletins nnérAoro- 
SnglquflR. Les renseignement9 transmis par 
la station sont aussitôt utilisés pour 


® S'éiatuvraticn des cartes du temps, 

N'HÉSITEZ PAS A NOUS FAIRE 
PART DE VOS EXPÉRIENCES PERSONNELLES 


RECTIFICATIF * Guide des Semi-conducteurs 


AF 

121 

AF 124,125, 
126.127 

AF 

139 

AF 

178 

AF 

179 

AF 

239 


f*~*î 

W 










P Ge 

P Gi 

P Gb 

P G» 

P Ge 

P lie 


Dans la première pâme du tableau ou 
guida des s emi-conducteur s parue dans 
ig rv 144R d'Electronique pratique querl 
ques erreurs quant aux brochages des 
transistors se sont glissées. Nous publions 
en conséquence les parties de tableau 
où il convient d'epérar ces modilica- 
lion*. Nous prions les lecteurs de bien 
vouloir nous encuaer de cet ncldénl. 


BF 

BF 

BF 

BF 

B F f BF [ BF 

BF 

BF 

BF 

BF 

BF 

BF 

BF 

109 

115 

\67 

173 

177 | 178 | 179 

180 

181 

182 

183 

184 

185 

186 


Y 



/Of 


Y 

5 


y 

> c 



K 

? 


JV 


K 



k 

À 

kJ 

N Si 

H St 

N Si 

H Si 

N Si H Si | AI Si 

H $t 

ht Si 

N Si 

N Si 

N St 

, N Si 

N Si 
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DIODES et TRANSISTORS 


dans leurs 


différentes fonctions 


LES 

□ IODES 

SPECIALES ! 

LA 

DIODE 

ZENER [Suite n' 1448) 


L N FLUENCE! de la TEMPERATURE 
SUR LA VALEUR DE V* 


La température a une influence assez 
-^portante sur la tension de Z^nar pour 
an courant donné. On trouve, d-ans les 
a: §aux de caractéristiques fournis par 
''abritants des valeurs dis coefficients 
correction k introduire dans 1 ‘élabo- 
ii; on d’un projet, Ce coefficient est par- 
•- ? donné an pourcentage par degré csn- 
ç-ace et, d autrefois, on exprime le varia- 
i" #n milüvolt par degré centigrade, 
consultant des manuels da caraotéris 
«s on constate que ce coefficient peut 
o, silif ou négatif, qu'il est plus carie- 
:ir exemple pour une diode EZY 88 
9 volts que pour celte même diode 
rpe 4,7 volts. Voici quelques valeurs 
rrees pou' fixer lés idées, diodes de 
-î j ^technique. 





BZY SB 

1 

U 

mA 

+ 

0 9 V C 4,7 V 

6 mV/'C — 2 mV/X 

' 5 

mA 

+ 

6 mV/X — 1,55 mV/X 

20 

mA 

+ 

6 mV/X — 0,75 mV/X 




BZY 58 15,6 V) 


U on noie : 


1 mA — 0,1 mV/X 

5 mA + 1 mV/*C 

20 mA + 2 mV/X 

Dana le cas de la dinda HZX 29/C6 V 6 . 
le rnaff icient est donné en pourcentage, il 
est désigné par à lz donné, tempéra 
tore 25 X. 1 A Ve 

Sx = -— X - 

à T Ve 

en % par degré centigrade la coefficient 
se définira ainsi i 

100 A Vi 

St. —- X — 

AT Ve 

Prenons un exemple avec la diode ci- 
dassus pour laquelle on donne St = 
+ 0 , 02 , Ve = 5,6 volts à 25 X- On 
demande quelle est la valeur de Vt. quand 
la température atteint 115 "G. La varia¬ 
tion de tsmoérature est donc de 8 D X 
1 A Vx 

de - x nous tirons : iv. 

90 5,6 

90 X 0,02 X 5,6 

= =£ 0,1 volt é 

100 

115 degrés on aura donc Vt — 5,7 volts 
au lieu de 5,6. 

Pour des applications bien spéciales, 
dans lesquelles une très grande stabilité 
d# tension est exigée même en cas de 
variations de le température, on emploie 
des « Diodes de Référence a ; citons 
la diode BZY 78 da la Radiotechnique 
dent les caractéristiques sont : 


h ma* = 25 mA ; V* k 11.5 mA égale 
5,1 à 5,6 volts selon les échantillons. Le 
coefficient de température dans la plage 
+ 25 à + 100 X est égal ê — 4 X 
I0 a %/ r C et de — 40 h + 25 “G, il est 
4- 8 X 10 1 %/ D C. 

Le fabricant donne en exemple le sohé 
ma représenté figure 71 dent les carac¬ 
téristiques sont ; 

V* = 24 V ± 10 % 

Vi = 5,1 à 5,6 ± 0 3 % 

T.»* - 25 “C ± 25 'C 

FL — 430 iï, R, = 470 O 

D, D. : BZY 83 €5 VI et □□ : BZY 78 
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Dss caractéristiques sont fournies sur 
les valeurs de Sa réslstance thermique 
Transitoire, 


PUISSANCE DISSIPEE ADMISE 


On trouve, parmi les caractéristiques 
publiées la valeur maximale üe le puis* 
sarree adonisé en dissipation dan» la 
dinde. Uns formule est à appliquer pour 
connaître Pm„ dans des conditions don¬ 
nées, elle découle de ta Ici d'ohm ther¬ 
mique. 

SE I on désigne par : 

Tj la température de la jonction 
T^u la température ambiante 
P la puissance dissipée 
K un coefficient de gradient ther¬ 
mique fourni, la loi d’Ohm thermique 
s'écrit : 

Tj — T. = K X P 
Le coefficient K représenta a résistance 
lhermiqua totale entre la jonction et l'am¬ 
biance, ce paramètre est exprimé en de¬ 
grés par watt ou par mï iwatt. 

Pour un complément d’information sur 
ce sujet le lecteur peut se reporter au 
numéro 1 342 de la présente revue, 
page 22. 

Prenons un exemple peur une diode 
Zenar BZY 56, on donne K K 0,45 "C/ 
mW et Ti max =150 a C. Supposons que 
la température ambiante ne dépasse ja¬ 
mais 25*, celle d'un local de travail, la 
puissance que Ton peut faire dissiper à 
le diode est ; 

T ; miü —— Tial 

P» M =-—---- 

K 

150—25* 

« -—- = 277 mW 

0,45 

Mais la dinde peut être située dans 
une atmosphère surchauffée par des élé¬ 
ments environnants, par exemple une 
résistance, un moteur ; alors la tempéra¬ 
ture peut atteindre BO *C ; voyons dans 
quelle proporlion est réduite la possibilité 
en puissance : 

150—80 

P »„ =: —-— =155 mV seulement, 

0,45 


DROITE DE CHARGE 


Avant de passer à l'examen de quel¬ 
ques applications des diodes Zener nous 
persans qu’il est utile de donna? quel¬ 
ques précisions au sujet de ce qu'il est 
d’usage d'appeler droite de charge. Ce 
terme est employé surtout dans l'élude 
des éiages amplificateurs, il signifie tout 
simplement : droite représentant une ré* 
si stance dans des coordonnées courant- 
tension. La figure 72 permet de donner 
l'explication suivante : pour zéro voit 

+ 


le courant dans la résistance est évidem¬ 
ment nul, c’est l'origine de la droite OA, 
Pour 5 volts on mesure 5 ampères, éle¬ 
vons une perpendiculaire du point 5 volts 
et traçons, û partir du point 5 ampères 
une parallèle A l'abscisse, nous avons un 
point P., de même pour 5 volts et 9 am¬ 
pères donnent le point P*. Mous connais¬ 
sons 3 points que nous pouvons joindre 
par une droite puisque dans une résis¬ 
tance normale le courant varie linéaire¬ 
ment avec la tension, La droite tracée 
représente graphiquement l'intensité dans 
la résistance en fonction de la tension 
appliquée. L'inclinaison de cotte droite 
est constante et égale par principe au 
Mi P, 

rapport ——— qui représente la tan- 

Mh 

g ente do l'angle i. 

Or, Mi Pi correspond au courant et 

Ml P. t 

Mr la tension, le rapport - - - — = — 

Min V 

ce qui est l'inverse d'une résistance ou 
1/P La droite a une pente qui est l'in¬ 
verse de la résistance qu'elle représente, 
si 1 est exprimé en ampères et V en volts 
le résultat est : 

1 1 

t r a — — = x d’où R — —. 

R x 

La droite A montre on cas où les uni 
tés sont tes mêmes, correspondant à des 
longueurs égales sur les coordonnées. 
MiPi 10 A 

--- • —- - 1 , 

Mm 10 V 

Consultant une table donnant Iss lignes 
trigonométriqués nous trouvons qu'à tan¬ 
gente a = 1 correspond un angle de 45" 
(c’était l'évidence puisque nous travail¬ 
lons dans un carrél Ce qui est évident 
aussi: c'est que R = 1 ohm. 

Supposons maintenant qu’au lieu d'être 
exprimé en ampères le courant le soit en 
milliampères, avec une échelle différente 
en millimètres par unité, droite B ; 11 nous 
faut appliquer lé un coefficient de propor¬ 
tionnalité K égal au rapport, les valeurs 
représentées en tension et en courant par 
dos longueurs identiques abscisse et or¬ 
donnée. Par exemple, I 4 volts nous me su 
rpns 40 mm et b 40 mm nous Usons 
an ordonnée 40 mA. Le coefficient 
4 

K — - - 400. L'angle mesuré «st 

0,01 

55", Ig 55" - 1,42. 

1 

R _ __ X K = 0,7 X 400 - 280 O, 
1.42 

Passons à la droite C, elle est inclinée 
en sens inverse. Si, pour A al B il s'agis¬ 
sait de iâ représentation d’une résistance 
aux bornes de laquelle an applique une 


tension crois santé, pour C noué avons à 
faire è une résistance introduite en série 
dans un circuit et qui a pour mission 
d'abatssor la tension en un point de ce cir¬ 
cuit par rapport à Ea source d'alimentation 
par exemple. Conservant les unités volts 
flt milliampères nous trouvons avec tg 27* 
a 0,51 : 1,96 X 400 = 784 ohms, 
DIODES wFNER ? APPLICATIONS 


LA DIODE ZENER DANS LA FONCTION 
STASI LISATiON 


La fonction stabilisation est l'un dos 
principaux emplois des dindes Zener. La 
figure 73 montré le schéma type d un 
dispositif simple de stabilisât Ion de ten¬ 
sion. le résistance R est parcourue par 
la somme des courants L + Lu soit le 
courant total lr. 

5ï a ta or .on continua Vr- appliquée à 
l’entrée du dispositif augmente, les cou¬ 
rants li et l u ont tendance à augmenter 
aussi. Mais, en mimé temps, la résis¬ 
tance de la diode diminue «t b va croî¬ 
tre dans de force* proportions d'où 
modification de ta chute dans la résis¬ 
tance R, Les variations de la charge au¬ 
ront un effet similaire sur la diode, si 
le courant kn augmente nu diminua 
c'est que la résistance R™ varie, elle 
fait l’fri ai d’un shunt variable placé art 
parallèle sur la diode. Le résultat final 
est que la tension de sortie Vi demeurerai 
pratiquement constante. 

Entrent an jau pour Inefficacité de la 
compensation : le coefficient de tempé¬ 
rature ai l'impédance dynamique de la 
dinde ; In position du point de fonction¬ 
nement est, nous l'avons vu. liée b la tem¬ 
pérature dé la fonction. L'impédance dy- 
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nautique constitue en quelque sorte une 
dérlvalicn de résistance variable placéE 
an parallèle sur la charge. Plus la résis¬ 
tance dynamique est faible., plus la sta¬ 
bilisation sera efficace 


LE MECANISME DE LA STABILISA Tl O K 
VU GRAPHIQUEMENT 


la figura 73 nous montra donc un 
schéma de base et la figura 74. elle, 
la caractéristique h Vu d'un# diode Zener. 
Nous allons essayer de montrer ce qui 
se passe dans le montage quand la 
tendon V* varie, 

Nous supposerons que la charge Ftm 
est déconnectée Le courant gui parcourt 
la résistance R, en I absence de charge, 
à la sortie est seulement celui de le 
diode, le cj remit est essentiellement cons¬ 
titué par un élément linéaire R al un élé¬ 
ment non linéaire la diode. 

Supposons, que R = 250 ohms, 1* = 
7.5 niA, Va = 5,07 S volts pour la diode 
considérée, 

Pour un courant de 7,5 mA la tension 
Vr. — 4,8 volts et la chute de tension 
dans flt est 1,87 volt, de sorte que la 
tension V* peut être 4,80 4- 1,87 = 
6.67 volts. 


La droite de charge f.guraot la résis¬ 
tance R est tracée selon les procédés 
indiqués précédemment. 

Par un même raisonnement, pour I — 
20 mA, V* — 5.075 volts et la chute 
de tension dans R est 5 voila, il en 
résulte que V* = 5.075 + 5 = 10,075 
volts. 

Le tracé de la droite de charge nous 
indique deux points, le premier corres¬ 
pond. pour 4 volte a un point 16 mA 
at le second, pour 8 volts à 32 mA. 

Noua voyons que pour 9 — 20 mA, la 
chute de tension aux bornes de R est 
5 volts et qu'elle atteint 5,075 dans la 
diode, Pour avoir un point de la droite 
qui va représenter le tension totale aux 
bornas rie R et diode nous allons ajou¬ 
ter pour plusieurs points do courant la 
chute rie tension dans la résistance et 
la chute de tension dans la diode. Suit 
un premier point correspondant à 4,8 + 
1.87 = 6.67 volts et un second à 5.076 
+ 5 — IC,75 volts. 

Ce graphique permet de voir qu'à une 
variation de V* entre 6.67 et 10,075 va 
correspondre une variation de V* s'éten¬ 
dant de 4,8 à 5,075 volts. Le coefficient 
de stabilisation est défini ainsi : 

A une variation «de tension VL (en arron¬ 
dissant! 10 -— 6,7 = 3,3 vol la, soh 


3,3 

-—— X 100 =■ 33 %. correspond une 
10 

variation de Vi de 5,1 â 4.8 soit 0,3 volt 
0,3 

et --- X 100 = 6 %, le coefftciéiH 

5 

33 

de établiIsaxion est ; -—— = 5,5. 

6 

Nu ter que le graphique mont nam fca 
somme de la résistance R et de 9a ré> 
s stance de ta diode Bp dessiné ici en 
ligne droite n'est que théorique car la 
résistance de la diode r>e varie pas linéai¬ 
rement en fonction du courant. 

Dans le cas où la charge est ton- 
nsetéfl l'a (fa ire se compliqua car peur 
chaque valeur de I n la résistance réduite 
R » X Rrrt 

( ——=-) change puisque Ru varie 

Ru + Rn, 

avec II. Un graphique est difficile â 
établir. L'exemple donné conviendrait 
pour une source destinée à une polarisa¬ 
tion ou autre circuit dont la résistance 
proors est assez élevée pour que le cou¬ 
rant I. ™ demandé soit négligeable devant 
II 

/le mots prochain: 
fes manipulations} 


KING MUSIQUE 

Premier distributeur Hi-Fi en France 

rechercha d'urgence 

des collaborateurs sympathiques cl travailleurs pour faire carrière dans la Hi-Fi ; 

— 20 chefs de magasins pour son réseau rte succursales province. 

Jl sera demandé aux candidats una très grande disponibilité et le sens des responsabilités, 
excellent salaire et possibilités d'avenir importa ntes. 

— 26 conseillers en Hi-Fi souriants et très compétents dans te domaine des techniques Hi-Fi. 

Salaire rie départ : 2 000 F. 

—r 1 collaborateur ayant parfaite connaissance de l'anglais, 

pour faire le liaison entre notre future succursale de Londres et Paris. 

— 4 responsables administra tifs pouf assurer & Paré, la gestion comptable de notre centre de province. — 5 res¬ 
ponsables administratifs pour notre service de venie par cnrisspondanne il sera demandé aux candidais une bonne expé¬ 
rience en organisaiion et être vraiment passionnés par la hi h — 6 techniciens ayant bonne expérience de dépannage hi-fi et 
pouvant ûoilflbcrer avec les consEructeurs pour définir de nouvelles gammes d'appareils — 2 magasiniers pour le siège à 
Pans — 2 chauffeurs poids lourd pour dépi b cernent en province. 

Si un de ces postes vous convient, téléphoner â : 

M, SA6T, directeur du personne! 

KING MUSIQUE - 1, place Cîichy, 75ÛG9 PARIS 

Pour R.V. : TRI 84-60 


ht» 1454 


Fog* 5 ï 


http://trissiti.blogspot.com/ 













L T utili&atjon d'un triac associé à un riiac, permet de résoudre de 
iâ façon la plus simple possible le problème rie la commande de puis¬ 
sance en alternatif. Le montage que nous proposons ci-dessous est 
destiné à faire varier la puissance d’une lampe à incandescence, 
donc son intensité lumineuse. Il peut aussi commander la vitesse 
de rotation d’un moteur universel, par exemple celui d'une perceuse. 

Prévu pour fonctionner sous 220 volts, ce gradateur accepte 
alors une charge maximale de 250 watts environ. On pourrait la por¬ 
ter à 400 ou 500 watts en montant le triac sur un radiateur de faible 
résistance thermique. 

Avant de donner le schéma de l'appareil accompagné des 
conseils de réalisation pratique, nous rappellerons le fonctionne¬ 
ment du triac et le mécanisme de son amorçage par diac. 



Fonctionnement d'un triac 


Le iriftc Tr se comporte électriquement 
comme F'association ifllft-bêche de deux 
thy ri stars Thi et Th±. oînsî que le montra 
la figura 1. C'est donc un élément bidi¬ 
rectionnel pouvant commander les deux 
alternances d'un courant alternatif. Mais 
par rapport au montage b deux thyris- 
tors. -le tria l: offre l'a vanta g fs d'un 
déclenchement plus simple, à cause de 
l'existence d'une unique gâchette G. En 



nu 


Fig. 1. — Un triac peut s'assimiler 
□ deux t h y ri s Fars montés « tête- 
bêchc ». Il suffît, du reste, de 
comparer les doux représentations 
symboliques. 


effet, dons, le circuit k deux tbyrsstors. 
les impulsions de commande doivent être 
définies respectivement par rapport k la 
cathode de Th-, pour ia gâchotte Gk et 
par -appert à ta cathode de Th- pour la 
gâcheue G-, Cotte condition implique 
l'utilisation d'un transinrmai&ur d'impul¬ 
sions, 

Sï on trace a caractéristique tl'un triac 
en portant en abeisse 3a tension V appli¬ 
quée entra l'anode A- et l'anode As (Ai 
étant prise comme origine dos potentiels}, 
et en ordonnée le courant qui circule de 
Ai vers Ai. la courbe a l'allure indiquée 
par la figure 2. 

Dans Je premier quadrant, aile est ana¬ 
logue à colla d'un Ihyrîstor. et Fa tension 
de retournement Vj* décroît quand on ap¬ 
plique un courant do gâchette le. Celui- 
ci doit avoir la polarité notée Idans la 
figure 3, 
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Fig, % 3 et 4. — Courbes carac¬ 
téristiques <Tun triac et représenta¬ 
tion symbolique (4 un diac. 


Pouf le troisième quadrant, ia carac¬ 
téristique est pratiquement symétrique da 
celle du premier quadrant : là encore, la 
ïaPsion de retournement décroît avec l'ap¬ 
plication d'un courant de gSchette. mais 
ce dernier doit avau la polar'té inversa, 
notée lu* dans la figure 3, 

Dans tous les cas, quand le triac est 
amorcé, la tension V entre Ai at Ai de- 
vient très faible, et le courant I qui tra¬ 
verse la disposilîl n'est limité que par le 
circuit extérieur. 


Déclenchement du triée 
par un diac 


Comme pour les thynators. il existe 
peur les tnacs de nombreux moyens 
t amorcer là concHictinn. L’utilisation d'un 
- ac e pp or le une solution très simple 

Le dîao peu! être considéré en pro- 
-nière approximation comme une diode 
rouble, dent on utilisa la caraclérisîique 
-^-aïiva dans Ie 3 deux sens, U présence 


de celte jorïe négauva dans là cafacté- 
risiique, est due à uno forte diffusion 
d impuretés dans le cristal semi-connec¬ 
teur. 

Le symbole du dise est Indiqué an 
figure 4. et ia figure 5 donne l'allure de 
sa caractéristique,, où là tension v est 
portée en abetese et le courant i en or¬ 
donnée. 

On y voit apparaître, pouf des polarités 
égales mais opposées, deux tensions de 
retournement + Vu et — Vu, qui sont 
généra S emem de l'ordre da 25 à 30 volts, 
La caractéristique présenta alors des re¬ 
nés de résistance dynamique négative, 
où le courant croît brusquement, 53 on 
applique, û l’ensemble du diac et d'une 
résistance R branches an série (figure 6), 
une tension alternative d'amplitude au 
moins égale A V*, te diac esl traversé par 
un courent au moment où cette la ns ion 
atteint la valeur ± Vit. 

L'application de cette propriété à 
l'amorçage d’un triac, est Illustrée par 
les figures 7 et S. La charge Z de ia 
figure 7 est connectée au secteur par 
l'intermédiaire du triac, dont la gâchette 
est reliée â l'une des électrodes d'un 
diac L autre électrode de ce dernier 
aboutit au point milieu d'un ensemble RC 
également branché sur 1s secteur. 

La Tension aux bornes de C est plus 
faible que celle du secteur, et présente 
par rapport A cette dernière un retard de 
phase ¥ (figure S) qui dépend des vo¬ 
leurs de R at da C. Sur ta figure 8, or> a 
représenté en (a) là tension du secteur, 
et en (b| —- courba an pointillés — ta 
tension aux bernes de? C en l'absence de 
d 30 et de triac, La courbe en trait plein 
le) montre la tension aux bornes du 
condensateur quand le diac el le triac 
sont branchés, La référence des potentiels 
a été prise, peur toutes ces courbes, sur 
la borne du secteur reliée h l’anode Ai 
du triac. 

Si Vu est la tension de retournement 
du diac, une impulsion da courant est 
anveyéa à la géohelle du triac chaque 
fols que la tension aux bornes du conden¬ 
sateur C passa par la valeur Va, Le triac 
est alors amorcé. Comme II ne se désa¬ 
morce qu'au passage par zéro de la ten¬ 
sion appliquée entre ses anodes A. et A», 
un courant circule dans la charge pen¬ 
dant les intervalles de temps ti 1 ï, h u f 
etc. 

On peut commander la puissance ali¬ 
mentant le charge en modifianl le valeur 
du déphasage £ : il suffit pour cola de 
faire varier la résistance R qui alimente 
le condensateur. 

Tel qu’il est monté, le circuit de là 
figure 7 présente un inconvénient : an 
effet, 6a tension aux bornes de l'ensemble 



Fig. 5 f &, 7 et 8. — Allure de la 
courbe caractéristique d un diac. 
Branchement d'un diac, avec ré¬ 
sistance série. Schéma de base 
d'amorçage d’un triac au « Z » 
constitue la chargé reliée au sec- 
V-ettr, Empli cation du phénomène de 
déphasage grâce aux éléments R 
et C. 
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RC es: la tension du secteur, et la pute- 
sat il;fj dissipée dans la résistance R ast 
élevée. On peut diminuer cette puissance 
an reliant le sommet de R a l'anods A* 
du Irîac, donc après la charge. Dans ces 
conditions, tant pue le diac. donc lé fisc, 
ne sont pas amorcés, la nouvelle dispo¬ 
sition ne change rien au fonctionna ment 
du montage Mais, après t'amorçage. 
la tension aux bornes de l'ensemble RC 
tombe pratiquement à zéro, puisque c'esi 
la tension entre anodes du trias conduc' 
teur. La puissance moyenne dissipée dans 
la résistance R est donc plus faible. 




Schéma complet du g radoteur 
de lumière 


Il nst donné dans la figure 9 La ten¬ 
sion du secteur est appliquée par l'Inter¬ 
médiaire de l'interrupteur de misa en 
marche I. Le charge, qui peut être une 
lampe d’éclairagn nu un moteur, est 
branchée enlre les bornes d'utilisation 

B l et Bs, 

La résistance R a été fractionnée en 




un potentiomètre P de 470 kSi. et deux 
résistances ta ion R, et R a de 6,3 k£i 
chacune N eus avons préféré l'utilisation 
do deux résistances de 0,5 watt à celle 
d'une résistance uniqua da 1 watt, moins 
facile à se procurer. Le circuit de dépha¬ 
sage est complété par le condensateur C 
de 0,1 nF, qui doit supporter une tension 
de servies d'au moins 100 volte. 

Le triac est un modèle SC 141 DI de 
cher Gens rai Electric, On pourra, pour 
le diac, choisir n'imparte quel type peur 
un Vi d'environ 300 volts et qu'on trouve 
maintenant chez tous les revendeurs. 



Réalisation pratique du g ira dateur 


L'ensemble du gradateur est câblé sur 
un circuit Imprimé dont la figure 10 don¬ 
ne le dessin à l'échelle 1, vu du c&té 
rie Fa face cuivrée du stratifié. Le schéma 
d'implantation des composants est indi¬ 
qué. toujours â l'échelle 1, dans la fi¬ 
gure 11. La photographia da la figura 12 
complète ces deux schémas en montrant 
une vue du circuit après ciblage. 


Notons tout de suite quo le potentio¬ 
mètre de réglage da 470 kÛ, prévu pour 
Fixation directe sur circuit imprimé, est 
muni d'un axe isolant en plastique. Cette 
précaution constitue une mesure de sécu¬ 
rité. car ce potentiel métré n'est pas Isolé 
électrique ment du soetcur. 

L'appareil terminé prand place dans 
un coffret de plastique TEKO. de réfô 
rance P/1, dont les dimensions sent res¬ 
pectivement 8,5 cm pour la longue ut, 
5,6 cm pour 1 b largeur et 3,3 cm pour 
la profondeur. Le circuit Imprimé as! fixé 
par quatre vis de 3 mm de diamètre 
centre le fond du boîtier. 

L'interrupteur de mise en marche prend 
place sur le couvercle, qui est percé 
d'un autre trou pour le passagR du po¬ 
tentiomètre. La photographie de la fi¬ 
gure 13 donne d’ailleurs J allure da ii'appa- 
rail terminé. On y volt aussi quo le fil de 
raccordement au secteur sort par un trou 
percé dans l'une des petites laces laté¬ 
rales du coffret, tendis que les douilles 
d'utilisation, munies de canons isolants, 
sont fixées â l'autre extrémité. 

Pour éviter un échauffêment excessif 
des. différente composants, il est bon da 
prévoir una aération du boîtier du groda- 
teur, A cet effet, nous avons percé qusl- 
qjK3 trous dans le couvercle, et dans 
le fond du bailler cru plastique. D'autra 
part, un pâlit rectangle de cuivre ou d'alu 
minium, d'environ 1,6 cm du hauteur aï 
4 cm de largeur, est vissé contre le dos 
du triac auquel il sert do radiateur. Cette 
pièce est d'ailleurs visible sur la photo¬ 
graphie de la figure 12 



Fig. 9 g 12, — Le schème de principe du g radoteur de lumière. Lu réalisation pratique du montage sot un petit 
circuit imprimé qui apparaît par transparence. On voil era scrupuleusement ou repérage des électrodes de sortie 

du triac. 
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LISTE OIS COMPOSANTS 



Fig, 13 et R — Ochoiili pratiques 
de la réalisation et utiMsotèoit <To* 
boîtier TIKO* 



Tripe SC 14T 01 (General Electric). 

Oioc 25 à 30 volts (modèle quel¬ 
conque)* 

R, =■ 63 kïî 0,5 watt (bleu, gris, 
rouge). 

R- 6,B kl3 0„5 watt (bleu, gris 

rouge), 

P « 470 kQ linéaire, à Fixation sur 
circuit imprimé. 

C 0,1 m Fj. soit 100 V minimum 
Ceffret TE KO modèle F/l. 

Inter rupteur. 

Douillet d'utilisation isolées (2), 


Points do vente 
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âadgets 


lumineux 


Il est bien difficile de parler de gadget, sans consacrer un chapitre aux 
jeux do lumière, dont le moins qu'on puisse direo$t qu’ils sont à la mode. 
Le phénomène « psychédélique » naquit voici quelques années, au mo¬ 
ment où apparurent les premiers thyristors abordables sur le marché grand 
public* Cette astucieuse trouvaille technique tombait juste à pic avec les 
vagues déferlantes de chanteurs et groupes « yéyé » (aujourd’hui rebapti¬ 
sés « pop »} qui, arrivant au sommet de ce qui est pensable dans « ras¬ 
sorti mao t par watts sonores », eurent recours à la lumière pour encore 
accentuer les effets sur leur public. 

Le jeu de lumières est alors devenu un secteur de l’électronique d’ama¬ 
teur et a suivi les progrès techniques de féleotronique générale. 


TECHNIQUES DE BASE 


A lu base des effets dits ■ psychedehquea * 
ics qui signifie - qui produit des effets similaires 
a ceux de drogues hallucinogènes se trouve ni 
donc k> applications des T nacs, dérives des thy 
nsiors. Le triac est un senti conducteur qui. 
lorsqu'on lui tranMTict un certain courant de 
déclenchement, a une électrode nommée gà 
. neue. devient conducteur. et laisse passer le 
. -jram électrique du circuit dans lequel il est 
- a ce en sérié, La différence entre un thyris 


Ilx et un triac est la s Livonie : alors que le thy 
riütoT ne laisse, comme une diode, passer qu’une 
alternance d'un courant alter natif, le irL-ic la Use 
passer les Jeu s alternances de ce Uïëme courant 

L'une des techniques constitue donc a pré 
lever (Fi&. I) une partie d’on signal sonore 
issu d’un ensemble de reproduction, et de >e 
servir de ce signal pour déclencher un triac, J ef¬ 
fet obtenu étant l'allumage des lampe* reliées 
au circuit, en rythme avec la modulation. Le 
prélèvement se fan au moyen d’un transforma 
tèur. dont le rôle principal est l‘isolement* d'une 
part, et l’adaptation à l'impédance du circuit 
triât. Puis, un dispositif, représenté sur notre 
ligure par * K * est prévu pour doser les signaux 
prélevés, et parfois, les iïlirer, alan de produire 


des effets plus ou moins élabores, 
élément de ce dispositif est 
rapport a la modulation. il " * :> ■ 
recevoir les impulsions, P-' 
lumincu*. son type de tin c 
type des éléments que 
sanCé, tension). 

Lu seconde technique 
meme triftC, mais au 
moyen d'un train 
sert d’un dispositif a 
obtenir, au moyen de kl 
potentiomètre, u 
pmi usance lumineuse 
[«Ile un ■ gracUiej- 
lions sont 
que s un es ci -C; ? ■— 




Fif. 1, — Pour décle-. ' 
actif], on 4c sert des le»s - 
modutian. Un hraBsfav^BtliKr 
necessaire aux bon?*: 
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DISPOSITIFS PSYCHEDELIQUES SOUS FORMES DE MODULES 


Pour illustrer la réalisation de dispositifs 
d'animation au rythme de lu mu a que. nous 
avons choisi de présenter quelques modules de 
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Fig. 2 fit 1 . — Le module 1 ne 
nécessite que très peu de campa' 
,ants, un transformateur de modu¬ 
lation, un potenti o mètre #t un 
triac. 


Le module 1 est nilustraiLm parfaite du dis 
positif théorique transpose de la façon la plus 
simple. La figure 2 ului^ donne le schéma de 
principe du module I, Le transformateur de liai 
son est un VS'l'iMM, bobine spéciale!nerU pour 
cet usage. Il esi constiuié par une carcasse rué 
talliquc'ti grains arien lé s, de nrés petite taille, et 


COURS PROGRESSIFS 
PAH CORRESPONDANCE 

L'INSTITUT FRANCE 
ELECTRONIOUE 

24, rue Jcan-Mentier * Parie {8 ; } 


FORME | r 6lite DES 

RADIO-ELECTRONICIENS 


MONTEUR - CHEF MONTEUR 
SOUSdWGÉNfEUR * 1NU NIFUR 

PRÉPARATION AUX 
EXAMENS DE L'ÉTAT 

PLACEMENT 
ASSURE 

Dot i/mentttion [J : gU 
tuf dent and* 



Bflll I* au 1 nuiarj ïhIh ■ u-hui 

QU fl t+ r * M P HU lt'Il II [âiiAKtllKll 


«tcHP^HUr 

UOM 
AD*Ç*II 


■’?»■* pour Iwia ne'wi], 



mm ski :m D EïSutÆüar ; t mm, i*«* à*»** 


^oïtlopemeni püve a ?» iianc« 


k> usa 


la gamme StiperelcL, parmi Les modèles Les 
plu*. simples Ces circuits, que l’on peur obtenir 
complètement câblés, permeuent de réaliser des 


appareils allant du plus simple, en huilier, jus¬ 
qu'au plus complexe, en regroupa ni plusieurs 
nod’jJcs. Voici toal d’abord les trois modules 
de base qui no as sorti proposés. 


de deux bobinages Le primaire présente une 
impédance aux fréquences audibies d enüron 
50 Q. Ce choix, qui pourrait paraître élevé, est 
en fait justifié par la nécessité de pouvoir relier 
en parallèle avec un haut parleur l'un des ap 
pareils psychédélique’., sans riujuer d abaisser 
l’impédance résultante dans de trop grandes 
proportions. (Cela pourrait en effet provoquer 
une âurdiarge du circuit de sortie de L’amplid 
eateur, qui serait alors en danger ) De la même 
façon, l’impédance élevée de ce primaire évite 
l'affaiblissement du niveau sonore, sur le haut 
parleur, et permet une liaison s. ms résistance in 
termediairc. même avec des amplificateurs fane 
donnant sous un régime très haut- Afin d acqué¬ 
rir une burine sensibilité du déclenchement, 
le secondaire a été bobine de façon à produire 
une légère élévation en tension, mais aussi en 
fonction des impédances moyennes des dre u il* 
a triacs utilisés habituellement. Ces ça raclé ris 
tiques se complètent par une caractéristique 
mécanique qui a son importa net 1 ‘ I encombre 
ment. Le VSTOOl est en effet un petit cube 
de 1.5 cm d'arête. 

Le module I se compose donc d’un iran* 
formateur de liaison, d’un potentiomètre; de 
4,7 kf> (valeur qui peut d'ailleurs être modifiée, 
qui peut d'ailleurs être modifiée, sel on l'utilisa 
tion coûtanLC em rincée), a course rotative, ci 
fonction de variation linéaire. Le curseur de ce 


potentiomètre est directement relie à un triac du 
typé SC142D, type de d ampères* 4011 volts, 
dont le boîtier est totale nient isole. L« 4£H) volts 
donnés dans Ses caractéristiques sont en 
continu. Par conséquent, celte Lena ion est legè 
remeni moins élevée en alternatif. Ce type 
convient donc aux utilisai ions, sur secteur jus 
qu'à 250 volts. [Rien, bien entendu, n’interdit 
l'utilisation avec des tensions moins élevées, et 
en particulier : le 110-125 vol Es. et lea basses 
tensions alternatives de 12 ou 24 volts.I Ln ce 
qui concerne la puissance utilisable avec cc 
triac, elle dépend de la tension êt de l’i mai si te 
L’intcnsïté ma-simum est fixée à £ï ampères. En 
220 volts, cela donne une puissance maximale 
de 1 ThO watts, Comme ce triac est isolé, il 
peut être très facilement bien refroidi. De plus, 
comme tous les triacs â boîtiers isolés, il est 
constitué d'une ■■ pastille * de triac O am 
pères non isolée, ce qui revient a dire qu’il est 
parfaitement possible de L’utiliser â pleine puis 
sauce. sans aucun risque, et â plus fonc raison, 
à la puissance de 1 500 walls maximum prévue 
comme limite de securité par le fabricant 
Le module 1 es! une petite plaquette de hake 
liie. sur laquelle le montage est réalisé en cir¬ 
cuit Lmp rimé. On peut soit le monter dans un 
boîtier de conception personnelle, soit dans un 
petit boîtier standard peint et pense. présenté 
parle même fabricant (Fig. 3 et 4j, 
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LISTE DES COMPOSANTS 

Module 1 : 

— 1 triac S Af 400 volts isolé SC 142 D au 70 A f 400 volts 
SC 7 46 D. 

— 7 trsnsfo spécial VST 007 . 

— 7 potentiomètre de 7 à 4.7 kO, 

— cordon pour li si sons. 

— 7 radiateur modulaire. 


Pogr 4 É 
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MODULE 2 




Le module 2 est bien sûr plus « complexe », 
ou plus çxactéitttni, «. moins simple », Il consti- 
jfi ensemble psychédélique a deux voies, 
4om la première allume la lumière en rythme 
ivev les sons graves, et ta seconde en rythme 
n a les sons aigos. Le schéma de principe eci 
donné par La figure: 4. 

Le meme transformateur de liaison, un V5T 
001 est employé pour transmettre les mnpuL 
dons îûiitores ans deux potentiomètres de 
4.7 kiJ, dosant chacun pour une voie le débit 
de modulation. Comme ces deux poleutiomè 
ires sont places en parallèle, on comprend qu'en 
•eduire la valeur deviendrait délicat. L’effet 
■craii peut être un réglage plus commode, mais 
Avec des difficultés de sers ibi Lie. Les filtrés 
Je fréquences, qui permettent d’allumer les 
lampes un fonction des son;, graves et aigus 
sont des filtres très simples, du type résistance 
capacité. Néanmoins, compte tenu de l'usage 
prévu, ils sont plus que suffisants. Il faut tenir 
compte, pour le choix de ces. filtres, de la 
position des bandes «graves » et * aigus -, 
nui doit être considérée en fonction des 
rythmes musicaux, et non en fonction des 
vraies fréquences graves cl aigues, qui ne 
donneraient pas des effets aussi attractifs, t 
On trouve une résistance de 100 IJ cl un 
condensateur de l M F pour le canal des graves, 
et un condensateur de L MF avec mie résis 
tance de \ 500 il pour le canal des aigus. Cha 
que triae est un SC 142D isole § A/'4(I0 V, et iE 
est donc possible d'animer une puissance lu 
mineuse égale au double de Lu puissance dis 
pci h Me sur le module 3 

Notons encore que, du fait de l'affaiblisse 
ment du au s filtres de fréquence h, il est naturel 
d’avoir légèrement moins tk sensibilité, niais le 
niveau de déclenchement reste en general tout 
à fuit correct, puisqu’il suffit d'environ 1.5 W 
pour obtenir le diclenclièmcnt. 


* 



Fîfl* 4. — Four la constitution du * Module 2 », on a recours □ deux 
filtres séparateurs do fréquence et, bien entendu, deux triocf qui seront 
déclenchés par les deux gammes de fréquences extrêmes. 



Fig, 5, —- Aspect pratique de montage des éléments sur le module et détails 
des diverses liaisons vers les potentiomètres et spots de couleurs. 


MODIJII 1 


Toujours basé sur le même principe, voici 
le troisième circuit, équipé quant à lui de trois, 
voici, pour lex bandes graves, médiums, et ai 
gus-. Le circuit, comme ou le voit xur la figurée, 
ifu équivalent à celui du module 2, mais avec 
une voie de plus, celle des fréquences intermé¬ 
diaires. Le mire passe bande nécessaire a ce 
troisième canal est composé d'une résistance 
de 121) Q s et d’un condensateur de EL I «F. fous 
es autres éléments saut déjà décrits ci dessus 
Cet appareil sc situe à b limite entre le gadget 
et l'été me ni de jeu de lumière de classe plus 
élevée. Ainsi, il est souvent adopté pour dts 
usages en dancing ou pour des orchestres. 


U STE 

DES COMPOSANTS 
Modula Z : 

— 2 Iriacs SC 1 42 O 
ou SC14BD. 

— 1 iransfo spècial 

vsnr coi. 

— 2 potomlomèims dn 

1 à 4,7 kÙ. 

— 2 condensa tours d# 
1 MF. 

— 1 Rés de 100 a 

— 1 Rés de 120 □. 

— Cordon pour J tai¬ 
sons. 

— 2 radiateurs modu¬ 
laires. 
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Fig. 6 . — Le module 3 reste une extrapolation du 
module 2 et comporte trois canaux, A chaque entrée, 
les fréquences sont divisées en trois spectres destinés 
à commander respectivement les lampes graves, 
médiums et aigues. 



Modula 3 : 

— 3 tri scs SC 142 D au 
SC 146 D. 

— t transformateur spé¬ 
cial V ST 001. 

— 3 potentiomètres entre 
1 è 4,7 m 

— 2 condensateurs do 
1 MF 


1 condensateur d* 
0,1 MF. 

— IX 100 £ï. 

— 1 X 120 12 

— 1 X 1500 Q, 

— cordons pour liaisons, 

— 2 radiateurs modulai¬ 
res. 


LISTE O ES COMPOSANTS 






}, PORTëmE 

STEAM 

VAPEUR 

DAMPF 

Petites et Grandes Échelles 

Généralités - Biographie - Modo de chauffage du* chau- 
diéras - Modèles réduits Construction des chaudières - 
Soudure brasage etc. Calage dos axes moteurs - Dh*ribu 
tion - Rsccuvremant avance - Chaudières fixes - Chau¬ 
dières ma rinés et mu leurs marins. - Commande à distance - 
Engins à vapeur routiers et applications diverses - Sirène - 
Normes et caractéristiques ferre via'1res mhwtUfé* - châssis 
de loco - Boîte d essieux - Cheminée - en-yeloppe de chau¬ 
dière - Manomètre - Niveau Sifflet - soupape etc, - 
Carnet d'adresses. 

Un vokjme ds 160 pages, format 135 X 260, abondam¬ 
ment illustré. Prix . 30 F, 
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Fig. 7 . -- Détails de bronche ment des divers poten 
flomètres de réglage du seuil de déclenchement ainsi 
que de remplacement des liai sans de chaque spot. 
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EVENTUELLES AMELIORATIONS 


Ces circuits .assez simples, proposés sous 
fiXir.fi de modules, peu veut être utilises tels, 
■us ucrtuiris utilisateurs peuvent avoir be 


REGLAGE GENERAL 


Pour le module 2 et le module 3, il peut de 
seulr fastidieux devoir â régler l‘ensemble du 
dispositif, à chaque fois qu'un changement de 
puissance de l'anrjplnicatcur esl opéré, eu: il 
faut bien entendu régler chaque « boulon «, nu¬ 
ire mvm dit, manœuvrer chaque potentiomètre. 
i J our éviter cela, H est paifaiiemeot possihle 
d'installer, comme cela est indiqué en figure 9, 
un potenlio mètre supplémentaire, -qui opérer a 
en réglage gcnértd de la modulation appliquée 
au transformateur. Ce potemiomètre doit être 
choisi d'une valeur pas trop basse, qui peut se 
comprendre entre l ÛGQ et 5 ÜOO té* Ainsi, 
une charge de 1 000 iî au moins sera en parai 
lé le avec le liant parleur, et la surcharge ne sera 
pas à craindre, alors que par la même occasion, 
un courant important ne circulera jamais entre 
les deux points froids du potentiomètre, cyi 
lant sa tkièriuruliuit. Ce contrôle » potentio- 
métrique t ainsi ins mile permet de contrôler 
parfaitement l’ampleur du signal, cl dune, de 
régler simultanément te déclenchement des 
deux canaux (ou trots canaux sur le module 3). 




Lp«k 

n 

IRlÀC Sr.lf# 


J 


Fig, 3 ch 9. — Les éventuelles 
améliorations consistent à moalêr 
à Tentrée de choque type de mo* 
Jules une commande générale de 
niveau à l'aide d'un potentiomètre 
placé à rentrée. Pur ailleurs, un 
■nturru pteu r-po u s loi r, comme indi¬ 
qué, peut servir a une position 
« pleins feux ». 


soin d'y apporter des modifications, dans le 
but du mieux les adapter u fus âge pour 
lesquels ils les nm choisis. 


POSITION' PLEINS FF.l'X 


Il peut parfois être iniéressanl de pouvoir 
disposer d'un interrupteur ou d’un poussoir per 
mettant d’allumer les lampes sans lu secours 
de la modulation sonore. La première solution 
qui vient a l'esprit est de s hunier purement ei 
simplement le triac au moyen d'un interrup 
ttur ordinaire. Mais ce n’est pus la bonne solu¬ 
tion, et même, clk présente un certain nombre 
d'inconvénients fâcheux. En efTei, un canal de 
module esl prévu pour uni mer quelques 

I 5Ut) W de lumière, soit un courant de 8 A. 
Donc, il faudrait acquérir, pour réaliser celte 
commande de pleins feux, un interrupteur ou 
un poussoir pour 8 A : un tel clément esl elicr 
V;t encombrant. Ou bien, on va sc laisser aller 
à une négligence on une solution de la ai Uc qui 
consistera â utiliser un élément sous calibré, qui 
risque de provoquer Je* phénomènes douteux. 

II sera donc prêtera Me d'utiliser un interrup 
leur (ou un poussoir) du type k plus simple, re 
lié entre l'anode 2 et la gâchette du triac. Le 
courant à conduire nu sera plus au maximum 
que de quelques milliampères, et on pourra 
meme adopter un type miniature (voir fi 
gure !QK 


PROTECTION DES TRIACS 


Certains penseront sans doute qu'il est onor 
mal de présenter de tels modules sans les munir 
de protections par fusibles* Or, c'est un choix 
bien simple qui a été opéré : en effet, il esl 
démontre qu’un triac. en vas de sur intensité ins 
lamanéc. est détérioré beaucoup plus rapide 
muni qu'un fusible canveniicnneL Par eun.se 
quent, l'utilisation d'un tel élément est es due, 
puisque dans ce eus, eesl le triac qui protège 
le fusible ' D autre part, en cas de xurimcrisilc 
par surcharge, le iriac s'échaude progressive 
me ni. Si le canal esl utilisé correctement, cela 
ne se produira pas. Mais, si cela sc produit, il y 
aura encore un certain pourcentage i.le cas, 
dans lesquels l'utilisateui s'apercevant de l'ano 
nmlïe, déconnectera le circuit, et le triac, en re 
froidi saint, reprendra son état initial. Pour les 
derniers dis, tes plus sceptiques, qui sont abso 
lu ment incommodés par un manque de prutec- 
tiun, pourront utiliser un fusible ultra rapide, 
t’e dernier protégera le triac. et » sautera * 
en cas de surcharge. Mais. Je remplacement 
de ce fusible ultra rapide sera d'un coût au 
moins aussi ulevé que le remplacement du triac 
lui-même, Donc, la meilleure des protections 
sera bien entendu la protection préventive„ 
obtenue grâce à un excellent refroidisse 
mem. qu’il esi très facile d'opérer avec des 
triacs à boîtier epenty isolé ; on les visse diree 
terne ni sur le huilier en tôle de l'appardL par 
exemple, ou on Les fixe sur un hon morceau 
d'aluminium cri profilé. 

Nous avons parlé des dis.positifs dits - psy¬ 
chédéliques “. et il nous resie â voir ■ E’auire » 
gadget lumineux dont nous a cons mentionné 
l’exisiencc ‘ le gradateur de lumière* 
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LES MODULES 
SUPERELEK 

POUR JEUX DE LUMIÈRE 

foos ces modulés sani ediwés et vérifiés. 
Us permettent rie construire, sans connais¬ 
sance en éiectronioue. {t'importe tju& /s u 
de lumière. 


TOUS NOS MODELES SONT EQUIPES SOIT PE 
TRIACS B A/500 V ISOLES, SOIT DE TRIACS 
10 AHJO V. 


MODULE t ; 1 vole, 1 500 W . .. «F 

MODULE 2 : 2 voies, (graves + 
aigus), 2 X 1500 W... 80 F 

MODULE 3 ; 3 voies (grèves + mé 
dîums + aigus). 3 x 1500 W !2D F 

MODULE 4 ; 1 voie « gradateur 4- 
psychédélique par inverseur], 1500 
watts .....* - 80 F 

MODULE 5 : gradateur 1 voie, 1500 
watts avec potentiomènrs rotatif -. 48 F 

avec potent lo mèt re rect i 1 1 gne. 5Z f 

MODULE G : 2 voies U à droite 1 à 
à gauche), 3 lois 1500 W ... 8D F 

MODULE 7 r 4 voies {2 fois graves 
+ aigus), il fois 1500 W ...... 1EÜ F 

MODULE $ : $ voies C2 fois graves 
+- médiums + aigus}, $ fois 1 5'DO 
watts ..... m F 

MODULÉ CAS 3000 s chenillard 3 
L'Oies, 3 fois 1HM W .*... 185 F 


SUPERELEK 

123, rue de Montreuil 
75011 PARIS 
TéL: 345.56.97 
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RESUME DES LEÇONS PRECEDENTES 
(I) Généralité» sur l'électronique st l'électricité • Grandeurs 
Electriques. Association des résistances * Capacités, bobines * 
Symboles t Ce imposant s * 

( U | Signa us électriques et électroniques * Trigonométrie * 
Signaux sinusoïdaux, en dents de scie, rectangulaires, triant’ 
gulatre*. 


CYCLOTRON, — (donna sa leçon dans son bureau bibliothè¬ 
que, à ses deux neveux PAUL et CLAUDIA qui sont cousins 
germains et ont 15 ans chacun. Le professeur qui a me ! e céré¬ 
monial est précédé de sa bonne espagnole CONCEPTION, qui 
lui sert d'appariteur. Les deux élèves sont dé;à Installés devant 
le bureau du professeur). 

CYCL. Aujourd'hui je vais vous donner quelques indications 
très simplifiées sur les transistor». 

PAUL. — Je vois que tout le mur EST de cette pièce est 
recouvert de rayons contenant des livres traitant dos semi- 
conducteurs 1 

CLAUDIA — Pour apprendre tout cela, j'aurai le temps de 
devenir une vénérable centenaire... 

CYCLOTRON, — R assurez-vous, il s'agit ici de radio élec¬ 
tronique simplifiée par débutants el toute la « théorie » des 
semi-conducteurs sera expédiée en vitesse I 

PAUL, — Je sais que le transistor est une sorte de semi¬ 
conducteur et qu'il remplace les lampes, comme celles du 
poste de notre grand-mère, un appareil qui ne se met jamais en 
panne et dont elle ne veut pas s'en défaire. 

CLAUDIA, — Je croyais que le transistor était un posta do 
radio. 

PAUL, — Absolument pas. c'est une erreur, il s'agit de 
petits composants sami-conducteurs qui son! inclus dans les 
postes de radio eux-mêmes, que le grand public nomme, à 
tort, transistors, 

CYCLOTRON, — En effèt, le poste è transistors est un ap¬ 
pareil et il» Transistor est un tout petit composant électronique, 
Avec celui-ci il h'y a 'pas de contestation. C'est bien un com¬ 
posant électronique et non électrique. 



1. 



2 . 



+ 


3 . 
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Le professeur Cyclotron et ses élèves 


It sa présente sous diverses formes, 3s plus souvent >3 est 
-nonië dans un boîtier cyfinrlTique, haut Ou plat, avec des fila 
-« branchement qui portent de l'embase du boTtîar. 

Voici à fa figure 1 l'aspect de quelques transistors En (A) 
■e boîtier cylindrique s plat », en •! 01 le boîtier à hauteur 
égale au -diamètre et. en (C). 4e boîtier « haut i. 

Remarquons en (A) el (B> les emeasas vues avec les fils 
vars l'observateur, Ces fils sont désignés par : 

E — fif de l'émetlnur 

R = fil de le base 

C = fil du collecteur. 

L'émetteur, la hase et fe collecteur sont les trois êlftcirodes 
du trangfôtors. Celui-ci peut donc, être considéré, comme un 
c*rcuiî électronique A trois points d'accès. Un tel circuit se 
nomme trlpflle et aussi quadripole comme on le représente à la 
figure 2. 

PAUL. — L'Amattaur du transistor a-1-il quelque chose rie 
commun avec un po&tc émetteur ds radin ou de télévision 7 

CLAUDIA — Probablement, les deux ayant le mime nom 
doivent émettre quelque chose, 

CYCLO T RÜN. -—- Oui, c'est parfaitement jus.ro r fémetteur 
de radio ou de télévision, émsi das ondes électromagnétiques 
tandis que l'émetteur du transistor, èmel des électrons. 

En réalité, 4e vrai transistor est à l'intérieur du boîtier et 
1 Est souvent extrêmement petit, par exemple comme un petit 
pois très fin. Il est même possible de réaliser des transistors 
microscopiques comme ceux des circuits intégrés ou il y en a 
parfois plusieurs dizaines sur un miflimèlre carré. Mous en 
repaierons. 

CLAUDIA. — Si vous nous perliez bas irl pôles et de-s qua- 
d'ipéles ? Ceîa ( ironique 1 doit Sire passionnant pour les ama¬ 
teurs de montages T 


CYCLOTRON. — Examinons la tsgure 2. En (A)- lé rectangle 
représente un tripôle avec ses points d'accès, numérotés 1, 
2 el 3. 

CLAUDIA. — Probablement les points 1, 2 et 3, peuvent 
itre respectivement la basa, l'émetteur et U? collecteur d'un 
iransSstar ? 

PAUL — IJ pourrait aussi correspondra A ces trois élec¬ 
trodes dans uq ordre diffèrent, par exemple 1 = émetteur, 
2 — base el 3 =. collecteur, 

CYCLOTRON. —Vous avez raison tous las deux, O'une ma¬ 
niera généré le la conception... 

(Entre la bonne CONCEPTION.) 

CONCEPTION, — Vous m'avez demandé. Monsieur ? 

C^CLOTHON, — Pas du tout mais vous écoula? aux 

perles 1 

CONCEPTION. — Je veux moi aussi apprendre l'élec¬ 
tronique r 

CYCLOTRON, — Dion, mais pour le moment, retournez 0 
voire eu sina. Vous trouverez ce cours da-ns la revue Electro¬ 
nique pratique ù partir du mois de mars 1974. 

(CONCEPTION, vexée, sort.) 

CYCLOTRON. — Je vous disais donc que la conception du 
quadripâfa ou du [ripôie sa hase sur une gnerance réélis ou 
feinte de ta composition des circuits intérieurs mqntés entre 
les points 1. 2, 3... 

On se contente d'appliquer un signal & l'entrée et on masure 
la signal & j d sortis, «elon certaines règles. 

CLAUDIA. -— Où esi l'entrés et où est la sortie ? Pour le 
moment ce tri pôle me semble incomplet. 

C v CLOTRON, —- Très juste, en réalité le Irip&le est dérivé 
du quarfrâpéle, représenié en IB], 
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PAUL. — Maintenant tout s'éclaire, l'entrée est aux points 
1 st 2 et la sortie aux points 3 et 4, 

CLAUDIA, -— Je vois an (C) que si Ton ÿ affaire à un iri- 
pôlo le point 2 sert deux fols, comme point ri'enrtrèa avec 1 et 
po nt de sortie avec 3, 

CYCLOTRON. — C'est bien cela. Le point 2-4. représenté 
en (C] &e nomme point commun à rentrés et à la sortie. Rete¬ 
nez l'adjectif « commun * qui sera utilisé pour l'analyse des 
montapes pratiques dns transistors, 

CLAUDIA. — La ho'ra formée dans laque; a se passent des 
choses, c'est bren commode et simplifie un cours mais on 
voudrait,.. 

PAUL. — (très terre à taira). Parle pour toi, moi cela me 
suffit, je ne veux rien savoir de l'intérieur du transistor sauf 
3 : c'est Indispensable pour savoir monter des petits appareils 
électroniques, 

CYCLOTRON, — On adoptera une solution moyenne et je 
vous donnerai quelques indications très succïntes sur le fonc¬ 
tionnement des transistors-tripüles-quadri pôles. 

Pour le moment restons dans le domaine pratique. 

A la figure 3 on montre la représentation schématique d'une 
catégorie lmp oriente de transistors, les transistors bipolaire* 

Remarquons les deux lypes, PNP (positif-négatif positif} à 
gauche avec la flèche de ['émetteur orientée vers l'intérieur et 
le NPN (négatif positif négatif) avec la flèche de l'émetteur 
orientée vers l‘extérieur. 

Ces flèches indiquent le sens du courent. Pratiquement on 
devra savoir que le PNP fonctionne lorsque la base est plus 
positive que le collecteur et l'émetteur plus poslt f que la base. 

CLAUDIA (tricmohaleiment}. — Donc te NPN fonctionne 
dans de conditions contraires 7 

PAUL. — Moi aussi j'ai compris, dans le NPN, Ih collec¬ 
teur doit être plus positif que fa base et celle-ci plus positive 
qun l'émetteur; 

CYCLOTRON, — Tous les deux, vous avar ra son. Voici 
su tableau t la gradation des tensions. 


Tableau 1 

Electrode 

PNP 

N RM 

Collecteur 

0 

+ + 

Base ,. ., . 

+ 

+ 

Emetteur 

+ + 

— 


Üans ce tableau ++ signifie plus positif que +, 

CLAUDIA. — Comment applique-imn le* tensions sur les 
transistors ? 

PAUL, — Qu entendez-vous par < I onction nom ont d'un 
transistor * 7 

CYCLOTRON, — Je vais voue expliquer cela à l'aide 
des quadripèlcs (figure 2 fil car ainsi, vous aurez une Idée 
plus générale sur te mode da fonctionnement d'un dispositif 
à deux pntnfs d'entrée et deux points de sortie, 


FONCTIONNEMENT D’UN TRANSISTOR 


CYCLOTRON. — Voie è la figure 4 un quadripôle auquel 
on a branché une pila eux bornes 1 et 2 et une résistance R 
(sbuntèa par un vollmèlre VM. aux 'bornes 3 et 4-J 

PAUL, — Je voudrais savoir tout de suite comment ce 
montage correspond è celui d'un transistor an fonctionnement, 
CYCLQTHON, — Je vous dessine le figure G et je charge 
CLAUDIA, qui semble avoir compris cette correspondance, 
de l'expliquer. 



4 . 



S. 



6 . 



7 . 


CLAUDIA (lîère de cette mission}, — En (Aï je vol$ à 
nouveau un NPN avec ses trois électrodes. Je sais qu'il s agit 
d'un NPN car la flèche de l'émetteur est vers l'extérieur 
du cercle. En (Cf je vois un PNP avec la flèche vers I mtê- 

rieur 

Au mil au N y a un quadripôle sur lequel la correspondance 
est indiquée.,. 

PAUL — J'aurais pu trouver cela, également, Puis-je 
continuer ('explication ? 

CYCLOTRON, — Pourquoi pas ? 

PAUL. — La base correspond au point 1, le collecteur 
su point 3 et l'ématteur aux pointa 2 et 4 qui doivent, je 
la suppose, être réunis pour no constituer que le point commun. 

CYCLOTRON. — Alors revenez è la figure 4 el dites-nous 
CLAUDIA ce cur; vous en pansez î 
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:,AUDiA. — Je vois qu'une batterie « Bâti- 1 », è été 
l'i^rhée à .rartlfée, entre le point 3 [Jg base) et le point 2 
1 érnemutl, donc, on polarise la base pat rapport à l r émetteur, 

PAUL. — Oui. et si ie transistor est un NFN, le 4 de 
ê batterie sera du côté de 9a base el le — dy côté de l émet- 
Htjf. 

-LÂUDIA [I imitants Oui, et si le iransîstor est un 

' sp ■& — ^0 <a batterie sera du côté de la basa et le + du 
» té de l'émetteur I 

A la sortie jo vois R et VM entre le collecteur (point 0} 
ci émetteur, point 4. 

Je suppose qu'un courant traversera R et qu’îl y aura, 
oa 1 conséquent une chute de tension qui sera mesurée par 
VW. 

CLAUDIA |triompha-•■entent). — Cela ne marche pas du tout. 

manque quelque chose à le sortie 

PAUL (réfléchit 10 secondes et dit:) — EUREKA, le 
montage ne peut pas fonctionner car, d'après le tableau I. 
® collecteur devrait être polarisé, mais je no vois pas com¬ 
ment. 


LE PROFESSEUR SE FACHE 


CYCLOTRON, — Si vous me permaiiïer de placer un mot, 
je vous dirais, qu en effet, le schéma do la figure 4 est in- 
complet. 

Je vais donc le compléter ce qui donnera le schéma de 
la figure 6. 

PAUL, — Maintenant, on voit que si rentrée n'a pas été 
modifiée on a monté à la sertie une batterie t Batt. 2 » en 
série avec R. 


. 

CLAUDIA ■— Quel est le sens de branchement de batte¬ 
ries 1 et 2 y 

CYCLOTRON, — Supposons qu'il s'igisae d'un NPN et 
consultons le tableau I, La base 1 doit être positive par rap¬ 
port ù rémetÏBur 2-4 donc, dans « Batt 1 b. le 4 sera du côté 
de 1. A Je sortie, lu coMecteur {3} doit être positif par rap 
port à I émetteur (2-4] donc, dans « Oatt. 2 ». le + do la 
pile aéra orienté vers R et le —* aux points 2-4. 

-LAUDIA, — Quelles sont tes tensions de ces batteries ? 

CYCLOTRON. — Supposons que fa tension de la batte ràe 1 
so t de 1,5 V. Celle de fa batterie 2, sera, d'après le ta¬ 
bleau I, plus élevée, par exemple 12 V, mais actuellement 
il y a des tensions, Jusqu'à 200 V et plus, 

PAUL. — Il na vianr point R dans cette galère 7 

CYCLOTRON, — Le» conditions de forationnement du 
quadripéfe, en général... 

CLAUDIA et PAUL, — et du transistor en parti collé r,„ 

CYCLOTRON. — étant rompîtes, ce forationnement 
se caractérisera par un courant quE traversera R. 

PAUL, —- Alors, la chute dp tension dons R sera Rl f et le 
voltmètre VM mesurera.,, 

CLAUDIA- — tension de 12 V de îa batterie moins 
le chu le de tension dans R, donc 12 — RI volls. 

CYCLOTRON. — On volt ainsi, qu'en polarisant le base, 
de 4 V par exemple, on produit un courant l t de collecteur. 
La tension de collecteur est plus basse que celle du 4 de 
la batterie, 

CLAUDIA, — Jb pense que si le transistor était un PNR, 
il suffirait d'inverser le sans des polarités des daux batte¬ 
ries, 

PAUL. — Cela se dit permuter les pôles 4 et —-, 




Eluetricité -Elsctromoopniqua Electronique - Contrôle thermique 

4 GRANDS SECTEURS D'AVENIR 


Voeu POJVE d'aras et déjà envisager tannir SNC cartluw cl gptinintit 
4i ’JliB d.aisiBE VOTlï frr»fesurin par>m ta 4 giacds secteur* à dftmil 
ipkiaJeaiad wleç|igiinèi pim vais par UNIECO (Union IntBrartioiuk 
■d'Eca K par Couoï|uri4«iiira), ergs nom l drivé sa uni b au contrite 
praarjrrç que .de LE lai. 


ELECTRICITE 


Bobiner ■ C.AP. dl- réleetiotecfm que OdflOO Meunier ■ Électricien 
0 mviperrh: nt CAP de l‘êJeci rôMûh nique c-ptitm électricien d 4 
quipemmi Eclair jyisit . Monteur ûà»l«u- rn ëlecirnTedhnique 
CA P, de l'électrâtechnique iip:i m morteur cj^lavr < C.A.P. 
de l'èM£irOte£hraquË pption install ai en r *ri tilksmmun ç* 

[►DJH al ciju r»niî tables ■ Vlè’içur en électriüiCK C A P de 
dessilla leur en sonivuction Électrique ■ TecImfeiBri élecirlcien 
0 P. de l'4!*C1ràtechiiB|H« option équipement ■ BAtfa i'élsc 
Voléchmque uiatmn opparaillaqei, menur*» et rgulaimn 3 P 
de I elucir ntccli nique option erMbclioe • B .P. de rélKirotwh- 
iiitiue option dinribu non ■ Iniématir ileetifein. Snus-i mi en leur 
étpfiwkien. 


ELECTROMECANIQUE 


Mécamnan etectricien C.A.P. ce l'rtsetfatechnfcpjt option méci- 
inciêri élnetricien ■ piéwliste Technicien thétrcmicialciM ■ 
rrthniçier an m® terni . SeuMngémÉur (deotromécanlelen - 

lnq«nleur élKtnmklaiE»a 

-- ELECTRONIQUE-- 

VoiKhjp tleftgrineur radiu Muiiiiur dépanneur TV • Monleur c.i 
b. u - en électronique c;ap d'électronicien d'équipement Draina, 
îeur en cüiistiuclion èleclraniqu* Technicien radio TV Tech ni- 
cimi ■•cnnronicien • Tcçhnic.en en airtanriètion 6P d'éiecirpri'Cien 
opl'trn Télecommonrcations ■ BP d J eitac ironiei m optio-r éleeijwkiua 
industrielle ■ Soat-injtnieir radiu IV 2 miltc mqirnieur éiecircricien - 
Sounroéiveur en autorntiun ■ Ingénjour rades TV . liMéiueui 
éleeTrcnMpien 

— CONTROLE THERMIQUE- 

Monteur en c*t*,,ir*g« ■ Technicien Ireioriste Tfehnicicn cnchaid- 
luqe Technicien theiinicicn Soui-ingameur Intsmle ■ Sous-iogê 
meui lheimferrai - Ingénieur trisme ■ In^rHitr en diieHlft. 



paiHTIl choisir pour chaque métier entre plusieurs 
ferrailles ü enHtgHemifll uion wnïie temps rirsp^nilîle il vas 
aol rte dn d^Ssim lia non (flm« liages si ira us le désire/}, 

• Yous pnuvoj (eue un essai lie 14 jours si vnus fiésira/ iece- 
veir les cour* à vue si men# (es cgminenesf uns «ncarjeni-nt 
®' JIJJ ' pouvez lüivré mas Cours sans JïrMjdgernent à long tlrne 
pjisnuR notre r-iseigneroBPl *ll rAsilrafate par «jus u tgn marr-Bni 
trayaniftini on simple préveis de 3 mois. 

*V«fl fouvtï i mut rrwmeot changer woIra crierlslura pro 
fettiopnelle. 

Vraiment, ÜNfECO fart l^mpoentiFe 
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DEUX POTENTIOMETRES ENTRENT EN SCENE 


CYCLOTRON. — Du schéma de la figure 6 on peut dê~ 
duîro celui de la figure 1, qui est en réalité on véritable 
banc de mesure, pour se rendre complu des propriétés do 
transistor NRN par exemple. 

PAUL, — Il y a de nouveaux composants. Pu P~ et VMj, 
donc deux voltmètres au. I au d'un seul. 

CLAUDIA, — Je crois que Pt et P; sont des potentiomè¬ 
tres, c'ast-â-dire des résistances avec curseur permettant 
de faire varier progressivement la tension appliquée au point 
relié à ce curseur. 

PAUL — S'il on était ainsi, il Vagirait de faire varier 
la tension de la base B avec Pi et celle du collecteur C, 
avec Pj. 

CYCLOTRON. — Ouï lait ici le cours, mol ou voue ? 

PAUL el CLAUDIA. — C'est vous, continuez, nous sommes 
tour nreîMes \ 

CYCLOTRON- — la tension de la base pourra varier de 
O V (curseur au pôle — rie « Bail. 1 à 1.5 V (curseur ou 
4- de la même batïérféj. 

Laissons le curseur de Fj au point de maximum de tension 
donc au + dé batterie 2. 

On constatera que VMj indiquera 12 V, 

CLAUDIA. — Donc H U = O et comma R n'ast pas nulle. 
1 = 0 . 

PAUL. — Cela est dû au fait pue la base 3 n'est pas 
à une ton si on supérieure à celle de l'émetteur, 

CYCLOTRON, — Alors, le transistor n'est pas en état de 
fonction nam en r. Dans un cas pareil, on dit qu'il est bloqué, 
51 n'y a pas de coura-m de eotlecieur : 

V — O 

Ensuite, agissons sur Pi en réglant Se curseur de Pt pour 
obtenir 0,5 V. indiqués par VMi, 

PAUL. — Malmenant, les conditions de fonctionnement 
sont remplies él je suis sûr qu'il y aura un courant de col- 
'octeur fr. 

CLAUDIA. — Dans ces conditions, k est différent de zéro, 
ni la ransion du cnltsctaur par rapport h cbIIb de l'émettant, 
mesurée par VMj, sera inférieure à 12 V. 

CYCLOTRON. — Voici un pelil exercice : si la tension de 
base Vk est de + 0,5 V. supposons que le courant do collec¬ 
teur soit de 1 mA. la valeur de R élans de 2 000 H, Calculer” 
mol, la tension W du collecteur, par rapport à celle dé l'émet- 
leur, égale Ici é zéro volt, 

CLAUDIA. — J'applique ta loi d Ohm, Si R = 2 000 î? et 
\r = 1 mA. la chute da tension est de 2000 fois 1 — 2000 V. 

PAUL (se jette par terre en se tordant de rire) — Voila 
les fneries que l'on commet lorsqu'on oublie de tenir dompté 
ries unités utilisées. 

Il fallait écrire que la choie de tension, en volts, est égale 
au produit de 0,001 A par 2 000 Q, ce qui donne : 

2000,0,001 = 2000/1000 = 2 V. 

CLAUDIA, — Je ne le ferai plus l 

CYCLOTRON — Donc, la tension du collecteur sera 12-2 
- 10 V. 

PAUL — Ce montage est Irès bien mais an pratiqua, a 
qunï mène-l-ll I 

CYCLOTRON. — Avant de vous l'indiquer, vous noterez 
l'influence de le tension <fu curseur de Pi, 

Recommençons la même expérience mais avec le curseur 
éu milieu de Pï. La tension sera alors de € V au lieu de 12 V 
comme précédemment. 

On constatera que k sera alors plus faible que 1 mA, 
par exempte 0.6 mA, Guelfe sara alors la tension du collec¬ 
teur ? La chute de tension dans R, de 2 OOO li, sera 
2000.0,6/1000 = 1,2 V donc V* - & — 1,2 sa 4,8 V. 


AMPLIFICATION DE TENSION 


Imaginons maintenant que le curseur ris Fs soit en une 
position fixe et que l'un lasse varier la position du curseur 
de Pi, 

De ce fait le tension de la base variera entre deux valeurs 
Vu m V»3, par exemple entre 0.2 V et 0,3 V. On constatera 
que lâ tension du col lecteur variera entra riaux valeurs Vn 
et Vti, par exemple, entre 11.6 V et 11 V. 

Dans ces conditions, si Vu varie de 0,3—0.2 - 0,1 V, 
V* varie de 11—11.6 = — 0.6 V. 

CLAUDIA. — Pourquoi ce signe — ? 

CYCLOTRON. — Parce que, lorsque V . augmenta, h aug¬ 
mente donc Vr diminue. 

Poursuivons notre explication. La variation de tension de 
base étant de 0.1 V. celle de là lenalon du collecteur est de 
0,6 V an valeur absolue [c'asl-à-dira en ne tenant pas compte 
du signe —), Le rapport 0.6/0,1 = C se nomme gain de 
tension autrement dit, on a obtenu une amplilication de ten¬ 
sion de six fois, 

Ce gain est toutefois un gain en continu car la tension 
appliquée à la base et celle obtenue sur le cul I acteur sont des 
içnsions continues, variables lentement. 

PAUL, — Ne peut-on pas les faire varier rapidement, 
par exemple en déplaçant la bouton de Pi alternativement 
dans les deux sens et cela, rapidement, 

CLAUDIA. — Il faudrait engager pour ca travail quelqu'un 
malade du delirium trsmefts. 

CYCLOTRON. — Cela coûterait trop cher car il faudrait 
alimenter ce moteur humain en combustible qui hou raus argent 
d'ailleurs, est produit en Francs... 

Il y a une meilleure solution, c'est d'appliquer à le hase, 
à la place du continu, une tension alternative comme on le 
verra plus loin. 

Pour le moment je tiens è vous indiquer qu'il existe trois 
montages élèiYiflntairfi* h un seul transistor et non un seul 
comme celui où l'émetteur est aux points 2 et A du quadrîpAla. 


LES TROIS MONTAGES DU TRANSISTOR 


CYCLOTRON. — Voici d'abord, à la figure 8, le schéma 
du montage è émetteur commun, comme celui de la figura 7 
maïs rendu plus pratique, en utilisant une seule batterie au 
lieu de deux, mais celle fois-ci il n'y aura pas d'erreur. Dans 
ce montage la base est polarisée par Rm et R*a remplaçant le 
pofeniiomètr-B Pi. De plus ce « potentiomètre fixe » Rm. — R^ï 
( nommé diviseur de tension} est branché aux bornes de la 
Laiterie unique a Sait.» du montage. Si les valeurs de Rm et 
Ru sont choisies convenu h la mont, la tension de polarisation 
de la base, requise, sera obtenue. 

Le reste du marnage est inchangé, l’émetteur E est tou¬ 
jours ou — de la batterie et le oollecteur C est relié au + 
par la résistance Rr, l'indice *■ signifiant qu'il s'agit du circuit 
dé collecteur. On a supprimé les instruments de mesure 
VMi el VMi. 

Ce monta an est conforme aux montages réels utilisés en 
pratiqué. 

On peut fa faire fonctionner en continu ou én alternatif. 
Pour le fonctionnement en continu, suppnmons Rtn ai R ; 
Et réalisons le montage de la figure 9. 

On dispose d'un appareil quelconque donnant à sa sortie 
une tension continue de Vs volts pouvant varier lentement de 
0,1 volt par exemple rie part et d'autre d une valeur fixe, 

On a vu précédemment qu'un transistor peut amplifie' 
an continu. Certains amplifient de 6 fois .' dus, par exem¬ 
ple de 20 fois. Donc, si la tension ris basa vais de 0,1 V. 
celle du collecteur pourrait varier de 2 V. 
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Ainsi, an a réalisé un dispositif qui fournit uns variation 
de 2 V alors qu'é rentrée, la variation est de 0,1 V* Un mon- 
Tage da ce genre est utilisé, comme vous le verrez par la 
suite dans un nombre considérable d'applications. 

Passons au montage permettant d'amplifier en alternatif 
seulement.. Celui-ci conserva Ru et fi«. De plus en peut aussi, 
iuf adjoindre deux condensateurs Isolateurs ù rentrée et à 
le sortie, ce qui aboutit au montage de la figure 10, 

P AUL, — Où est ta batterie ? 

CLAUDIA — Elle est supposée branchée aux bornes + 
el — alimentation, 

CYCLOTRON, — Qui, car dans yn appareil électronique, 
la pile n'est pratiquement jama^ soudé# à l'appareil mais 
branchée par un procédé pratiqua quelconque, par exemple 
à l'aidé de fiches ai homes. 

PAUL. ,, Quelles sont les fonctions rfa Ci. et Ce ? 

C v CLOTRQN, — Chacun a deux fonctions : isolation et 
transmission. 

Comme Isolateur, Cb par exemple, évite que la tension 
continue de la bas# Et, dé 1er mi née par Rc et FL se transmette 
ù l'appareil branché à l'entrée qui peut iîre b une autre ten¬ 
sion continué. 

Sien entendu, la réciproque eat vraie aussi, donc d'une 
manière générale, Cb évite tauts influence sotte les doux ten¬ 
sions continues considérées. 

Il en est même de Ce qui empèchs route influence réci¬ 
proque entra les tensions continuas du collecteur el de l'ap¬ 
pareil branché au point s de sortie. 

De même Ci- transmet à la sortie le signal al ter natif produit 
par le transistor al fourni par le collecteur, 

CLAUDIA. — Le signal alternatif est en somme, du continu 
qü varie dans un sens puis dans l'autre, à das intervalles 
de temps égaux. 

PAUL, — Cela a été expliqué à la lepon précédante. 

CYCLOTRON. — Voici maintenant las deux autres mon¬ 
tages réalisables avec un seul transistor. 

En figure 11. le montage à base commune, entrée- sur 
émetteur si sortie sur collecteur. En figure 12, le montage en 
collecteur commun, avec soirée sur Je base gt sortis sur 
l'émetteur. 

Cos montages seront étudiés au cours do la leçon suivante. 

En attendant, voici quelques indications les concernant. 
Dans cslui de la figure 11, à base commune, on remarque 
que le circuit de collecteur est inchangé par rapport à ce ui 
de la figure 10, 

Le circuit de base comprend également Ru et Ri peur 
polariser cotte électrode mais, en plus Cv qui sort ici de 
découplage. 

Un condensateur de ce genre laisse passe? sans aucune 
réduction le signal alternatif de la hase vers le ligne négative, 
donc, met la basa an contact avec cette ligne, lorsqu'il s'agit 
de signaux alternatifs, A l'entrée on voit que l'émetteur, n'esî 
plus relié directement à la ligne — mais par T intermédiaire 
de Re. 

Si une tension alternative est appliquée b l'entrée, et si 
C. est de valeur suffisante, celte tension se retrouve pres¬ 
se entièrement aux bornes de R*. H faut en effet que le 
vatsuf du condensateur soif grande pour obtenir pratique¬ 
ment le Court-circuit. 

Dans Je montage dit b collecteur commun de lu figura 12, 
le collecteur est mis directement b la ligne positive el la 
sortie est sur l'émetteur. 

Fin de la deuxième leçon du professeur Cyclotron, au cours 
de laqueflo sus élèves ont acquis des notions sur les sujets 
suivent s : quadrEpflles, transistors PNP, transistors NPN, leur 
mode de polarisation, l'amplification de tension, tes trois 
montages du transistor. 
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POUL-iauEN, 26. fu* Lee e rç 79715 
Guipavas. 


ACHAT - VENTE - ECHANGE 

D* particulier à particulier Petites Annonces, eniiàrerneni gre- 

tuïtos sur campes ints, élâctraniqtie, HIFI, son ori lit ion. photo, ciné, 
têlécommanrlej rnudélisme, sic. 

Une Miul* condition : nenriop du prix de vente oWigstoire 
tomme ci-dessus. 

Remplir «n cepitetfli d'imprimeriè là grill# cr-dessoos i raison 
d'uni lettre per case en laissant une cibi blanche entre deux mais. 
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COURBIEZ DES LECTEURS 

Le service du Courrier des Lecteurs d'Elseironique Pratique an 
aijtfsjrï â tous et e£i entièrement gratuit Les question* d't intérêt 
commun * feront l'o&jel d'une réparise car 'mlermêdieire da 
la revue il sera répondu aux aubes questions par des réponses 
dïrecles et personnelles dans les limites du temps qui nous est 
imparti. 


C O LL AS OR ATI O N ÛES LECTEURS 

Tou-s les lecteurs, am le possifciliié de collaborer A * Electronique 
Pratique *. H sullit pour cele de nous (aire parvenir Sa description 
technique ei surtout p-allque d H un montage perBûnnal Du hier dç 
nous communiquer les résulials de l'améliorarïan pue vous ever 
apportée à un monteige déjà publié par nos toms [fournir schéma 
rie principe ai réalisation pratique- dessinés au crayon à main lever;,'. 
Les article* publiés seront rétribués au tarif an vigueur de la revue 


4J f M. N. GAfttfOT 4900Q 
Apjwi, 

— Caractéristiques et équiv*- 

1 an ces die V émirats «i de dio¬ 
de 9- 

9. T272 : transistor do puissan¬ 
ce Besco eern, toujours eu cata¬ 
logue. Siiiêiürn NFN, Pc 15 à 
30 W, Vct 60 V, fréquence 
16 MHe min., gnïn 15 S 200. 
bottier F9B. 

3272 ; nous n'avons aucun 
renseignement au- ce type, pro¬ 
bablement très gnçlon. 

F W 5284 êi FW5274 : oes 
types ont été fabriqués par 
Feirctvld pour l'équipe ment dos 
ïélévtSéurs portables Duvretat- 
Thomson. c'etfl tout Ce que 
pou s savons avec I* fa Et qu'il 
n'y a pas, en l'absence de ca- 
rasîérlstJqué*. d'équîva tanças 
possibles. 

2N3J0 : transistor de c a rat¬ 
ière international. Germanium 
P WP, Pc 240 mW, Voé 20* V r 
le 200 mA, gain. 30, fréqua«ce 

2 MHi, boîtier TQ5. Equiva¬ 
lents ; SFT322 - AG116, 

AF138 : transi si cr HF. Ger¬ 
manium F WP, Pc 150 mW, Vch 
1 B V P le ItW mA, fréquence 
10 MHz, boîtier TOI. Equiva : 
lent SFT308, 

3804. 5655974, 3712 : ces 
types nous sont Inconnus, Il 
s'agit 3 ans doute de références 
propres A porta in s fabricants de 
machines à calculer, 

8Yf03 i redresseur silicium. 
Tension 3rverse 200 V. courant 
redressé 1 A, boîtier 002. EquE- 
valant : BV133 ou 1N424B. 

1N4Î43 : diode silicium de 
commutation SesMsam toujours 
au catalogue. Tension inversa 
100 V. courant direct 10 mA à 
1 V, boîtier A27, Equivalants ; 
1 N3064,1 N30S3. 1N4B49 


JN75 ; nous ne trouvons rien 
sa us cette réfémee. 


4.2, L A. 7., 64000 Rou 

— N* 1427. page 19. Où sa 
procurer les parafaLd-as A yaa 
rares, objets du tableau I T 
fl. Il s'agit de parâfcudres-Écla¬ 
teur s WicJumann importés d'Al¬ 
lemagne par A, Jabnichen et 
Cia, 27, rue de Turin. 75GD3 
Paris. 

X 


4.3 , M. fl. COLLIN 38000 Gre¬ 
noble. 

— Demande où trouver des re¬ 
lais utIUsant des interrupteurs 
â lames souples. 

fl. MaESr vous avêJ cesa Cher 
vous : Bèdre, S. bd des Diables- 
B tous fc Grenoble. 

4.4. M. fl. BOUCHER, 14380 
Trovvfflt-xur-M b r. 

— N" 1415, paye 7 et n° 1290, 
page 20, Les deux montages 
d'orgue éloctrcnique élant sem¬ 
blables. ne s'explique pas des 
différences dans les schémas 
de principe : 1“ Base du BC142 ; 
6BG Li ou 080 IrÛ. Z* V a-t-il 
eu non jonction entre -les deux 
diodes et la ligne allant du po¬ 
tentiomètre do 470 kfî ou con¬ 
densateur de 220 fiF : 3" Que 
delt-cn changer pour remplacer 
un transi si or BC208A pa r un 
BC203ËI. [La résistance de base 
qui est de 2,7 kfl pour un 
BC208A est descendue à 2,2 Vfî 
pour un BC203B) ; 4* Pourquoi 
la diode au silicium 34P4 
{n 12901 a-T-elle été rempüa- 
cêe par une 1N34 au n“ 1415. 
Èït-ce Important ? G" A quel en¬ 
droit la base de Q4 doit-elle 
être reliée, 

fl, Toul d'abord merci pour la 
clarté dé votre exposé, tl nous 
a évité des recherchas, donc 
una pe F te de temps : 1 a 6B0 Q ; 


2* H n’y a pas de janctlori' : 3 
Il rt'y a rien s changer ai l'do 
passa dé BÇ2Û3A à 9C20BB. 
A ost la classe de gain de 125 
b 250, B est la classa de gain 
da 240 à 500 - 2*2 îctî : au¬ 
cuns importance, avec des to- 
érances de fabrication de 
= 20 % cola ae recouptf I 4 J 
34F4 de Sescosem est -unié 
diode moderne au silicium tan¬ 
dis que 1N34 est une ancienne 
diode au germanium. Introuva¬ 
ble, Meus ne nous expliquons 
pas l'emploi do 2 dîodés diffé¬ 
rentes ! 5" A notre avis, seul le 
monta g a du n" 1230 as: vels- 
b(e. 


Capecimétro n ü 1443 f p. 20 : 

Les condensateurs Ct et Ct 
de la frète des composants 
sont des 0,22 pF et non des 
0.22 nF, 

Le tir électronique n* 1443. 
p. 7 : 1 " colonne dernier 
parABraphfl. les transi a for s Ts 
st Ti sont du typa NFN tous 
les deux et non campléman- 
taires. 

Le louche spnsitive n 9 1440. 

p. 23 : lé transistor T 3 a été 
oub é sui’ le liste des com¬ 
posants ; il s’agit d'un NP5f 
BC 100 nu BC T 03. 


PETITES ANNONCES 


3,65 F la ligne de 34 leUres, signes ou espaces, taxe comprise, 
Supplimenl de 5 F pou* domiciliation i la Revue 
TaviÉ* Iéa *nnor>c«i C-MvtnT nwvmîr »uut « 5 eftiqu* mcl" 

b 5*4 AUXILIAIRE Uw PUBLICITÉ, (Sc* R.T. Prarioue^ 43, r, ■* Ûunfcflftpifc, Pirsi-IO 
C.C.P. Paru 3794-M. Pniéf* tfe ieirvrifie lp wigniani #n cllécue, C.r. eu inpnîipt-rmaip 


filé 15" rg(h p» un S,A,V. 

TECHNICIENS QUALIFIÉS 

T.V.-putn-radio, val, sirlv, cjalil. 
5 X 3 X 13. AVICHi *«- T. pr H.V. : 
ea3-50-57. PP*lu 34. 


RECHEBCHQNS ËÜN FON-DS ''O'JP 
NOTRE clipftTÉia da toui rûottL 
C C.l. 4 2. rua R*rtÉ'©pularaflT, 
7GOtÜ PARIS. 


Vernds M.nra,-isz 2Aû smail servi 
3 500 F M. COGH1N. TàL : 

37&■ 47-67, *cr*i 7 avril, broa rBfnaa, 


CHlNAGUA FRANCE vc appprails 
Je inpsini: iBuls, garantis. IV B n* 

iirvt ? 0 ur exposMIons nu Ué- 
m n-m tfa tlüfii aviC rà9*îl Impor- 
tinxs. Lltl# Bt firi* inivVE j 11 1m 
?if*-ùc*BtÉ * : FRANC LA IX cLFC 
“FONIQUE, 6*. Bveriu* ViCtar- 
Ctmttùn. 92130 IS5¥-LE^MOULl- 
N£ALIX, Tftl. : B44-47-26. MÉ- 
ln> Mai rit dTnv 


V. calcul. 4I4CV- ST£PHONE J1ÈÙUL- 
■IBCT&Ur, Clfi-TC s Chiflrt*. 4 opsr 
+ uocitamB -h irÉmoir* +■ iovcht 
+ du —. Prix Bûû F. Ecrira R«"ut 

il» 1452 oui trarismittlra. 
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153, rue de Montreuil, PARIS (IV) - TU ; 345-56-97 
Ouvert du mardi au samedi de il h il a 19 b 99 {samedi ie h w.- 
(fermé de M H 4S à 14 h 30) METRO : NATION ET AV BON 


DOCUMENTATION COMPLETE ILLUSTREE SUR SIMPLE 

DEMANDE (joindre L2Q F). 


TC LS NOS APPAREILS SONT GARANTIS 
PIECES ET MAIN-D'ŒUVRE 199 % 


JEUX DE LUMIERE - GADGETS - KITS - COMPOSANTS 


tt 


RAMPE 


MAGIK” 


Jeu de lumière 3 voies : gra¬ 
ves. nm!d urm, a gus. Complet 
pour 3-000 watts lumineux. 
Rég ago général. Livré avez 
3 lampes de 100 W. . 

Ma T. 159 F 



MINI TfCSOUD 
SHOW 



Appâte I ms- 

tillilliur SU- 

UM 

Wüifi 36 IOW 
w*ltï. fîé£l«f 9 


léofal frifïmljiç cwiptîl mntprwint l'appa¬ 
reil, une pinçi (wieisiabl* 41 un iMl ftC C 

wCDti ....... 7J r 

|‘r telt Mln^-Tec'StKjnd hii> . .. .... H f 


STROBOSCOPES 



-j «J SUPER. 

40 joules. VI Pin réaiibl*. EB 3fdr* dp 
marcht. 

Pour 4P ru* ....... ... 

* Kit S TP M*. 

fjj.Tp-'f-t ev« lélècormRBndfl. 

« jOUltï T<4i ,. 

W Xlt 5 T F MB. 

IdtntiquB. irais tr 3CO jiiulfis. 

Pris ... ,. 

W Boltisir pi'Ofsisi'On fiel en éfcén-j slfi.'l* ’uüUej" 
Sr-renE JJ9 né, MLr fi J, kl If 
Ci'datfui ........ 


i98 r 
200 r 
260 F 

i u nua y- 

60 F 


SPOTS 


C-5Hjl*ur* sut t-au’i nodi- 
Ifit; ruu$r, v*if t jlutfi, 
ornn«g. si ru, nés* tiu>- 
vt, ItiiquiiiK. 


PS2 SHOW 



A^rtarnl mQtMaABUC 4 2 «Jifil Efrpvtî + |i|Utl, 
RÉJJitl te clwqut VPN. Fréfllfgs |6nÉrJH. Peur 
ÏOCD Mit. lutàiileu*. Err.Ésmlilr Ht- 1 nppa- 

reN. «M i p(rw*f ç* 2 MHTI ME w, 205 f 

L- sppà wil ' PS ' çniri " . " " IMF 


MINI 3 SHOW 



****>■« * S »'«. grems. '■néaiym*. aigui, 

!W * Sa® «te* luTànf ur. (TB chaêLc 

* Pt -figlag- î#nPr*l. Enir-nblr jvfc 1 ap- 

. '■ r ne*s fi 1 SPS’.'S : 270 F 

K tacra* kflni î ühj' . .'.’, If) F 


<0 



60 W . 7J1 

IBB W MO 

100 W Flood 11,49 

150 W F c*d .. 1T.4B 

en 223 volts j'm j jé ment 


LA LUMIÈRE NOIRE 


* La *135, peur 4Q m f , ran-NpIat. 

Tl tp + fois Eps itc«traire*. 
Prix ..... 

* lîl Wfittp, Ljrrtpfl + tenait. 

püur 220 V .................... 

* 1Î1 Ptint. LfiirtCH lteCipt-4 di- 

rpclfi Sil,- 22D V .. 

é 1T5 watts + un* p fc# +■ vM'fif- 
Ituf .. 


ïlflj'iîO V, 

SO F 
97 F 
100 F 
162 F 


PINCE ORIENTABLE 



Eilnient luufi.r 
peur t?UB fS»U. 
lumières ncirei. 

,. 2 2 F 

DbmlHp flrabi* 
Pris __ l.Bi 

OouiNle 1 1 > Bb le 
OfrtrllHï. 

Prix ...... B,TB 


TRIACS 

PROMOTION SPECIALE 

10 ampèros/AGO volts , «,,, 12 F 

Prix spéciaux pour quantités. 

Dïac: 4.50. 


CHENI1LARD CASCADE 



Cl gnoteu- 3 volts à vitesse rérfsbJe. QrFgnoî.a- 
m*nt a*rs l'ordre l-Z-3. 

F4IT «FILER LA LUMIERE. 

Pour 5K>B W ,.,, rT , TT . 


340 F 


TOUTES 

PIÈCES 

DÉTACHÉES 
pour jeux 
de lumière 


MODULES CÂBLÉS 


Tous les circuits de base dès jeux 
de lumières sur circuits imprimés, 
câblés, prêts à fonctionner. De 1 à 
6 votes + variantes. 

A partir de ... 40 F 


:3'*OJTlBWi DE /EUT! PAR GOftftESPCMpfiN&E 

1 OP»" 'a*vM t - "un 15 F. — 1 Jusqu'I u F rttiwmnt loU) t la nmniMli, port toujkKim tu aontrt rtfiAtUFtwntBt. — 3 4u4tU dl W F. 
— ~ r •*-* * * -j'-me d'uu du montgnl Eotal. i«e* «t terl *fi Bon Ire >-lm>b<îu tsum tnt — PAIEMENTS par tftfecue tentatre, 

-— -u Tj-uat-lnmc 


-http: 


.blogspot. 












































































TUBES RADIO (V CHOIX 


ASTI 

aiM 

'.ri 

•fi 

af? 

* K 1 

AK2 

AU 

**S0 

AZI 

*£U 

AZ12 

a£41 

AZK> 

eau 

I3LÛ 

C'rï 

L'AFVI 

r-AF^ 

Df-Pl 

SPW 
WCSl 
0*92 
j DK9S 
0197 
QU» 

I ÛL95 
S UL9d 

DteTfl. 

ÜM/H 

nVAS/fl? 

II ovgoa 

FARn» 

DUfl' 

FM 

[KJ 

HEM 

secftt 

SEMI 

Ê6P3ï' 

ËteMK? 

œres 

eeFts 

FRI 1 

EBL21 

EE5Û 

ÈÇBû 

Ecea 

Êf92 

ECTOC 

WWW 

Eceai 

FCCR 

ec-css 

FCDU 

CCC35 

Ecrav 

ëCC$2 

ECS1 

KClîfl 

ECESOS 

sceau: 

ÊCF1 

ÇCFW 

ecFta 

Ff=A1 

ËCFBd 

SCF KO 

ECRKll 

K2FXJ 

EC-00» 

ë£H3 

PCH1T 

SD421 

FChÏÎ 

EDH 43 

FTNW 

FFH83 ’ 

rr^u 

EE'HÎDD * 

FfLTI 

EÊLfiO 


1C.M 
17 50 
33 M 
ICI 90 

10 30 
23.441 
20,4? 
I1,!Q 
IŸjOO 
15 QO 
I J.flî 
If,150 
13.75 
35,90 
19.00 
I 9® 
10JS 

7,4C 

?® 

7.25 

11 JW 

n,sc 
7.M 
13 C5 
«J» 
15.OC 
t.io 
15,QC 
IC.Îfl 
10.X 
0,1Q 
S,1Q 
11.74 
H W 

13 40 
10.W 
13.73 

ys 

23.50 

14 50 
B. 75 

13 15 


15.50 
0 50 
15 H 
1S H 
13 30 

10 M 
15,91 
».® 
IE 15 

nvs 

11 C 5 
10 40 
13,41 
|4 ?5 
15 W 
»» 

tM 


ECî-32 

EObU 

ECLitS 

KL3i 

ELLÏJJ 

FCLW2 

ECL&JS 

FCL L4K» 

3DS» 

EFS 

6F* 

a=s 

FFÇ 

EF 11 

FFI0 

kfM 

FF.17 

EF3V 

EF40 

EPJi 

E.F42 

FF50 

EFSI 

FF« 

EFflO 

FFflS 

EF65 

■FF86 

craç 

EF07 

EF® 

EF18S 

ËF184 

Ë^LMO 

FFMl 

é FMI 1 

FK2 

E« 

F 1.3 

EL3 

i.5 

ÉLÛ 

ELU 

El34 

LJK 

EL® 

EL39 

FLJ1 

fiLfl 

F fil 

eciij 

E-.il 
Es_S 4 
El Bi 

ËL05 

EL130 

ELlflJ 

EL3DG 

FlJ® 

EL5CÏ 

FL5CU 

ELS06 

ri £» 

ËLSU 

ELLM 

EM4 

E«34 

EMBÛ 

EMBl 

=4054 

EMB7 

EY21 

FYSI 

vm 

“YSfi 

eyb? 

EYSS 

EV3C0A 

EYS02 

e?4 

Ê2I1 

E2I2 



1C.5C 

11.0E 

1E.BC 

10.40 
10.X 
13.00 
10.X 
«J» 
» ¥0 

10 3S 
19® 

11 OC 
10,00 
37.Ï0 
37 ?ü 

10. x 

■0 Kl 
16® 

12.75 
11,00 
11,00 
n.w 

3i.ro 
A3,09 
B.03 
U. JO 
B.» 

13.30 

13.55 

i.sa 

BJ36 

TM 

JM 

14.30 
î?,W 
ÏS.M 
32.90 
44.03 

21.75 

15.70 

25.50 

35.50 
3S.Ô9 
17.35 
17,Tû 
35.00 
34 06 
MUO 
TJ,7f 

11, W 
*,13 
1049 

740 
T0.T5 
5.Si 

w® 

tt® 
39 63 
15® 
HiS 
’4.mi 

13.70 
22.00 
15,Pi 
30,00 
17.45 
13,44 
13,73 
13 7i 
11 Kl 

14.40 
Î1.W 
11 40 

9 Tü 
4 40 

9 Sa 
P.» 
in 
13,00 
S.5E 
13 00 
20 30 
20 70 


EZ4C 

Ëzec 

Liai 

E.:OCC 

E33CF 

£80? 

tiJL 

F31L 

E0» 

ER4L 

EàïCC 

EîiXIC 

E22CC 

EWF 
E21H 
LI ï jL 

et-eocc 

«■rsicc 

CTMCC 

FISiF 

□fflf 

F3MF 

EK3CC 

E2BSCC 

C-44JH 

E8I0F 

ÛYÎ(?\ 

ÛYEH 

CZTZ 

Ü£J4 

G Z« 

G241 

KTA3 

KT« 

KT!H 

FC h* 

prs-R 

FC42 

r-r™ 

FCCÉ4 

FO^i 

P-:CI82 

FCFBO 

F7F92 

FChéKï 

FÇFÎOO 

FCF2QI 

PCF203 

rCFWI 

FCFBÎH 

PCH20CS 

PCLBJ 

*«J_SS 

FGLK 

00.3» 

Pn fmj 
nrXKS 
pr>sfv> 

°r(r.î 

PFLÎ’M 

PU* 

PI 2S 

PL91 

PLE2 

PLS3 

FLH 

PLl-% 

PL3» 

PI 906 
PL5Û2 
PLS2i 
PL506 
PLS29 
PL51I 

BVHl 

PYFÎ 

Rvas 

pvfiirici 

Offl:3tî-12 

■MFJtJ-M 

OdBM-29 



EU BOITES INDIVIDUELLES) 

137,51 
15.00 
4--.5IÏ 
12.30 

8.75 
B,35 
8,20 
32.00 

IS. S0 

IT, 00 
19,15 
ÎÏ.GO 
15 39 
11.63 
5.30 

?,4C- 

10,43 
14,46 
î,« 

10.40 
5.40 
4.SÛ 
7,59 
1Ï.90 
32,00 

r» 

v>- 


aRANTlf 1 AN 


7, M 
5.00 

i r *0 

3i.« 

14JOO 

ai,oc 

1 1.40 
43.0C- 
17.® 
14.4C 

13.30 

14,00 

33.40 
I3.X 
97® 
13® 

13.30 
23,9< 
55 40 
47,|i 
43 .K 
45.46 
32 40 
75 20 
TS 50 
79 20 

14.40 

9,51 

1*19 

14 OÙ 
13,00 
11 H 

15.99 
2P » 
55 90 
il® 
12® 
32 » 
13.35 

2.95 

33.99 

19.95 
T, 90 
9.49 
*00 

15, DO 

15 30 

11 sa 

10.92 

fi -1 

13 09 

19.30 
il. Ci 
10® 
10 46 
14..2S 

12 06 
I9.B0 
34» 
®,40 

11. M 

14.30 
17 16 

12, ® 
19» 

8. W 
10® 
22.09 
2Î0C 
1S43 
U.9Î 

14 tit 
IÎJ0 
30 M 
15.45 

P.79 
4M 
P» 
It on 

34.00 

4*00 


QQB04-M 

R2I9 

KIM 

IMBC90 

1MR 2 

! .»C41 

UfcCÔl 

’.JRFSO 

JBFBÇ 

UCHT1 

UCH21 

LICW42 

UCHftl 

UC-LU 

IJC le î 

u-4| 

LjFÜG 

Uli; 

LIRB9 

UL41 

ULE4 

UY41 

UVU5 

IJY02 

OA2 

OA2 

fjj.4 

1X2 

DE2W 

œi 

DG 

ODA 

024 

lË-a 

ICA 

1L4 

Il NT 

IMS 

1R4 

1RS 

ISS 

1TJ 

1U4 

1U5 

2*3 

247 

ÎE7 

ÎC2I 

3X3,' , S7A 

343 

A44 

3BJ 

307 

r<07A 

304 

ÏQ4 

305 

STJ 

SV4 

TfiA&Y 

SU-I 

5V4 

5W4 

5X4 

5Y3KR 

ÊZ3 

tA? 

*48 

64C7 

*AFA 

éAF? 

ifiAGS 

f*.K5 

A AK* 

A-AL5 

MI.7 

4AA« 

AAMA 

«.ANS 

ÀAi>5 


hi' ju 

ÔAT6 

4*17 

04 LU 
[ i 44U* 

• ^b-'UU 
6A.VA 
4AW 
0-.X5 
4Q4 
607 
ù96 
09 Aô 
4Ô4J 
0âA8 
JS8Ë6 
OL1HO 
mu 
*0K7 
*BM5 
*QN* 
*BQ* 
4Bq7 
ÙBR7 
4&RE 
6UW9 
6C4 
#'*■ 


®.WJ,*AKS 


imamofE «ei.com gioîs 

* wi>i ni » 

'jb ijIui parf-Kl iûnni 
Lé e'm cr«l g» 

4yçii T« I nsrAI laïlon o'«! n*C*t- 
lair*, ■ «iFfiit d? !■ bmaqiri 
darti 6'1*4 pfjî* *tf<1r«qw*, 07 il* 
KnlM p^rkjffFia 
Prix. IPS F (la pAirv). 


9 Sü 
29,00 
7 20 
10 AS 
22 7S 
0 95 
>0 J4 
7,35 
24 *5 

li.DC 

Î7.W 

10 ,® 

10.® 

B.05 

22® 

14.59 
9 90 
P,30 

14, - 

10.40 

9® 

11,09 

39.40 
7,20 

IP 30 

15, » 
14,1' 


13ÀA 

1ÏA7/ 

12AUS 

12AU7WA 

13AVS 

12AX7WA 

12AY7 

1254 

I2Ë44 

12Ê*.7 

12EL6 

I2RM7 

I2&77 

I2CS 

I2SA7 

I2SÇ7 

■25H7 

I2SJ7 

lista 

Ü2SJ.7 
f2$M7 
21 B* 

2ÎL* 

2£& 

2ÎZ4 

3447 

2ÉC7 

35C" 

i 4 


^rva 

Sp 

71?3 

7501 

9368 


2® 
4® 
9® 
H.50 
7.SS 
14.» 
10® 
11,96 
4 95 
X.» 
7 Sü 
14 In 
14 ji 

9.® 

#,<0 
19. ,'9 

P.Ï3 

la.» 

B,*9 
13,59 
13,55 
I5.29 
0,00 
19® 
11.63 
10» 
K,® 

14. C3 
l*.2î 
II,® 

P,59 
14.25 
10.» 

15.75 
10.» 
3P» 
lï.96 
IJ ÏS 

15, ® 

11.» 

P.Ô0 
P.W 
P.09 
Ï.Oft 
14® 

14.50 
If .10 
11® 

44.50 
43® 
13,34 
T.W 

17® 
2?,M 
22.00 
‘35 CK. 
MX 
17» 
»,» 

6 5.OC- 
S,X 
4.X 
17» 
«,M 
1J„W 
33® 
29® 
1*,X 
34» 

a® I 
31® 
24 M 
13,00 
’5 DG 
1* 50 
X 75 
14® 

32 ID 
1*29 
Il 50 
35 15 

25.75 


TUBES CATNÛDiaUÉS TELEV3SI0N NOIR ET BLANC 
Efémcntase - Performances garanties S mois * Tous mod. : ta h 






« 

TUBES CATHODIQUES 

Ml 

1 

| 

if! 

Oimenilont 

Type 

L 

-i- 

nr 

H 

38 em 

A2B-13 W/A-Sft-14 W 

794 



11 cm >C- 

*31-26 W 

V* 



31 Cm 110* 

VA31-37Ù W 

171 



3* 4«n 70 

MW 34*24 

12 F Pt/14 «P4 

74 



X cm 1W 

M 36. tl W 

AÜ.ID 1*7*34-11 W 

155 



41 cm 110- 

lé Cl Fi - 14 rBP 4 

14 CLFrii *4!-WW 

175 



43 «*> 70- 

MW 43-22/17 9F4 
MW fl -24 

X» 



42 cm 90* 

AW 43-W 

17 AVP4 

W 

i 



fl «M no* 

AW 43-0Y 

17 GLF4 US* 

75" 



44 eip 110* 

AM 14 W 

A44-12Û W 

145 

105 

?s 

44 Ui lit* 

A4J.-1S W 

175 



4» cm 110- 

AW 47 Fl 

19 B SM 

19 CTW/IP XF4 

AW 47-14 W 

151 

ns 


4P cm 11 B* 

< Tu i n. Panel ) 

A4? 15 W 

19 AFM U5* 

19 ATP4 

1Î5 

M! 

m 

X un line- 

É 

A5U-I3W/À50-ÎS&W 
ASC-.13C' W 
A30-140 W 

155 

ms 

94 

51 cm 110- 

*51-10 W 

191 



54 un 70* 

[msseic'qué) 

MW 53 32 

21 ZP4.3I EW 

21 YP4 LEA 

50 4 



Se em 

AW 53® 21 ATM 

J9" 



S4 cm 110- 

(ttai-qu*) 

AW 53-99 

21 E2F4 21 ESP ri 
AW 93-SB/2I KM 

IX 


9 1 

X un 1110 

(Hudque) 

AW 59 91 • 23 FN4 

23 AX“J 23 C*ri 
*W » P: 23 MN 

1 TP 

135 

TH 

St cm 11^ 

{Itd.vi 
tain^ 

AF !5 W 

ïi OFM 

m 

1» 


SP cm H9- 

(cekilura 
n-era 11 in.aa 
iteiiflue) 

23 &_Fé *59-11 W 

23 HÈF4, *59-12 W 

FT SC--H4 JT MOT 4 

Î3 ËVPri.'ÎS KP4 

23 E>T4;A5?.23 W i 
*59 23 W7AS9.2Ù W 

194 

131 

i® 

5F cm 1I0> 

(mdqnje 

T* in Fin* ) 

*59-1* W 

Irt KP4/23 5P4 

T3 0^4 

23 CP4/23 D&P4 

23 [^»4;7J9 13 W 

2P1 

1«1 

174 

41 tir 110* 

£îo ni cecc4s) 

A9.-1X W 
*41-1X W 

!» 

IX 

1» 

U trr T10* 

A65 II W,S3î- MF4 

390 


1*5 

70 cm 140 * 

27 iP4 US* 

4» 


» 

79 cm TYh 

27 AFM/ *nf 4 

796 


®0 


! nrnlUi 1 an ftpér’é de ùimJr«r mardi: 
eu Se C.C.F. 4 i* «winUPi-Je 1^4k dé P 31 * M F 

" 3r n>4 r t aHrrn erent le* Uhi pré- 

r6d»i d'X flT*fl>4VUe 


TUBES 

CATHCO QUE 5 


CX LEUR 



l"dkH* 

■Snrantl» 

■ an cir 

R Taibm 

2* chni i 

'îii'UUil 

4 iicih 
par 

R. Tub*e 

47 cm 

4» F 

196 F 

S5 cm.. 

*46 F 

m f 

: 5* cm . 

*46 F 

»d F 

A3- cm . 

«K F 

454 P 

6* cm . 

■90 F 

490 F 


TUBES D’QSCILLD 

36 mm P4-10GJ 

S iMTMfll . 1P4 F 
*0 mm 3 API US* «IP 
» Ai* Wî RLA ,. 150 F 
70 mm 7. fi,PI US* PJ F 
79 mm 3 NPI USA, 135 F 
70- mm 1 API LJ5A 71 F 
TB ... m 07-155H 

SIhwii 231 F 

» mm 07-171 &M 

Si-Rmnm 331 F 

«5 mm VCR1®* 

Brltiih ... KF 

» mm DCM . ... 1« F 
1» mrr DT^C 2 . . 333 F 

70mm3SF’l U$A, «F 
70 mm LBt TF K . PJ P 
70 mm LB7 T7K .. «5 F 

75 mm, DE 70 56 SFR *5 F 

76 mm PAV. 135 F 

70 -nm DG7 32 . .. 1TS F 
m mm S 6£1 US*. 1K 9 


135 mm 5 CPI USA. 71F 

125 mm 5 LFI US*. 121 F 

121 mm 5 MPI USA. 121 F 

156 mm VCfW 

Brillé ... PJ F 

180 mm X4W ,.,. WO F 

2API/ÎAPI* USA 
EXCELLENTS TUBES 
13 'C SC I LL O : 

C5 7 -.m vl * Yfilti. ■ 

0,6 A. 

L^'vueur iüiélé. 174 rpiru 

* Ccolfrur ■ w«rt, B 

“ RtrtUtinai ; ntÿyen.-ie . 

Va 3 : L COQ V - Va 1 : 

2» V * Yg 1: 30/40 Y, 

NéuFi, En emballif* ri &rl- 

«ÎM: 118 F, 

Ls ^updOrt 113 F. lËrlN. 
de ren :4F) 
bn*oi himirt .*!; centre 
cfiF.iiia e.i m.nnrf*1 de 
129 g. 


PARKING FACILE devant le magasin, 
magasin fsnM le lundi matin R»* de catiilngia. 
Minimum d wpéditiflB . 40 F 110% pour frais de penj. 
CJCJ*. 3812-IW PARIS - Oiiwtt d* « h 4 12 h et d« M h 
uvueur. L N V UI LÜN IRC RCMBOUHSrMFM. 


http://trissiti.blogspot.c 























































































